
L e bilan est lourd et risque de
s’aggraver. Au moins 4 per-
sonnes ont été tuées et 14

autres blessées par un véhicule
fou ayant foncé sur des passants,
dont des écoliers, dans la com-
mune de Bougara, à Blida, a-t-on
appris de source hospitalière.
Un premier bilan communiqué
plus tôt par les services de la
Protection civile ne faisait état
d’aucune perte en vie humaine.
Les quatre victimes, dont deux
enfants, sont toutes décédées à
l’hôpital, précise notre source.
Les victimes sont, selon nos
sources, deux enfants âgés de 13
et 14 ans et de deux adultes, une
femme et un homme, décédés
dans les hôpitaux de Ben-Boulaid
et de Frantz-Fanon à Blida.
Par ailleurs et selon des sources
locales, le chauffeur à l’origine
de cet accident, âgé de 56 ans,
souffrirait de crise d’épilepsie.
Terrible pour les familles.
Honteux pour nous tous.
Quelles réponses pouvons-nous
fournir à leurs familles ?

Quatre innocents, dont deux
enfants perdent la vie et des ques-
tions devraient être posées.
Comment un épileptique a-t-il
pu accéder à un véhicule ? Qui
lui a fourni un permis de
conduire ? La facilité d’accéder
au permis de conduire reste une
des questions d’actualité.
D’autant que tous les rapports
évoquent l’erreur humaine dans
70 % des accidents qu’enregis-
trent les routes algériennes. Avec

leur lot de morts, d’handicapés,
de deuils et de larmes !

2017 : l’hécatombe
routière

Plus de 2.800 personnes sont
décédées dans 19.559 accidents
de la route survenus lors des
neufs premiers mois de l’année
écoulée (2017), selon le Centre
national de prévention et de
sécurité routière (CNPSR).

Selon cet organisme, les
19.559, 4.382 (près de 25 %)
ont été causés par l’excès de
vitesse, 2.516 autres par la
baisse de vigilance, et 1.282
suite à des dépassements dange-
reux.

30 morts et 975 bles-
sés en une semaine

30 personnes ont trouvé la mort
et 975 autres ont été blessées
dans 870 accidents de la circula-
tion enregistrés durant la période
du 4 au 10 mars au niveau natio-
nal, selon un bilan établi hier
par la Protection civile. Le bilan
le plus lourd a été enregistré dans
la wilaya d'Annaba avec trois
morts et 27 blessés dans 34 acci-
dents de la route, note la même
source.
Par ailleurs, les éléments de la
Protection ont effectué, durant la
même période, 847 interven-
tions pour procéder à l'extinction
de 529 incendies urbains, indus-
triels et autres.

Donald Trump a limogé hier
son secrétaire d’Etat, Rex
Tillerson, remplacé par Mike
Pompeo, actuel directeur de la
CIA, ont annoncé plusieurs
média internationaux. "Mike
Pompeo, directeur de la CIA,
deviendra notre nouveau secré-
taire d'Etat. Il fera un boulot for-
midable! Merci à Rex Tillerson
pour son service! Gina Haspel
deviendra la nouvelle directrice
de la CIA, la première femme à
ce poste. Félicitations à tous !",
a écrit mardi Donald Trump sur
son compte Twitter. "J’ignore
totalement les raisons de mon
limogeage", a réagi le désor-

mais ex-secrétaire d’Etat , selon
un de ses proches , cité par
l’AFP. Cela faisait des mois que
les médias américains faisaient
état de tensions entre le
Président et son secrétaire
d'Etat, ancien patron
d'ExxonMobil, explique l'hab-
domadaire français Paris Match
sur son site, en citant notam-
ment le dossier iranien et les
rapports avec la Russie.
Ce remaniement intervient au
lendemain de l'appui apporté par
Rex Tillerson à l'enquête britan-
nique sur l'empoisonnement
d'un ancien espion russe sur son
sol. Tillerson avait assuré

avoir "toute confiance à l'en-
quête britannique selon laquelle
la Russie est probablement res-
ponsable de l'attaque", explique
la même source : "Nous
sommes d'accord sur le fait que
les responsables - à la fois ceux
qui ont commis le crime et ceux
qui l'ont ordonné - doivent en
subir les sérieuses conséquences
appropriées". Quelques heures
plus tôt, la porte-parole de la
Maison-Blanche Sarah
Huckabee Sanders avait refusé
de reconnaître la responsabilité
de la Russie : "Nous soutenons
notre allié britannique. Je pense
qu'ils travaillent encore sur les

détails", avait-elle déclaré, après
avoir dit que les Etats-Unis
"condamnaient fermement»
cette attaque sans en nommer
les suspects. En décembre der-
nier, Donald Trump criait aux
«fake news" pour qualifier les
rumeurs de renvoi de Rex
Tillerson : "Les médias spécu-
lent que j'ai viré Rex Tillerson
ou qu'il partirait bientôt - FAKE
NEWS! Il ne part pas et même
si nous avons nos désaccords (je
décide à la fin), nous travaillons
ensemble et l'Amérique est
enfin respectée à nouveau !"

Sept personnes ont été blessées
hier lors d'une explosion qui s'est
produite sur une route de la bande
de Ghaza peu avant le passage du
convoi du Premier ministre de
l'Autorité palestinienne Rami
Hamdallah, en visite dans l'en-

clave, ont rapporté des médias
palestiniens. L'explosion qui s'est
produite dans la ville de Beit
Hanoun au nord de la bande de
Ghaza, a touché les deux derniers
véhicules dans le convoi, entraî-
nant sept blessés, selon l'agence

palestinienne (Wafa).M.
Hamdallah, ainsi que le chef du
renseignement palestinien Majid
Faraj qui se trouvait également
dans le convoi n'ont pas été tou-
chés, selon l'agence. La détona-
tion, d'origine indéterminée, s'est

produite alors que le convoi entrait
dans le territoire pour une rare
visite de la part de M. Hamdallah.
Le président de l'Autorité palesti-
nienne MahmoudAbbas a dénoncé
un "lâche attentat", selon les
mêmes sources
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65 DOLLARS
Les cours du pétrole
remontaient hier dans les
échanges européens,
après avoir flanché la
veille, mais les analystes
ne croient guère à un
rebond durable face à une
offre toujours plus abon-
dante.
Le baril de Brent, réfé-
rence européenne, pour
livraison en mai,
s'échangeait à 65,12 dol-
lars, en hausse de 17
cents, sur
l'IntercontinentalExchan
ge (ICE) de Londres.
Le baril de light sweet
crude (WTI), référence
américaine du brut, pour
livraison en avril, était
en hausse de 20 cents à
61,56 dollars dans les
échanges électroniques
sur le New York
Mercantile Exchange
(Nymex). Une hausse
déconnectée de la réalité
du marché, à lire les ana-
lystes.
«La croissance rapide de
la production américaine
de pétrole de schiste rend
toute hausse de prix vir-
tuellement impossible»,
préviennent par exemple
ceux de Commerzbank.
L'an dernier, "la demande
mondiale de pétrole
dépassait l'offre. Mais à
en croire différentes pré-
visions, cette tendance
s'est inversée cette année
et s'accentue chaque
mois", note pour sa part
Tamas Varga, analyste
chez PVM. Lundi,
l'Agence américaine d'in-
formation sur l'Energie
(EIA) a annoncé que cette
production allait proba-
blement augmenter de
131.000 barils en avril
au niveau record de 6,95
millions de barils par
jour. Le cours du brut est
aussi suivi de près dans
la perspective de la plus
grande introduction en
Bourse jamais vue dans
le secteur, et plus large-
ment dans l'histoire
financière internationale,
celle du groupe public
pétrolier saoudien
Aramco. Selon le quoti-
dien Financial Times,
l'Arabie saoudite pourrait
repousser à 2019 la pre-
mière cotation de ce
géant, que se disputent
les grandes places finan-
cières mondiales.
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"L’Et at  al g éri en acco rde un i nt érêt  p art i cul i er à l a l angue arabe et
dép l o i e d’i nt ens es  effo rt s  p our l a dév el opp er et  l a p romouv o i r en

imp l i quant  t ous  l es  act eurs  dans  di v ers  s ect eurs .  (. . . )  Le Haut -Cons ei l
de l a l angue arab e œuv re,  en part enari at  av ec p l us i eurs  mini s t ères  et
i ns t ances  nat i onal es ,  à dév el opp er et  p romouv o i r l a l angue arab e et
l a g énéral i s at i on de s on ut i l i s at i on dans  di v ers  domaines ,  hui t  com-

mi s s i ons  conj o i nt es ont  ét é i ns t al l ées  à cet  effet . " 

Salah Belaid, président du 
Haut-Conseil de la langue arabe 

Création de 2 nouveaux prix culturels dédiés 
à Blaoui Houari et AEK Alloula  

U ne première mission médicale, organisée conjointement
par l'Association des donneurs de sang, l'Association
populaire d'amitié franco-algérienne, la direction de la

santé et de la population, a déjà été organisée dans la wilaya de
Bouira. Une mission composée de 29 médecins spécialistes,
d’infirmiers spécialisés et qui a accompli plus de 334 actes
médico-chirurgicaux dans diverses spécialités au niveau de
l'EPH de Bouira et de l'EPSP Aboubakr-Belkaïd. Une autre
mission médicale, celle-ci composée de 50 spécialistes dans
plusieurs disciplines, sillonne actuallement la wilaya.
L'Association Kafil el yatim a grandement participé à l'opéra-
tion qui aura permis, pour l’heure plus de 500 consultations
gratuites. Cette caravane, initiée   par la nouvelle directrice du
secteur, s'inscrit dans le cadre des engagements pris au profit
des zones enclavées. Le programme retenu pour ces missions
concerne les consultations médicales spécialisées
(cardiologie, gynécologie, pédiatrie), les soins dentaires, le

dépistage du diabète, du cancer du sein et du cancer du col de
l'utérus, des consultations en psychologie et en psychomotrie.

L e directeur général de l’Office national des droits d'auteur
et droits voisins (Onda), Sami Bencheikh, a annoncé la
création de deux prix annuels de créativité du nom des

artistes défunts Blaoui Houari et Abdelkader Alloula. Sami
Bencheikh a souligné que ces deux prix annuels s’inscrivent
dans le cadre de la démarche de l'Office national des droits d'au-
teur et droits voisins à encourager la créativité dans le domaine
culturel et artistique. Le prix Blaoui-Houari, d'une valeur de 1
million de dinars, sera octroyé au meilleur talent de la chan-
son oranaise dont Blaoui Houari a été sans conteste le pion-
nier. Alors que le prix Abdelkader-Alloula, d'une même valeur,
sera attribué à la meilleure œuvre théâtrale. Les mécanismes
d'organisation de ces deux prix seront mis en place ultérieure-
ment. L’Onda œuvre, actuellement, et en collaboration avec
ses partenaires du secteur de la culture, à mettre en place deux
jurys pour ces deux futurs prix. Pour cela l’Office national des
droits d'auteur et droits voisins veille à regrouper des artistes
et des spécialistes dans ces deux genres artistiques, a expliqué
Sami Bencheikh. Sami Bencheikh a abordé aussi le rôle de

l'Onda et sa place sur la scène culturelle et artistique interna-
tionales, en tant que pionnier au sein d'organismes internatio-
naux des auteurs. 

L a maison de la culture Hassan-El-Hassani de Médéa
abrite du 5 au 8 mars les 7es journées de l’art de la brode-
rie traditionnelle et de la décoration intérieure, avec la

participation de femmes artisanes. La manifestation constitue
une opportunité pour les femmes de la région de faire connaî-
tre leurs travaux et faire revivre certains métiers féminins
tombés en désuétude afin de préserver un savoir-faire légué de
mère. La préservation de ce patrimoine en déperdition a incité
les responsables de la maison de la culture  de Médéa à  orga-
niser ces journées de l’art de la broderie et de la décoration
intérieure des demeures. La tenue de ces journées a par ailleurs
coïncité avec la célébration de la Journée internationale de la
femme.
Pour cette exposition, il a été mis l’accent sur la vulgarisa-
tion d’un patrimoine féminin ancien hérité des temps où la
maîtresse de maison confectionnait elle-même certains usten-
siles et certains objets de décoration intérieure : broderie,
macramé, calligraphie sur tissu, céramique, poterie tradition-
n e l l e ,
objets en alfa.

L’art de la broderie traditionnelle
a sa journée à Médéa 

Caravane médicale à travers la wilaya 
de Bouira Longyearbyen,

la ville où les
habitants n’ont
pas le droit de...

mourir
Pour empêcher la conservation
dans le sol gelé d’éventuels virus
mortels présents dans les cada-
vres, les habitants de
Longyearbyen ont l’interdiction
de mourir dans leur ville. Les
personnes dont la situation est
désespérée sont ainsi transférées
à Oslo, 2.000 kilomètres plus
loin. La capitale de l’archipel du
Svalbard ne possède par ailleurs
ni maternité ni maison de
retraite.  
En 1998, une mission scienti-
fique avait ainsi découvert des
restes d’agents infectieux sur des
cadavres d’habitants décédés de
la grippe espagnole en 1918.
Voilà pourquoi on ne trouve ni
maison de retraite ni service hos-
pitalier gériatrique dans la ville
de l’île de Spitzberg.   
L’achat d’alcool, dont le prix est
très peu élevé à Longyearbyen,
est rationné pour éviter aux habi-
tants de trop en consommer. La
ville n’accepte pas les nouveaux
habitants et les personnes qui
perdent leur emploi sont priées
de quitter les lieux. Car les
conditions de vie très difficiles et
les températures négatives en
toute saison rendent indispensa-
ble l’autonomie financière des
citoyens.
Il se fait piquer

son argent… 
par son rat 

domestique !
On connaît tous l’histoire de la
petite souris qui dépose de la
monnaie sous l’oreiller des
enfants lorsqu’ils perdent une
dent de lait. On ignore si aux
États-Unis ce mythe enfantin
existe, mais on dirait bien que ce
rat domestique se constitue une
petite cagnotte. Son maître a
déposé une poignée de dollars
sur une table et le rongeur lui
chipe ses billets pour les ramener
dans sa cage. L’homme a été
obligé de lutter ferme avec son
rat pour lui faire lâcher prise et
récupérer son... argent.  

Selon nos confrères de TVMag, celle
qui avait enchanté les coachs avec son
interprétation d'Hallelujah, mythique
morceau de Leonard Cohen, et a décidé
de quitter l'émission à cause de la
polémique, sera coupée au montage.
On ne verra donc pas Mennel
participer la semaine prochaine à
l'Audition finale ni à l'épreuve des

Battles, toutes deux enregistrées il y a
plusieurs semaines. Nikos Aliagas fera
de son côté un commentaire en voix
off. TVMag précise ensuite que Mennel
est allée très loin dans la compétition
puisqu'elle a gagné l'Audition finale,
les Battles et qu'elle était donc qualifiée
pour les live. C'est donc la personne
qui l'affrontait qui a été qualifiée.

"Nous avons décidé, avec Mika, de
qualifier le talent qui était opposé à
Mennel lors de ce duel", poursuit la
société de production de The Voice.
"Pour débuter les grands shows en
direct, Mika aura donc une équipe de
quatre talents comme les autres
coachs", a expliqué ITV Studios
France.
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Les résidents ont décidé de ne
pas assurer le service
minimum de jour ni celui des
gardes de 24 heures. Les
grévistes, qui exigent depuis
des mois la révision du
service civil, protestent
également contre le gel de
leurs salaires.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L e Collectif national des résidents a
accentué la tournure des évènements
en durcissant la protesta. La décision

de ne plus assurer le service minimum de
jour a été précisée dans une déclaration du
Camra. "Les patients ne pourront être pris
en charge qu’à partir de 16h et ce jusqu’à 8
h du lendemain". De plus, les gardes qui
devaient être assurées pendant la semaine,
seront exclusives pendant le week-end. Les
résidents estiment que "c’est le minimum
légal demandé". Face au blocage sur la
révision du service civil et le gel des

salaires de ces médecins pris par les diffé-
rentes directions des CHU, le collectif des
résidents se montre, cette fois, intransi-
geant. Ils exigent de la tutelle de débloquer
les salaires des grévistes et de tous ceux
qui sont concernés par le mouvement de
solidarité dont des milliers de spécialistes
en fin de parcours. Il faut rappeler que cette
situation dure depuis 3 mois où des mil-
liers de médecins sont privés de leurs
rémunérations. Pour donner plus de
hargne, les résidents ont également décidé
de boycotter les examens de DEMS sanc-
tionnant leur année scolaire. Dans toutes
les wilayas, les médecins résidents ont
rejeté l’offre du ministère de
l’Enseignement supérieur sur "un plan-
ning des examens". La réunion avec le
ministre a tourné à l’échec. Sur ce front, le
Camra veut peser encore par sa détermina-
tion à ne pas faire de compromis après que
des consultations avec le ministère de la
Santé aient débouché sur un accord de prin-
cipe pour réduire certaines spécialités du
service civil. Mais pour le collectif, il
n’en est pas question puisque tous les spé-
cialistes exigent sa révision complète ou
du moins son réaménagement. C’est d’ail-

leurs ce que propose l’ancien ministre de la
Santé Yahia Guidoum dans un entretien
paru chez notre confrère le Quotidien
d’Oran où il appelle "à l’actualisation du
service civil (…) en impliquant les minis-
tères de la Santé , l’Intérieur et celui des
Finances pour améliorer les conditions
d’accueil des médecins" en soulignant que
"l’affectation ne doit concerner que des
équipes pluridisciplinaires". Cette recom-
mandation qui peut satisfaire un tant soit
peu les résidents n’a pas été endossée dans
les négociations avec le ministère de
tutelle.

Les hôpitaux paralysés
Les CHU sont à bout de souffle. Les
malades se déversent actuellement en quan-
tité soit pour des consultations ou des
soins. La plupart peuvent attendre des
heures ou se voir ajournés pour d’éven-
tuels jours ou semaines. Il faut savoir que
le gros des troupes dans les enceintes hos-
pitalières est celui des médecins résidents.
Faute d’effectifs, la plupart des résidents
assurent parfois pleinement leurs fonc-
tions et sont tenus uniquement à présenter
leurs rapports de stages à leurs chefs de

service. Selon un décompte récent, les
médecins résidents occupent plus de la
moitié des services de chirurgie générale,
traumatologie, ophtalmologie, cardiologie
et gastro-entérologie. Les problèmes sur-
gissent de partout et parfois les cas d’inter-
vention chirurgicale sont reportés ou affec-
tés à d’autres hôpitaux. Les malades se
sentent floués par ces agissements où ils
se sentent selon plusieurs témoins «
otages d’une situation qui perdure ». Les
autorités de la santé vont-elles se laisser
faire ? Vont-elles réviser leurs positions en
amenant les médecins résidents à un com-
promis qui arrangerait les deux parties ?
C’est ce qu’on saura dans les prochains
jours.

F. A.

Il ne s’agit donc pas d’une rumeur. Déçus
de leur dernière rencontre, tenue avant-
hier lundi avec le ministère de
l’Enseignement supérieur, les médecins
résidents ont décidé de radicaliser leur
mouvement. Après la décision de boycot-
ter les DEM, ils menacent, désormais,
d’aller vers des démissions collectives.
Au cours de la journée, un débat a été

organisé au sein des adhérents du
Collectif autonome des médecins rési-
dents algériens (Camra), réunis en assem-
blée générale. Au moment où nous met-
tons sous presse rien n’a filtré sur les
résolutions de cette AG. Une source
proche de ce collectif, contactée hier, a
confirmé que les portes du dialogue sont
fermées avec tous les départements

ministériels concernés. Rappelons que
dans le cadre des négociations engagées
avec le gouvernement sur ses revendica-
tions, le Collectif autonome des méde-
cins résidents algériens (Camra) avait
réclamé le report de la session de "rattra-
page", prévue du 18 mars au 12 avril, des
examens du Diplôme d’études médicales
supérieures (DEMS), sanctionnant la fin

du cursus de spécialisation. Entre 1.800
et 2.000 médecins spécialistes sont diplô-
més chaque année en Algérie. Si les exa-
mens sont boycottés, aucun résident de
dernière année ne le sera, au risque de pro-
voquer un embouteillage dans l’ensemble
du cursus.

R. N.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

Le Syndicat national des pharmaciens d’of-
ficines (Snapo) tire la sonnette d’alarme. Le
Snapo s’inquiète et met en garde contre le
phénomène de l’automédication, auquel ont
recours de plus en plus d’Algériens. Ainsi,
ce syndicat indique que sur les 4300 médi-
caments commercialisés en Algérie, 1500
sont concernés par l’automédication. Près
d’un sur trois !
Il souligne, en outre, que 30% des citoyens
recouraient à l’automédication.
Particulièrement avec le recul du nombre de
médicaments remboursés par la sécurité
sociale. De son côté, le président de
l’Union nationale des opérateurs de la phar-
macie a évoqué le résultat d’un sondage
mené par son organisme en 2017. Ce der-
nier, fait ressortir que 52 % des Algériens
recouraient à l’automédication. Et 77 %

s’orientaient vers les herboristes. "La plu-
part du temps, les patients s’orientent vers
l’automédication, car ils connaissent leur
traitement, souhaitent se soigner rapide-
ment tout en évitant de passer par une
consultation médicale publique ou privée,
ou veulent éviter les dépenses liées l’assu-
rance sociale", faisait savoir récemment
Messaoud Belambri, président du Snapo.
D’autres raisons expliquent cet état de fait.
Parmi ces dernières : l’augmentation de
l’antibio-résistance, ou d’accidents liés à la
mauvaise utilisation des médicaments. Des
phénomènes pour lesquels les pharmaciens
sont souvent accusés.

Pour une automédication encadrée
et responsable

Ainsi, "à chaque fois que l’automédication
est abordée, le pharmacien se trouve sou-
vent en position de mis en cause", relève

Messaoud Belambri. Et de signaler que
contrairement à bien des préjugés et idées
reçues, "l’automédication est parfaitement
assumée dans les pays les plus développés
du monde. Il y a une forte collaboration
entre l’industrie pharmaceutique et les phar-
maciens d’officine d’un côté, et l’autorité
sanitaire et la sécurité sociale d’un autre
côté, pour mettre en place une automédica-
tion encadrée et responsable. Ceci faisait
partie intégrante de l’éducation destinée aux
patients". M. Belambri signale, en outre,
que les chiffres de l’automédication dans le
monde sont édifiants. "En 2017 les trois
pays qui enregistrent les ventes les plus éle-
vées de médicaments sans ordonnance sont
les Etats-Unis, l’Allemagne et le Royaume
Uni".
En France, on compte plus de 4.000 médi-
caments destinés à l’automédication pour
un marché annuel de 2,2 milliards d’euros.

R. R.

L’épidémie de rougeole se propage
de plus en plus en Algérie. Après
avoir fait des morts dans les
wilayas d’Illizi, El-Oued et
Ouargla, ce virus touche désormais

la wilaya de Biskra, où un nourris-
son de 11 mois est mort. Dans un
bilan communiqué avant-hier, le
ministère de la Santé faisait état de
quelque 2.317 cas de rougeole enre-

gistrés dans 13 wilayas du pays.
Dans la wilaya d’El-Oued, cette
épidémie a fait, jusqu’ici, 5 morts
et plus de 1 000 cas recensés. A
l’échelle nationale, plusieurs

sources évoquaient avant-hier le
bilan de 12 morts. Avec ce nouveau
décès à Biskra, ce bilan s’alourdit
ainsi à 13 morts.

R. R.
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Les résidents paralysent les hôpitaux

MÉDICAMENTS

52 % des Algériens recourent
à l’automédication !

MAUVAISE QUALITÉ D’INTERNET
Houda Feraoun

accuse
L’amélioration des services postaux et du débit
d’internet se heurte à un problème majeur, à
savoir le manque de formation des cadres, a
affirmé Imane-Houda Faraoun.
La ministre, qui répondait aux préoccupations
des membres de la Commission des transports,
des transmissions et des télécommunications
de l’Assemblée populaire nationale (APN), a
souligné que les diplômés de l’université algé-
rienne "reçoivent une formation strictement
théorique", rapporte l’agence officielle.
L’Algérie demeure un pays "importateur des
nouvelles technologies", ce qui nécessite des
dépenses colossales pour l’acquisition de nou-
veaux équipements et la formation des techni-
ciens et ingénieurs à leurs utilisations, a ajouté
Mme Faraoun.
Concernant le faible niveau des services au
niveau d’Algérie Poste, la ministre a imputé
cette situation aux "conditions financières dif-
ficiles qu’a connues l’entreprise ces dernières
années, au recrutement anarchique et au
départ à la retraite de plusieurs travailleurs".
Elle a rappelé, dans ce contexte, la titularisa-
tion de pas moins de 1.800 employés recrutés
dans le cadre des contrats de pré-emploi.
Par ailleurs, la ministre a affirmé que la déci-
sion de couper ou pas l’accès à internet lors des
épreuves du baccalauréat 2018 pour éviter la
fuite des sujets d’examen relève des préroga-
tives du gouvernement et n’est pas du ressort
de son département. "Aucune décision n’a été
prise, pour l’heure, au sujet de la coupure de
l’accès à internet lors des épreuves du bacca-
lauréat 2018 pour éviter la fuite des sujets
d’examen", a-t-elle affirmé, assurant que la
question "relève de la seule responsabilité du
gouvernement".

R. N.

3.000 médecins menacent
de démissionner collectivement !

EPIDÉMIE DE ROUGEOLE

Un nouveau décès à Biskra

LLEE  CCOOUUPPEERREETT
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Mari et père de famille modèle, Bruno Davert,
ingénieur en chimie du papier, se retrouve licen-
cié du jour au lendemain après la délocalisation
de son entreprise. La quarantaine, il pense
retrouver très rapidement un emploi. Mais deux
ans et demi plus tard, il pointe toujours au chô-
mage. En passant une fausse annonce d'offre
d'emploi, Bruno s’aperçoit que plusieurs cadres
ont un meilleur CV que le sien. Excédé, il décide
alors de changer de stratégie pour avoir une
chance de retrouver un poste : éliminer de façon
méthodique ses potentiels concurrents.

21h00

LLEE  TTAATTOOUUÉÉ

Félicien Mézeray exulte. Marchand de tableaux richis-
sime, il vient de localiser un Modigliani non répertorié,
et pour cause : le dessin est tatoué sur le dos de
Legrain, un ancien légionnaire. Mézeray ne doute pas
que l'homme consentira à lui céder l'œuvre s'il y met le
prix. Plus malin qu'il n'y paraît, Legrain accepte de  -
vendre sa peau- en échange de quelques réparations
dans sa maison de campagne périgourdine. Parvenu sur
les lieux, Mézeray découvre que ce qu'il croyait être une
modeste bicoque est en fait un château médiéval en
ruines. Legrain, quant à lui, n'est autre que le dernier
des comtes de Montignac.  .

21h00

TTOOPP  CCHHEEFF

Pour son 100e épisode, le concours met les petits
plats dans les grands ! Les sept talents encore en
compétition vont d'abord cuisiner des produits de
la mer avec un commis de marque. Eric Antoine,
David Ginola, Julia Vignali, Ophélie Meunier,
Marianne James et Mac Lesggy vont ainsi prêter
main-forte à un cuisinier pour concocter un plat à
base de produits de la mer. Pour la seconde
épreuve, direction le château de Chantilly, dans
l'Oise, où 100 meilleurs ouvriers de France juge-
ront 50 bouchées salées et 50 bouchées sucrées,
préparées par quatre candidats qui se seront illus-
trés dans des défis techniques.

21h00

GGRREEYY''SS  AANNAATTOOMMYY
LLEE  VVEERR  EESSTT  DDAANNSS  LLEE

FFRRUUIITT

Lors d'une conférence de presse organisée
autour de Meredith et Riggs, Maggie
devine qu'il s'est passé quelque chose
entre eux deux et ne décolère pas. Richard
et Stephanie s'occupent avec April et
Andrew d'un étonnant cas d'obstruction
intestinale chez une patiente. Les
analyses de cette dernière révèlent la
présence de nombreux vers, qui se
multiplient à une grande vitesse. Par ail-
leurs, Alex voit revenir Veronica en fin de
sa grossesse, et dont malheureusement le
cancer s'est aggravé.

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS
EETT  DDEESS  AAIILLEESS

Véritable montagne au milieu de la mer, la Corse
compte 120 sommets à plus de 2.000 m d’alti-
tude. Dans ce massif spectaculaire, rivières et
lacs foisonnent. Dans la vallée du Taravo, l’an-
thropologue Ghjasippina Giannesini s'intéresse
aux maisons fortifiées. Dans la vallée de
l’Ortolo, Julie et Philippe Farinelli ont redonné
vie à un vignoble d’exception : le domaine
Saparale. Quant à l’hydrobiologiste Antoine
Orsini, il veille depuis trente ans sur la faune et
la flore de montagne et en particulier, la truite qui
colonise des tourbières en altitude...

21h00

PPRRÊÊTTEESS  ÀÀ  TTOOUUTT

Aline, professeure dans un lycée et mariée à un chi-
rurgien réputé, est issue d'un milieu bourgeois. Un
jour, elle reçoit un appel de la police l'informant
que son fils vient d'être arrêté pour possession de
drogue. Au commissariat, elle fait la connaissance
de Nadia, mère célibataire vivant dans une cité de
banlieue. Son fils a été arrêté en même temps que
celui d'Aline. Leurs deux garçons se connaissent et
ont commis leur délit ensemble. Brutalement
confrontées au même défi, elles vont se rapprocher
puis s'unir pour tenter de les sauver, malgré leurs
différences et leurs préjugés.

21h00

LLEE  MMEEIILLLLEEUURR  DDUU  2200..4455
AAVVEECC  CCAAMMIILLLLEE  CCOOMMBBAALL

Chaque soir dans - Touche pas à mon poste ! -, 
le chroniqueur propose, dans sa rubrique - Le
20.45 -, une compilation d'images hilarantes, diffu-
sées sur les télévisions françaises et étrangères. Il
présente également ses fameuses séquences  La
Version trop censurée, Le Wow, Les Génériques
chantés et Il en pense quoi ton frère ?. Dans cette
dernière, il s'amuse à surprendre des passants dans
la rue en se déguisant pour leur ressembler.
Camille Combal a sélectionné les moments les plus
marquants, agrémentés également de ses meilleurs
sketches, parodies et incrustes.

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS

Affaire Gomis : vrais jumeaux, faux coupable. En
2012, une série de viols se produit à Marseille.
Un individu finit par être identifié. Il s'agit
d'Elvin Gomis, un chauffeur-livreur de 24 ans, qui
aurait agressé une personne âgée • L'affaire
Maillant : Faux coupable ? Le 12 août 1991, dans
les Vosges, le corps dénudé de Valérie Bechtel est
retrouvé derrière un arbre. Yann Bello, l'ex-petit
copain de la jeune fille, se confie. Il accuse
Raphaël Maillant, son meilleur ami, du meurtre.

21h00
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Une étude réalisée
par le site Lkeria.com,
spécialiste des
annonces
immobilières en
Algérie, fait état, pour
la première fois
depuis des années,
de la baisse des prix
de location de
logements.

PAR IDIR AMMOUR

L’ étude s’est basée sur les
prix de location d’ap-
partements allant du F2

au F5, à travers 15 wilayas du
pays, où les données sont fia-
bles, et ce, en prenant en
compte les prix affichés dans
les annonces immobilières
publiées sur Lkeria et autres
sites d’annonces algériens,
réunissant une base de données
de plus de 100.000 annonces.
Selon les résultats de l’ana-
lyse, les prix de location n’ont
que très peu changé entre 2016

et 2017 à Alger, Oran et
Tlemcen avec des baisses res-
pectives de 0,2 %, 2 % et 1,7
%. Au moins 10 wilayas ont
connu une baisse de la
moyenne des loyers des appar-
tements pendant la période
étudiée. La ville de
Boumerdès a connu une baisse
de 20 % pour passer de 39.500
DA/mois en 2016 à 32.000
DA en 2017. C’est le cas éga-
lement de Tizi-Ouzou (-20 %)
où le loyer moyen est passé de
35.000 DA/mois en 2016 à
27.600 DA/mois en 2017, de
Tipaza (-16 %), de Skikda (-16

%), de Sidi Bel-Abbès(- 8 %)
et de Béjaïa (-6 %). Au
contraire, les loyers ont aug-
menté de 37 % à Bouria, de 13
% à Sétif, de 11 à Aïn- Defla,
de 10 % à Blida, de 8,8 % à
Tiaret, de 3,27 % à
Constantine et de 2,7 % à
Annaba. Le prix moyen des
loyers rapporté au mètre carré
pour la wilaya d’Alger est de
765 DA, ce qui nous donne un
loyer de 38.271 DA pour un
appartement de 50 m². Pour
un 100 m², le chiffre passe à
76.540 DA. Il a été relevé que
le prix du loyer au mètre carré

est plus cher pour les petites
surfaces. Le mètre carré pour
un F2 se négocie à 817 DA
contre 760 DA pour les F3 et
seulement 715 DA pour les
F5. A Alger, la commune
offrant le loyer moyen le plus
bas est Khraïssia dans la péri-
phérie avec 26.000 DA par
mois. Celle où les loyers sont
les plus élevés reste Hydra
avec 124.828 DA par mois.
Victime de ses excès, fragilisé
par la morosité économique et
les multiples programmes
publics de l'habitat qui ont vu
le jour, il pourrait subir une
décrue plus brutale que prévu.
"Cette baisse s’explique pour
certaines wilayas par le nom-
bre important de logements
publics livrés durant cette
période", selon le réalisateur
de l’étude, précisant néan-
moins que, pour d’autres
wilayas, la baisse relevée est
le résultat du "recul de la
demande" pour la location
induit par la réduction impor-
tante des projets publics suite
à la crise financière (départ de
la main-d’œuvre).

I. A.

PAR RACIM NIDAL

Comment adapter au plus près
le système de formation pour
qu’il réponde aux besoins des
secteurs socio-économiques ?
C’est ce sur quoi s’attache à
plancher le secteur de l’Ensei-
gnement supérieur et de la
Recherche scientifique.
Le directeur général de la for-
mation au ministère de l’Ensei-
gnement signale, à ce propos,
qu’un bilan a été tiré, en jan-
vier 2016, permettant de
constater la présence d’une
"pléthore de formations", en
déphasage, dit-il, avec "les
besoins réels de ces secteurs".
S’exprimant, hier, à l’émission
l’Invité de la rédaction de la
chaîne 3 de la Radio algé-
rienne, Nourredine GhouaIi
explique qu’il a été "réalisé

plus de 7.000 formations en
licence et en master mais,
reconnait-il, sans lisibilité ni
visibilité".
Après ce constat, dit, il "est
apparu utile de réduire le nom-
bre de formations en licences
de 3.000 à 200 et celles des
masters de 4.000 à 600", une
étape dont il admet qu’elle était
certes nécessaire "mais pas suf-
fisante".
Cette situation de "déphasage",
l’intervenant l’impute, en pre-
mier lieu, à un manque de pré-
paration des équipes pédago-
giques et des professeurs char-
gés d’élaborer les modules de
formation et de les enseigner.
Depuis, signale-t-il, "nous
avons lancé des formations,
dont le contenu et les objectifs
répondent davantage aux
besoins nationaux spécifiques

telles, par exemple, dans les
secteurs mécanique, électro-
nique, aéronautique, d’hydro-
carbures, de pétrochimie et des
circuits intégrés". Il précise,
d’autre part, que "contrairement
à ce qui est annoncé, ici et là,
environ 45 % des 330.000
bacheliers abordant les études
supérieures, sont versés dans
l'étude des sciences et des tech-
niques, que nous faisons en
sorte d’orienter vers les filières
technologiques, des sciences
naturelles et de la vie, l’agrono-
mie et les sciences alimen-
taires". De l’employabilité de
ces étudiants après leur forma-
tion, M. Ghouali reconnait que
"ce volet n’a pas encore été
totalement pris en charge". Il
signale toutefois que "des
études ont été entreprises pour
appréhender au mieux cette

question".
Mettant en cause certaines acti-
vités pour ce qui a trait à la fai-
blesse du nombre d'étudiants
intégrés, il note que "47 %
parmi celles de l’industrie, de
l’agriculture ou du numérique,
par exemple, ne disposent pas
d’une nomenclature de métiers
et qu’un pourcentage très élevé
et n’ont pas de plan de recrute-
ment". A travers ce constat,
observe-t-il, "nous nous
sommes aperçus que notre pro-
duit de formation n’est pas
complètement employé, ce qui
nous a amené à constater
qu’une partie de celui-ci s’est
révélée être en phase avec le
développement alors qu’une
seconde nécessitait d’être rema-
niée".

R. N.

Le groupe algérien Condor a
ouvert un nouveau show-
room à Cotonou, capitale du
Bénin, a annoncé l’entreprise
hier dans un communiqué.
Il s’agit du cinquième pays
sur le continent africain où
Condor ouvre un showroom,
après la Mauritanie, le
Sénégal, la Tunisie et le
Congo. Ces ouvertures s’ins-
crivent dans le cadre du

déploiement à l’international
de la firme algérienne, ayant
débuté il y a deux ans lors de
la première participation de
Condor au salon mondial du
mobile (Mobile world
congress). D’une superficie
de 120 mètres carrés, le
showroom de Cotonou pré-
sentera tous les produits et
nouveautés du groupe algé-
rien. Condor ambitionne à

terme d’atteindre comme
objectif 50 % de son chiffre
d’affaires en provenance des
exportations. "Condor
exprime de grandes ambitions
pour l’export, avec un objec-
tif de 50 % de chiffre d’af-
faires en provenance des
exportations. Le leader algé-
rien exprime aujourd’hui sa
volonté de promouvoir le
savoir-faire algérien et de

mettre l’Entreprise algérienne
au cœur d’une dynamique éco-
nomique internationale", sou-
ligne le communiqué. Outre
l’Afrique, le groupe algérien
est également présent à tra-
vers sa filiale mobile en
Europe, notamment en
France, ainsi qu’à Dubaï.

R. N.

SELON UNE ÉTUDE RÉALISÉE PAR LE SITE LKERIA.COM

Baisse des prix de location
d’appartements

SELON LE DG DE LA FORMATION AU MINISTÈRE DE L’ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR

Une pléthore d’étudiants formés !

IL S’AGIT DU CINQUIÈME PAYS AFRICAIN

Condor ouvre un showroom au Bénin

SALON DE LA MICO-ACTIVITÉ
100 promotrices

bénéficiaires
du mico-crédit

attendues
Plus de 100 promotrices bénéficiaires
du dispositif du micro-crédit, prendront
du19 au23 mars, auSalon national de la
micro-activité, organisé par l'agence
nationale du micro-crédit (Angem) sous
le thème "La femme rurale : acquis et
défis", indique le ministère de la
Solidarité nationale, de la Famille et de
la Condition de la femme dans un com-
muniqué.
Cette manifestation, s'inscrivant dans
le cadre des services financiers garantis
par l'Angem, au profit des bénéficiaires
du dispositif du micro-crédit, est desti-
née à "valoriser la contribution de la
femme rurale dans le diversification
économique et dans le développement
socio-économique", précise-t-on.
Elle vise également à promouvoir les
produits locaux, réalisés par les femmes
rurales exposantes et montrer les expé-
riences réussies des promotrices, finan-
cées dans le cadre dudispositif dumicro-
crédit.
Des associations activant dans le
domaine du développement social et
l'insertion économique, notamment au
profit des femmes et organismes et ins-
titutions partenaires dans la mise en
oeuvre de ce dispositif prendront égale-
ment part à la manifestation .
Plusieurs activités sont prévues en
marge de cet évènement, telles que la
sensibilisation à la construction d'un
réseau national de femmes rurales entre-
preneuses et l'organisation d'ateliers
types, d'études technico-économiques
pour les femmes.

EXTRÊME SUD DU PAYS
34 contrebandiers

interceptés
Trente-quatre (34) contrebandiers ont
été interceptés, un pistolet-mitrailleur
de type Kalachnikov et une quantité de
munitions ont été saisis avant-hier par
des détachements de l'Armée nationale
populaire (ANP) à Tamanrasset, In-
Guezzam et Bordj-Badji-Mokhtar, tan-
dis qu'un individu en possession d'un
pistolet automatique a été arrêté par la
Gendarmerie nationale à Batna, a indi-
qué un communiqué du ministère de la
Défense nationale (MDN).
"Dans le cadre de la lutte contre la crimi-
nalité organisée, des détachements de
l'Armée nationale populaire ont inter-
cepté, le 12 mars 2018 à Tamanrasset,
In-Guezzam et Bordj-Badji-Mokhtar, 34
contrebandiers et saisi 1 pistolet
mitrailleur de type Kalachnikov, une
quantité de munitions, 1 camion, 2
véhicules tout-terrain, 3.000 litres de
carburant, 12 marteaux -piqueurs, 9
détecteurs de métaux et 5 groupes élec-
trogènes, tandis qu'à Batna, des élé-
ments de la Gendarmerie nationale ont
arrêté un indiv idu en possession d'un
pistolet automatique", précise le com-
muniqué.
D'autre part, un "détachement de l'ANP
et des éléments de laGendarmerie natio-
nale ont arrêté, à Tindouf et Tlemcen, 4
narcotrafiquants en possession de
9,330 kg de k if traité, alors qu'un autre
détachement a appréhendé, à Ouargla, 2
contrebandiers et saisi 2.518 unités de
tabac", note la même source, ajoutant
q u e
"6 immigrants clandestins de diffé-
rentes nationalités ont été interceptés à
Adrar et Ghardaïa".

R. N.

Malheureusement, dormir
avec un manuel sous son
oreiller ne permet pas
d'apprendre "par osmose".
Mais selon une étude, il est
bel et bien possible de
renforcer ses compétences
en langue étrangère pendant
le sommeil, notamment en
écoutant des enregistrements
de mots récemment appris.

P our les besoins de cette étude, les
chercheurs des Universités de Zurich
et de Fribourg ont recruté 60 sujets

germanophones souhaitant apprendre le
néerlandais. Chaque participant devait
apprendre des paires de mots de vocabu-
laire à 22h. Les membres du groupe d'es-
sai se sont ensuite endormis au son d'un
enregistrement des mots appris, passé à un
faible volume, tandis que ceux dans le
groupe témoin ont veillé en écoutant les
mêmes mots.
À 2h du matin, les dormeurs ont été
réveillés et tous les sujets ont passé un
examen de contrôle. Selon les chercheurs,
ceux qui ont roupillé pendant la soirée ont
obtenu des scores supérieurs à ceux du
groupe témoin.

Dans une étude précédente, Björn Rasch a
appliqué la même méthode à un apprentis-
sage olfactif, avec des résultats similaires.
Les sujets devaient retenir l'odeur associée
à des roses spécifiques, lesquelles étaient
représentées sur des cartes. Tout comme
dans l'apprentissage des mots, les sujets
exposés aux odeurs pendant leur sommeil
ont mieux réussi l'examen que ceux qui
sont restés éveillés.

Une meilleure mémorisation
Une étude publiée en 2016 par
Psychological Science intitulée Ré-
apprendre plus vite et retenir plus long-
temps révèle qu’apprendre avant de dor-
mir, et ce de façon répétée et sur le long
terme, permet de mieux mémoriser. Les
participants étaient divisés en deux catégo-
ries : ceux qui apprennent le matin et révi-
sent en soirée et ceux qui apprennent le
soir et révisent le matin. Les données col-
lectées six mois plus tard révèlent que dor-
mir entre deux sessions d’apprentissage
engendre une meilleure mémorisation.
En 2014, le site Forbes relayait une étude
réalisée par deux chercheurs suisses. Elle
faisait état de la capacité du cerveau à rete-
nir du vocabulaire étranger –dans ce cas
précis du vocabulaire allemand - pendant la
phase dite de sommeil lent profond.
Le média Quartz associé au site web et
application d’apprentissage Duolingo ont
analysé les habitudes des utilisateurs.

Résultat : les mieux classés sont ceux qui
pratiquent entre 22h et minuit de manière
constante.
Même si le moment du coucher reste le
meilleur pour apprendre, ce n’est pas le
seul facteur qui entre en compte. Une pra-
tique régulière associée à un créneau
horaire fixe peut être la bonne solution.
Mais l'apprentissage d'une nouvelle
langue ne se cantonne pas seulement à ça

: Quartz conseille par exemple de regarder
votre série TV préférée en activant les
sous-titres en anglais ou encore d'écouter
des podcasts en espagnol dans les trans-
ports en commun. Incorporer l'apprentis-
sage d'une langue dans ses habitudes du
quotidien peut aider à d'atteindre les com-
pétences linguistiques dont vous avez tou-
jours rêvé.
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L’encyclopédie

Apprendre une langue étrangère
en dormant ?

D E S I N V E N T I O N S

L’homme cherche depuis longtemps à
savoir si l’émotion suscitée par certaines
musiques peut aussi toucher les animaux.
En 2009, la radio NPR expliquait que
David Teie et Charles Snowdon avaient
déjà composé de la musique, mais cette

fois pour les singes, qui montraient alors
des signes d’attention similaires aux
chats. Mais à l’époque, certains spécia-
listes en musicologie estimaient qu’on ne
pouvait pas savoir si les animaux réagis-
saient aux enregistrements ou simple-

ment aux sons imitant les bruits que les
caractérisent.
La musique peut avoir des bienfaits théra-
peutiques sur l’Homme, mais saviez-
vous qu’une bonne mélodie peut avoir les
mêmes effets sur les chats, et susciter
chez eux un sentiment de bien-être? Des
chercheurs américains ont composé une
musique spécialement destinée à nos
chers félins. Et c’est assez particulier.
En 2015, pour déterminer si les chats
pouvaient réagir à la musique, des scien-
tifiques américains les universités du
Wisconsin, de Madison et du Maryland
ont composé une - musique centrée sur le
chat -. "Nous avons examiné les vocali-
sations naturelles des chats et avons
adapté notre musique à la même gamme
de fréquences, qui est d’environ une
octave ou plus que les voix humaines",
expliquait en 2015 l’auteur principal de
cette étude Charles Snowdon. En outre,
les scientifiques ont également inclus des
tempos construits à partir de sons fami-
liers aux chats, comme les bruits de ron-
ronnements ou de lapements, contraire-
ment à la musique humaine où le batte-

ment de tambour imite souvent nos bat-
tements de cœur.

Une sensation de bien-être
Les musiques spécialement composées
pour les félins ont été jouées à 47 chats
domestiques. Ces derniers ont également
écouté deux morceaux du répertoire clas-
sique – Ouverture n° 3 en Ré majeur de
Johann Sebastian Bach, et Élégie de
Gabriel Fauré. Publiée dans la revue
Applied Animal Behavioral Science, les
chats ne répondent pas du tout aux mélo-
dies humaines. Concernant la musique
qui leur a été spécialement dédiée, les
chats seraient alors devenus tout excités,
se rapprochant des haut-parleurs et frot-
tant dessus leurs glandes odorantes, signe
que les musiques suscitaient chez eux une
véritable sensation de bien-être.
Si l’idée de composer de la musique pour
les chats peut a priori sembler inutile, ces
recherches pourraient en fait permettre de
nouvelles façons de calmer les chats dans
les refuges, les pensionnats et chez les
vétérinaires.

Moules souples en silicone
Inventeur : Jean Daudignac Date : 1987 Lieu : France

Des chercheurs ont créé la musique parfaite
pour relaxer les chats stressés

Le moule silicone souple alimentaire est une véritable innovation dans le milieu de
la pâtisserie et de la cuisine en général. Les moules silicones sont souples, ce qui
facilite le démoulage, conviennent à la cuisson comme à la congélation, ils sont
anti-adhésifs et très résistants.



PAR RIAD EL HADI

S’ e xprimant en marge de sa visite
sur les champs gaziers de Tinhert
et Ohanet à In-Amenas, le patron

du groupe pétrolier national a fait part de
sa satisfaction en soulignant que "Ces
chantiers commencent, plus ou moins, à
donner des résultats qui je l’espère conti-
nueront à être probants", a-t-il indiqué.
Un constat d’autant plus heureux qu’il a
contribué, selon lui, à infléchir "La
volonté des partenaires étrangers de repren-
dre leur collaboration avec Sonatrach alors
qu’auparavant ils ne voulaient plus rester",
en allusion à Statoil qui a récemment
exprimé sa volonté de relancer son parte-
nariat avec la compagnie nationale.
Par ailleurs, et procédant au lancement des
travaux de développement des champs
gazier de Tinhert avec le raccordement de
50 puits producteurs à travers un réseau de

collecte d’une longueur cumulée de 330
kilomètres, Ould Kaddour en a pointé
l’importance.
"Le développement de ce champ est extrê-
mement important puisque c’est depuis
Tinhert que nous allons ramener le gaz
nécessaire pour que l’usine atteigne le
seuil de 20 millions de m3/jour", a-t-il

expliqué, ajoutant que l’utilisation des ins-
tallations déjà existantes pour l’exploita-
tion du gaz de ce champ permettait, en
outre, à la compagnie "d’optimiser ses
coûts", dira-il encore.
Il faut savoir que le projet de développe-
ment des champs gaziers de Tinhert et de
traitement du gaz brut dans les installa-

tions existantes d’Ohanet, permettra
d’augmenter la production de ces dernières
de 10 millions de m3 /jour à 15 millions
m3/j à l’horizon 2020 puis à 20 millions
m3/j en 2022.
Il a été accordé directement à des entre-
prises publiques nationales avec un coût
total de 27 milliards de dinars (environ 250
millions de dollars), sans passer par un
appel d’offres, et ce, en vue de réaliser des
installations 100 % algériennes. Il s’agit
des sociétés ENGTP, GCB, Eanc,
Infratelle et Cosider canalisation.
Enfin, le P.-dg de Sonatrach, et à titre
d’émulation, a annoncé la mise en place
d’un bonus, expliquant que "L’entreprise
qui termine le travail avant l’heure aura un
complément, et ce, dans le but de motiver
ces entreprises à être plus professionnelles
et plus performantes" a-t-il soutenu.

R. E

La société 100 % algérienne, de réalisa-
tion de projets industriels, Sarpi, une
société par actions créée en juin 1992 en
partenariat entre Sonatrach et ABB
(Italie), appartient désormais à 100 % au
groupe Sonatrach, après le rachat de 50 %
des parts d’ABB dans cette joint-venture,
a rapporté hier l’agence officielle. Un

contrat a été signé mardi à Alger entre les
deux partenaires pour la cession des parts
d’ABB dans la la société Sarpi à la com-
pagnie nationale Sonatrach, et ce, en pré-
sence du P.-dg de Sonatrach,
Abdelmoumene Ould Kaddour et du prési-
dent du groupe ABB dans la région Mena,
Joachim Braun. Sarpi, qui exerce ses acti-

vités de réalisation d’installations indus-
trielles dans le secteur des hydrocarbures
et de l’énergie, est actuellement présente
dans plusieurs régions en Algérie. Elle
dispose de deux unités opérationnelles
dont l’une est basée à Hassi-Messaoud et
l’autre à Hassi-Rmel.

R. E

PAR LAKHDARI BRAHIM

Les avis des syndicats auto-
nomes de l’Éducation conver-
gent sur le report de la date du
bac 2018. Le Snapest fustige
cette polémique et estime à
son tour qu’il "ne fallait pas
impliquer les élèves dans la
consultation".
C’est ce qu’a indiqué Meziane
Meriane le président de ce
syndicat, ajoutant que ces der-
niers ont besoin d’être "mieux
encadrés et surtout orientés
vers l’enseignement", au lieu
de les mêler dans ce genre de

question qui ne les concernent
pas. En cela, il rejette "en
bloc cette mesure".
"L’élève est un adolescent il
faut lui assurer les meilleures
conditions de réussite, c’est
tout. Fixer la date du Bac
n’est pas l’affaire des élèves.
Je pense qu’il faut plutôt
demander l’avis de leurs
parents, de leurs enseignants,
ou mieux, la commission
pédagogique. Et non pas aux
élèves", argue-t-il.
M. Meriane a indiqué en
outre que le ministère de
l’Éducation doit tracer un seul

objectif et mettre le paquet
pour réussir à rattraper les
cours. Une tâche qu’il juge
"impossible. Si on utilise
les moyens classiques, il est
impossible de rattraper en dix
jours le temps perdu, notam-
ment dans les trois wilayas
qui ont accusé le plus de
retard", a-t-il précisé.
Le ministère ayant à charge
d’apaiser la tension, doit évi-
ter aussi la polémique sur la
question du Bac et tout ce qui
est en rapport avec son dérou-
lement.
Par ailleurs, le président du

Snapest souligne l’impor-
tance de sensibiliser les élèves
pour mettre un terme à "la
triche" aux examens pendant
le cursus scolaire. “En dehors
des mesures de sanctions
prises par la tutelle, on doit
mettre en place tout un sys-
tème de sensibilisation pour
lutter contre toutes formes et
tentatives de fraude. "La triche
a des conséquences drama-
tiques pour toute la société",
a-t-il soutenu.

L. B.

PAR INES AMROUDE

Abdelmadjid Sidi Saïd a
répondu, hier, aux initiateurs
du mouvement de contesta-
tion au sein de l’UGTA.
"Je dis officiellement à ceux
qui veulent détruire l’Union
nationale des travailleurs
algériens, mettez cela bien
dans vos têtes et vos oreilles,
cela ne se passera jamais", a

assuré le patron de la centrale
syndicale à partir d’Oran.
"Les syndicalistes de l’UGTA
n’ont peur de personne. Ils
ont peur de Dieu seulement.
Ils disent que l’Union dort.
Ce qu’ils appellent dormir,
c’est de la sagesse, de la soli-
darité et du respect des insti-
tutions de la République.
L’Union ne dort pas. Elle
protège la stabilité sociale et
la paix. C’est de la responsa-

bilité dans le travail syndi-
cal", a insisté Sidi Saïd qui
estime que la "violence et les
insultes" ne règlent pas les
problèmes des travailleurs.
Sidi Saïd est la cible d’un
mouvement de contestation
au sein de l’UGTA, qui a été
lancé par Mohamed-Tayeb
Hamarnia, ex-secrétaire géné-
ral de l’union d’Annaba de
l’UGTA. "Le secrétariat
national actuel est faible.

Nous voulons rectifier le par-
cours de l’UGTA en tant que
syndicat. Nous voulons que
le comité exécutif national
(haute instance entre deux
congrès) se réunisse mais
qu’il ne soit pas présidé par le
secrétaire général. Nous vou-
lons le départ de Sidi Saïd",
avait expliqué Hamarnia.

I. A.

PRÉSENCE MILITAIRE
AMÉRICAINE EN ALGÉRIE

Le démenti de
l'ambassade
US à Alger

L’ambassade des États-Unis d'Amérique (USA)
enAlgérie a démenti toute présence militaire amé-
ricaine sur le sol algérien en réaction aux informa-
tions rapportées par des médias américains et
relayées par certains sites d'informations natio-
naux. "Il y a eu une mauvaise interprétation des
propos. Les personnes concernées par cette prime
de risque en Algérie, sont les militaires affectés à
la sécurité des diplomates. Moi-même, lorsque
j’ai lu les comptes rendus de la presse, j’ai été un
peu étonné", a déclaré le porte-parole de la repré-
sentation US à Alger, LaSean Knox-Brown . Il a
précisé que "nous n’avons pas de troupes mili-
taires en Algérie. Nous avons un personnel chargé
de la sécurité sur place dans l’enceinte de l’am-
bassade, ou d’autres qui viennent occasionnelle-
ment, lors des visites de responsables américains
de l’Africom pour une durée limitée" et que "la
prime de risque octroyée aux militaires US
concerne le personnel chargé de la sécurité de la
chancellerie". Pour rappel, le Washington Post et
le New York Times rapportaient le 7 mars dernier
qu'un élu américain avait inclut l'Agérie dans la
liste des "pays dangereux" pour les troupes améri-
caines pour faire bénéficier les militaires station-
nés dans cette catégorie de pays la prime du "dan-
ger imminent".

ATTENDU AUJOURD’HUI
Gérard Collomb

à Alger pour
une visite de 2 jours

Le ministre français de l’Intérieur, Gérard
Collonb, est attendu aujourd’hui en soirée à Alger
pour une visite de deux jours qui le conduira par la
suite au Niger selon un communiqué officiel. Le
ministre français débutera son déplacement à
Alger conjointement avec Noureddine Bedoui, par
l’ouverture d’un séminaire des préfets français et
des walis algériens, "en témoignage de l'étroite
coopération franco-algérienne en matière de gou-
vernance" ajoute la même source. Outre la ren-
contre bilatérale avec Bedoui, ce déplacement sera
également l’occasion d’entretiens avec le Premier
ministre Ahmed Ouyahia et le ministre des
Affaires religieuses et des Waqfs, Mohamed
Aissa. Ces entretiens permettront de rappeler "le
partenariat étroit qui unit l'Algérie et la France,
notamment sur les questions de sécurité et de lutte
contre le terrorisme, ainsi que sur les enjeux
migratoires", précise-t-on encore de même source.

R. N.
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REDÉPLOIEMENT DE SONATRACH

Le satisfecit d’Ould Kaddour
"Sonatrach a énormément évolué en une année, avec l’ouverture notamment de plusieurs chantiers", s’est

félicité, à Illizi, son P.-dg, Abdelmoumene Ould Kaddour.

CHOIX DE LA DATE DU BAC

Le Snapest : "Ce n’est pas l’affaire des élèves"

UGTA

Sidi Saïd répond aux contestataires

Sonatrach rachète les parts
de l’italien ABB

20 JEUX
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PAR RANIA NAILI

K aouane s'est entretenu,
à cette occasion, avec
la ministre rwandaise

des Affaires étrangères,
Louise Mushikiwabo, à
laquelle il a souligné "l'ex-
cellence des relations qui
existent entre l'Algérie et le
Rwanda".
Le ministre de la
Communication a, par ail-
leurs, eu un entretien avec
son homologue ghanéen,
avec lequel il a eu des
"échanges sur les expé-
riences des deux pays en
matière de développement
audiovisuel et dans le
domaine du déploiement

numérique". Djamel
Kaouane a exprimé, à cette
effet, "le vœu que l'expé-
rience africaine en matière
de déploiement technolo-
gique et technique soit
impérativement accompa-
gnée d'une production de
contenus attractifs et de
qualité, à la hauteur de la
richesse historique et cultu-

relle du continent africain".
D'autre part, le ministre de
la Communication a eu un
échange de vues avec le
directeur général de l'UAR,
Grégoire N'Djaka, ayant
porté notamment sur "la
dynamique continentale en
matière de généralisation
de la Télévision numérique
terrestre (TNT), qui a pour

horizon contraignant, en
même temps un challenge
technologique, la date fixée
à 2020, de l'arrêt de la dif-
fusion analogique".
A cet égard, Djamel
Kaouane a invité l'UAR "en
tant qu'acteur continental
fédérateur, à s'investir plei-
nement dans la promotion
et la protection du droit de
chaque citoyen africain à
suivre les compétitions
sportives continentales
sans avoir à subir le diktat
et le chantage auquel est
soumis le téléspectateur
africain".

R. N.

Les travaux du projet de la
fibre optique, en cours de
réalisation entre les wilayas
de Tindouf et Adrar,
connaissent un net avance-
ment, a-t-on appris hier
auprès de la direction de la
Poste, des
Télécommunications, des
Technologies et de la
Numérisation.
Venant renforcer l’unique
connexion en fibre optique
de la wilaya de Tindouf à
partir de celle de Béchar,
cette nouvelle connexion,
lancée en mars 2017 avec
un délai de 12 mois, s’effec-
tue à un rythme soutenu en
dépit de contraintes et aléas
naturels et des reliefs acci-

dentés entravant les travaux
visant à raccorder neuf (9)
zones enclavées de la
wilaya de Tindouf et atté-
nuer les coûts de connexion
par satellite, a expliqué le
directeur du secteur,
Mohamed Louaer.
D'un montant d’investisse-
ment de plus de cinq (5)
milliards DA, ce projet
devant lier Tindouf à Adrar
sur 1.120 km aura un grand
impact sur le développe-
ment de la région et évitera
les éventuelles coupures et
perturbations télépho-
niques, en plus de renforcer
la seule connexion avec la
wilaya de Béchar.
La ministre du secteur,

Houda Imene Feraoun,
avait affirmé lors de la sa
dernière visite dans la
wilaya de Tindouf que "la
sécurisation du réseau des
télécommunications dans
les régions du Sud demeure
primordiale et urgente, à
travers des liaisons de
secours pour faire face à
d’éventuelles perturba-
tions."
Les entreprises Algérie-
Télécom (AT) et Algérie-
Poste (AP) avaient signé, au
premier trimestre de l’année
dernière, une convention
portant lancement, depuis
Tindouf, d’un projet de
modernisation des réseaux
de la Poste, qui connaissent

des perturbations en raison
de la faiblesse du débit des
connexions ne dépassant
pas les 128 kilobits (KB),
en sus de l’absence de la
maintenance. Cette conven-
tion, en cours d’application,
porte également sur la réno-
vation entière, et par étapes,
du réseau, ainsi que l’ac-
croissement du débit à deux
(2) Mégabits (MB), en vue
de sécuriser l’entreprise AT
en prévision du lancement
du commerce et du paie-
ment électronique (e-com-
merce et e-paiement) à la
satisfaction des citoyens, a
indiqué le directeur du sec-
teur à Tindouf.

R. N

L'autoroute Est-Ouest sera
dotée avant fin 2018, des
différents équipements
d'exploitation, notamment
du système de péage, a
affirmé hier à Alger le
ministre des Travaux
publics et des Transports,
Abdelghani Zaalane.
Lors d'une séance d'audi-
tion devant la Commission
des transports et des télé-
communications à
l'Assemblée populaire

nationale (APN), Zaalane
a indiqué que les travaux
d'installation des équipe-
ments y compris des sys-
tèmes de péage, de gestion
du trafic routier, de météo-
rologie, de communication
interne, de surveillance-
vidéo, de réseaux de fibres
optiques, de transmission
et d'appel d'urgence, de
radio info-trafic et de pan-
neaux d'affichage électro-
niques.

48 postes de péage sont en
cours de réalisation au
niveau des échangeurs et 7
autres sur l'autoroute Est-
Ouest, a indiqué le premier
responsable du secteur,
outre 42 stations de ser-
vices, 35 aires de repos et
22 postes de maintenance
et d'exploitation (chaque
poste couvre un tronçon de
l'autoroute s'étalant sur une
distance de 65 à 75 km), ce
qui permettra une interven-

tion rapide en cas d'urgence
(moins de 30 minutes).
L'autoroute Est-Ouest qui
s'étend sur 1.132 km, verra
son dernier tronçon, au
niveau de la wilaya d'El-
Tarf, s'étendant sur 48 km,
réceptionné à la fin du pre-
mier trimestre 2019, ainsi
la longueur globale de l'au-
toroute atteindra 1.216 km,
selon le ministre.

R. N.

APPAREILLAGES POUR
HANDICAPÉS

580.000 patients
pris en charge

Plus de 580.000 patients assurés
sociaux, en majorité des personnes
aux besoins spécifiques, sont pris
en charge par l'Office national d'ap-
pareillages et d'accessoires pour per-
sonnes handicapées (ONAAPH).
Le directeur général de cet orga-
nisme, Fayçal Ouaguenouni, a
indiqué à la veille de la journée
nationale des personnes handica-
pées, célébrée le 14 mars de chaque
année qu’un total de 580.035
patients assurés sociaux, à mobilité
réduite sont pris en charge en
matière d'appareillages.
L'Office prend en charge les per-
sonnes handicapées par divers types
d’infirmités, notamment les handi-
capés de naissance, les victimes
d'accidents de la circulation et les
diabétiques, a-t-il ajouté.
En 2017, l'Office a distribué
1.673.476 appareillages aux
patients, dont 91.817 équipements
orthopédiques.
M. Ouaguenouni a aussi annoncé
l'ouverture prochaine d'annexes
d'audioprothèse relevant de
l'ONAAPH auprès des structures
locales de sécurité sociale (CNAS-
CASNOS) au titre de la mutualisa-
tion des moyens et du rapproche-
ment des services au bénéfice des
handicapés.
D'autre part, le DG de l'Office a rap-
pelé que le système du tiers payant
permettra, à l'avenir, aux personnes
handicapées d'utiliser la carte
«Chifa» pour bénéficier des diffé-
rents appareillages et accessoires,
facilitant ainsi les procédures admi-
nistratives au profit de cette frange
de la société.

POURSUITES JUDICIAIRES
CONTRE LES BÉNÉFICIAIRES

DE L’ANSEJ
Zemali dément

L’Ansej (Agence nationale de sou-
tien à l’emploi des jeunes) ne pour-
suit pas en justice les jeunes entre-
preneurs qui n’ont pas remboursé
leurs dettes.
Le ministre du Travail, de l’Emploi
et de la Sécurité sociale, Mourad
Zemali, a indiqué que « les bénéfi-
ciaires qui n’ont pas pu rembourser
leurs créances ne seront pas pour-
suivis en justice”.
Le ministre du Travail compte, bien
au contraire, aider ces entreprises en
échec.
A ce propos, il a indiqué qu'”il faut
accompagner les promoteurs en
difficulté financière pour atteindre
les objectifs escomptés” de leurs
projets.
M Zemali a instruit, en effet les
responsables de l’Ansej à fournir les
facilités aux porteurs de projets
pour leur réussite.
Pour rappel, la directrice générale de
cette agence, Samira Djaider a indi-
qué, il y a quelques jours, que près
de 21.193 micro- entreprises ont
été dissoutes. Précisant aussi que le
taux de mortalité des projets Ansej
est de 10 % .

R. N.

SUIVRE "SANS CHANTAGE" LES COMPÉTITIONS SPORTIVES

Kaouane insiste sur le droit
des téléspectateurs africains
Le ministre de la Communication, Djamel Kaouane, a insisté, hier à Kigali, sur la nécessité d'une

production de contenus de "qualité" et le droit des téléspectateurs africains à suivre "sans
chantage" les compétitions sportives et ce, lors d'entretiens qu'il a eus avec des responsables

africains en marge de la 11e session de l'Assemblée générale de l'Union africaine de
radiodiffusion (UAR).

FIBRE OPTIQUE TINDOUF- ADRAR

Net avancement du projet

AUTOROUTE EST-OUEST

Le système de péage équipé avant fin 2018

ccuisineuisine

De nombreux produits
sont censés vous
donner des cheveux de
rêve. Mais si vous
préferez des soins
100 % naturel, suivez
ces conseils…
Pour les cheveux secs
Appliquez sur des cheveux

propres une bonne couche de
beurre de karité ou de l'huile
de tournesol. Ces produits
naturels leur redonneront le
film hydrolipidique qui leur

fait défaut. Evitez les perma-
nentes et les teintures et lim-
itez l'utilisation du sèche-
cheveux, ainsi que l'applica-
tion de gel ou de laque, cela
ne fera qu'empirer la situa-
tion…

Pour les cheveux
gras

Pour vous aider à réguler la
production de sébum au
niveau de votre cuir chevelu,
buvez tous les matins un jus
de fruits à base d'agrumes
auquel vous aurez rajouté

quelques gouttes d'huile de
germe de blé. Un massage du
crâne avec une préparation à
base de jaune d'œuf fonc-
tionne également très bien !
Pour garder ensuite vos
cheveux en bon état, évitez
le port du chapeau…

Pellicules
Les pellicules sont la

conséquence d'une desquama-
tion anormale de l'épiderme
du cuir chevelu. De minus-
cules paillettes, de forme
arrondie, s'en détachent et
s'agglomèrent entre elles.

Toutes les trois semaines,
les cellules du cuir chevelu se
régénèrent et remplacent les
anciennes, éliminées par les
shampooings et le brossage
des cheveux. Si le renou-
vellement du cuir chevelu
s'accélère anormalement, les
desquamations de son épi-
derme tombent d'elles-
mêmes lors du brossage des
cheveux. Si, en revanche,
elles collent au cuir chevelu
en s'imprégnant de sébum,
elles provoquent des
démangeaisons.

On distingue deux types
de pellicules, en fonction de

leur structure et de leur
adhérence au cuir chevelu :

* Les pellicules
sèches

Petites et très blanches,
elles n'adhèrent pas au cuir
chevelu. Ce sont les pel-
licules qui tombent "comme
de la neige sur les épaules"
lorsqu'on se coiffe. Elles
sont souvent peuplées de
micro-organismes parasites
et de minuscules
champignons qui accentuent
les démangeaisons du cuir
chevelu

*Les pellicules
grasses

Elles sont beaucoup plus
grosses que les pellicules
sèches car elles s'ag-
glomèrent entre elles, le
sébum leur servant de colle.
Adhérentes au cuir chevelu,
elles forment une sorte de
boue compacte qui l'asphyx-
ie et provoque à la longue la
chute des cheveux. Plus le
flux séborrhéique est fort,
plus l'asphyxie de l'épiderme
s'aggrave. C'est un cercle
vicieux.

Palmiers feuilletés

Ingrédi ents
- 400 g de pâte feuilletée
- 100 g de sucre en poudre

Préparati on
Saupoudrer la planche à pâtisserie de sucre, y
étaler la pâte sur 1/2 cm d'épaisseur en un rec-
tangle de 25x60 cm environ. Saupoudrer la
pâte de sucre.
Diviser le rectangle en trois parties égales
sans couper. Rabattre chaque côté au centre,
répéter l'opération de manière à obtenir 6
épaisseurs de pâte. Réserver au freezer au
moins 1h pour que la pâte durcisse (cela
facilite la découpe).
Sortir la pâte, couper des tranches et les poser
à plat bien espacées sur la plaque du four
(recouverte de papier sulfurisé).
Faire cuire 10 mn au four préchauffé à 220°C
(th 7-8). Retourner les palmiers et poursuivre
la cuisson pendant 10 mn.
Laisser refroidir sur une grille et déguster en
l’accompagnant de compote par exemple.

Gras-double
aux légumes

Ingrédi ents
- 1 gras-double de mouton
ou 1 kg de gras-double de veau.
- 1 kg d'artichauts.
- 500 g de fèves écossées ou à garder avec la
peau.
- 1 kg de petits pois écossés.
- 1dl d'huile soit 1 verre à thé.
- Cannelle.
- Poivre noir.
- 1 piment sec, égrené et trempé.
- Poivre rouge.
- Carvi (facultatif).
- 1 tête d'ail.
- 1 bouquet de coriandre hachée,
sel.

Préparati on
En premier lieu, faire rissoler le gras-double
coupé en morceaux avec l'huile, la cannelle et
le poivre noir. Laisser le liquide réduire.
Couvrir d'eau et mettre sur le feu jusqu'à mi-
cuisson du gras-double.
Ensuite, ajouter les petits pois, les fèves, les
artichauts nettoyés et coupés en deux. Verser
les condiments pilés sur les légumes.
Saupoudrer de coriandre hachée et laisser
mitonner jusqu'à complète cuisson.
A no ter
Vous pouvez choisir d'autres légumes, comme
les aubergines, à mi-cuisson du gras-double,
les mettre pelées et coupées en morceaux et
saupoudrer de coriandre.

De par sa grande variété, sa
solidité et son aspect lisse et
brillant, le marbre est souvent
utilisé dans la réalisation des
revêtements muraux, des dal-
lages, des plateaux de meubles,
des statues ou des ustensiles de
cuisine. Sous son aspect résis-
tant le marbre est toutefois un
matériau fragile qui requiert
des soins particuliers.

Au fil du temps, le marbre
peut se ternir et se rayer. C’est
pourquoi il est important d’en
prendre régulièrement soin.
Matériel nécessaire :

- un abrasif à grains très fins
- une éponge
- de la poudre ou de la pâte

à polir, ou de l’acide oxalique
- une mèche de coton
- de la cire incolore
- un chiffon de laine.
Pour nettoyer et redonner

de l’éclat à votre marbre, pro-

cédez comme suit :
- poncez la surface avec

l’abrasif à grains très fins et de
l’eau, sans appuyer et en for-
mant des huit, puis rincez avec
une éponge humide ;

- appliquez de la poudre à
polir sur la surface et polissez
doucement à l’aide de la mèche
de coton. Formez des huit, sans
appuyer. N’hésitez pas à rajou-
ter, de temps en temps, de la
poudre et à remplacer la mèche
de coton. Rincez avec une
éponge humide;

- enfin, munissez-vous d’un
chiffon et appliquez de la cire
incolore pour redonner tout son
éclat au marbre. Laissez sécher
quelques heures et lustrez avec
un chiffon de laine.
Détacher le marbre

Le marbre est très sensible
aux taches car c’est une roche
poreuse. Dans tous les cas,

essuyez rapidement
les ronds de verre et
autres traces de
liquide.
Matériel
nécessaire :

- du jus de
citron, de l’eau de
Javel ou de l’eau
oxygénée

- une mèche de
coton

- de la cire incolore
- un chiffon de laine.

Détacher votre
marbre :

- appliquez une mèche de
coton imbibée de jus de citron,
d’eau de javel ou d’eau oxygé-
née sur la tache jusqu’à son éli-
mination ;

- appliquez ensuite de la
cire incolore, laissez agir et
lustrez à l’aide d’un chiffon de

laine.
A noter :
- si le marbre est très taché,

utilisez un mélange de Javel et
de blanc d’Espagne que vous
laisserez agir environ 15
minutes

- si la tache est grasse, utili-
sez de l’acétone et laissez agir
quelques heures avant de rincer.

BBBBEEEEAAAAUUUUTTTTÉÉÉÉ     EEEETTTT    SSSSOOOOIIIINNNNSSSS     

Détartrer une baignoire

Quelle que soit votre assiduité à frotter,
rien n'y fait, le calcaire s'accumule inéx-
orablement au fond de la baignoire. Pour
récupérer une surface lisse et brillante,
versez une épaisse couche de gros sel sur
les endroits tachés. Arrosez-les ensuite de
vinaigre d'alcool bouillant. Puis rincez à
l'eau claire. Profitez-en également pour
vous débarrasser du calcaire sur le pom-
meau de douche en le faisant
tremper toute une journée dans du vinaigre
blanc. 

Entretenir son lit

Un lit sain et bien entretenu vous garantit
un sommeil profond et réparateur. Deux
fois par an, re tournez votre matelas  
afin de lui assurer une meilleure ventilation
et empêcher la prolifération des acariens.
Profitez-en pour laver la housse qui le pro-
tège. Tous les jours, secouez vos draps ou
votre couette pour retrouver le soir un lit
bien aéré et frais. 

Ne jamais rater une 
mayonnaise

Les œufs doivent être sortis du réfrigéra-
teur à l'avance. Au départ, vous devez
verser l'huile goutte à goutte. Si l'huile et
le jaune ne prennent pas ou prennent mal,
ajoutez une cuillerée de vinaigre bouillant,
et ne cessez pas de fouetter. Sinon, prenez
un autre bol, cassez-y un jaune d'œuf et
réutilisez la mayonnaise ratée à la place de
l'huile.  

Astuces...Astuces...Astuces...

Des produits naturels pour vos cheveux

Entretien du marbre
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Le premier jour du salon
Printpack alger 2018 s'est
déroulé, et ce avec grand
succès. 49 exposants de 12
pays ont discuté les affaires
avec des visiteurs
professionnels de haut niveau.

PAR AMAR AOUIMER

L' inauguration du Salon a eu lieu avec
la participation de nombreuses per-
sonnalités, notamment Kheir-

Eddine Medjoubi, Secrétaire général -
Ministère de l’Industrie et des Mines,
Andreas Fiedler, ministre conseiller -
ambassade d’Allemagne, Giulio Bolaffi,
p r e m i e r
secretaire commercial - ambassade d'Italie et
Franz Bachleitner, conseiller commercial -
ambassade d'Autriche ainsi que Ahmed
Omah, editorial director & publi-
sher–Nigeria packaging & Nigeria gra-
phics, executive director–institute of packa-
ging Nigeria IOPN.
Kheir-Eddine Medjoubi, secrétaire général -
ministère de l’Industrie et des Mines a
affirmé "nous nous réjouissons qu'Alger
accueille le plus grand salon africain de l'in-
dustrie plastique, le salon printpack alger
2018. Notre objectif déclaré est d'augmenter
la production industrielle en Algérie et de
remplacer ainsi les importations inutiles.
Les leaders technologiques présents au
salon jouent ici un rôle important en four-
nissant des machines et des systèmes qui
nous permettront d'atteindre cet

objectif". Andreas Fiedler, ministre conseil-
ler - ambassade d’Allemagne souligne "je
tiens tout d’abord à féliciter les organisa-
teurs d’avoir augmenté le nombre de partici-
pants depuis la dernière fois par plus de 50
% et ainsi de pouvoir compter aujourd´hui
jusqu´à 260 exposants. Cela illustre l’enjeu
que représente ce secteurpour l’économie, de
son importance ainsi que de son attractiv ité.
En outre, cela montre que ce secteur est por-
teur de potentialités pour notre v ie quoti-
dienne. L'Algérie est le premier importateur
de technologie d’emballage. Il y a là une
dynamique qui montre la volonté et le poten-
tiel de développer ce secteur bien au-delà de
la simple importation de consommation.
L’Allemagne veut être – et l’est déjà – un
partenaire fiable et fort dans cette démarche.
Notre pays est un partenaire mondial clé
dans la production de machines et dans le
secteur chimique. Les salons de référence
mondiale dans le domaine comme le - drupa -
e t
l’-Interpack - se tiennent tous régulièrement
àDüsseldorf. D´ailleurs, la société organisa-
trice de foires - Messe Düsseldorf - est aussi
partenaire du salon ici à Alger". Erhard
Wienkamp, executive director

foreign trade fairs division - messe
Düsseldorf a déclaré que "comme vous le
savez, Messe Düsseldorf est le nouveau par-
tenaire de fairtrade et participe à la réalisa-
tion du salon plast & printpack alger depuis
l’année dernière. Après avoir enregistré un
chiffre d’affaires de 360 millions d’euros en
2017, le groupe Messe Düsseldorf a affirmé
sa position comme l’une des sociétés orga-
nisatrices de salons les plus performantes au
monde. Notre grande expertise profite égale-
ment aux v isiteurs de ces salons, tels que le
plast & printpack alger. Grâce à notre réseau
mondial, notre grande compétence interna-
tionale et nos contacts dans l’industrie du
monde entier, nous sommes parvenus, avec
notre partenaire fairtrade, à enthousiasmer le
secteur pour l'Algérie et à proposer aux spé-
cialistes locaux une plateforme complète
d’information et de commande. Dans les
prochains jours, les v isiteurs pourront non
seulement obtenir un aperçu de l’état actuel
des matériaux et des technologies de produc-
tion, mais également s’échanger avec des
experts du monde entier sur les tendances
générales ainsi que les solutions indiv i-
duelles. L’offre innovante et la gamme de
produits variée permettent d’obtenir des

informations précieuses sur les possibilités
techniques et les futures opportunités de
marché. Etant donné que les ex igences des
clients continuent de s’accroître, seules les
entreprises qui investissent dans des instal-
lations et des matériaux modernes réussis-
sent à s’imposer face à la concurrence. Il est
également possible d’engager sur place des
négociations commerciales". Martin März,
fondateur & P.-dg - Fairtrade, pour sa part, a
dit que "les exposants et les v isiteurs profes-
sionnels peuvent s'attendre à de nombreuses
innovations cette année au salon printpack
alger : C’est pour la première fois, Fairtrade
et Messe Düsseldorf organisent le salon
ensemble. Et c’est aussi pour la premiere
fois qu’il a lieu au Centre international de
conférences d'Alger. De plus, le 6e printpack
alger en 2018 est aussi grand et aussi inter-
national que jamais. La participation record
de 49 exposants (+133 % par rapport au
2016) de 11 pays souligne que ceci est un des
salons les plus importants en Afrique dans
ces domaines. Vous vous demanderez com-
ment cette forte croissance s'est produite.
Les faits suivants expliquent cette crois-
sance de façon impressionnante. Selon la
Fédération allemande de l’ingénierie
VDMA, l'Algérie est l'un des trois pays les
plus importants du continent africain en
matière d'importations de technologies
d'impression (57 million d’euro en 2016).
Concernant la technologie de l’emballage
l‘Algérie est meme le plus grand importateur
en Afrique (228 millions
d’euros en 2016)".

A. A.

Le Fonds monétaire international (FMI) par-
tage le même diagnostic de l’économie algé-
rienne établi par les pouvoirs publics, ainsi que
les objectifs qu'ils ont fixés pour son ajuste-
ment et sa transformation, a affirmé un haut
responsable de cette institution internationale.
S'exprimant lors d'une conférence de presse au
terme de sa visite en Algérie, à la tête d'une
délégation d'experts, le chef de mission Algérie
du FMI, Jean-François Dauphin a indiqué que
"son institution partageait le même diagnostic
établi par les autorités algériennes (concernant
l'économie nationale) et aussi ce double objec-
tif d'ajustement et de transformation écono-
mique, avec la volonté de voir comment parve-
nir à cette transformation de la manière la plus
douce possible".
M. Dauphin, qui est également chef de la divi-
sion Maghreb du département Moyen-Orient et
Asie centrale du FMI, a admis que son institu-
tion partageait aussi la vision des pouvoirs
publics algériens consistant à baser l'ajuste-
ment et la transformation de l'économie algé-
rienne sur deux piliers : "Le premier porte sur
l'assainissement des finances publiques et le
second sur les réformes structurelles qui vont
permettre de dégager le potentiel de croissance
de l'économie algérienne".
Selon lui, il existe également "beaucoup de
points communs" entre les visions du FMI et
ceux de l'État algérien sur la nature des
contraintes liées à l'investissement et au déve-
loppement du secteur privé, et donc les
domaines nécessitant de la réforme.

Le FMI soutient la démarche de
l'Algérie pour

des subventions ciblées
Il a, dans ce sens, affirmé que le FMI soutenait
les efforts des pouvoirs publics algériens pour

la résorption de ces contraintes à travers l'amé-
lioration de l'environnement des entreprises,
notamment par la simplification des procé-
dures administratives, l 'amélioration des
conditions de gouvernance, pour plus de trans-
parence, ainsi que l'encouragement de l'admi-
nistration numérique. Le FMI soutient aussi
l'Algérie dans sa démarche visant la modernisa-
tion du secteur bancaire, pour un meilleur accès
aux finances, ainsi que le développement des
marchés de capitaux et ceux obligataires, et
aussi l'amélioration du marché du travail en
favorisant l'adéquation formation-emploi.
M. Dauphin a également cité, dans ce contexte,
les efforts de l'Etat algérien pour la promotion
de l'emploi des femmes, affirmant qu'il s'agit là
d'un "gisement de croissance" nécessaire à
valoriser étant donné que "les femmes algé-
riennes sont aujourd'hui très bien instruites
dans la mesure où leur scolarité (dans les trois
paliers) est équivalente à celle des hommes".
Interrogé sur la volonté de l'Etat algérien de
passer d'une politique de subvention générali-
sée à une subvention ciblée, il a indiqué que le
FMI "recommande et soutient" les efforts
consentis par les pouvoirs publics algériens,
dans ce domaine, afin de pouvoir, progressive-
ment, rééquilibrer la manière de soutenir les
populations, et de retirer crescendo les subven-
tions généralisées, notamment pour l'énergie,
afin de les remplacer par d'autres formes de
transferts destinés directement aux ménages
nécessiteux.
"Ce qui est intéressant de garder à l'esprit, c'est
que les subventions généralisées et en particu-
lier les subventions à l'énergie, mises en place
souvent dans un objectif social, sont au fait
profondément injustes. Plus vous êtes riches
plus vous bénéficiez des subventions. Les 20 %
des ménages les plus riches en Algérie consom-
ment six (6) fois plus que les

20 % des ménages les plus pauvres", a-t-il
relevé.
A une question sur les différentes palettes de
financement du déficit public, il a répondu
qu'effectivement le Partenariat public/privé
(PPP), engagé par l'Algérie, constituait une
"solution possible", expliquant que les PPP ne
sont pas forcément des privatisations, mais ce
sont aussi des contrats de gestion.
"Nous (FMI) ne préconisons pas une formule ou
une autre. Ce que nous essayons de dire c'est
qu'il y a beaucoup d'instruments de financement
possible comme la cession d'actifs totale ou
partielle, les PPPdans différents cadre possible
y compris la délégation de gestion, ainsi que le
recours au financement ex térieur pour financer
des projets bien choisis, dont le retour sur
investissement sera bien évalué en amont", a-
t-il soutenu.
Concernant le recours au financement moné-
taire, il a indiqué que le FMI était "réticent" et
préconisait sa non utilisation, ajoutant que si
cela devait se faire, il est important de limiter
les quantités d'argents générées par ce méca-
nisme et aussi la durée de son utilisation.

Le FMI pour le maintien
de la règle des "51/49 %"

Il est important, selon lui, que la Banque cen-
trale puisse jouer son rôle de garant de la stabi-
lité des prix et parvient à réabsorber une partie
de la liquidité qui est injectée par le biais de ce
type de financement monétaire.
S'agissant des mesures visant la suspension
des importations, M. Dauphin a affirmé que si
l 'objectif cherché était de rééquilibrer les
comptes extérieurs, "il ex iste d'un côté l'ajuste-
ment budgétaire, qui permet de limiter la
demande intérieure et donc les importations, et
d'un autre côté, les réformes structurelles, qui

vont libérer le potentiel la croissance d'écono-
mie et le potentiel des exportations égale-
ment".
"Pour rééquilibrer les comptes ex térieurs, il faut
penser, à la fois, à réduire les importations et à
encourager les exportations pour l'émergence
d'un secteur exportateur diversifié", a-t-il pré-
cisé.
Pour lui, dans cette équation, le taux de change
a également un rôle à jouer, précisant qu'une
dépréciation progressive et mesurée du dinar
algérien, au fur et à mesure qu'avancent la
réforme structurelle et la consolidation budgé-
taire, aiderait à s'assurer que les produits impor-
tés font une concurrence loyale à la production
domestique sur le marché intérieur et que les
produits exportés abordent la concurrence exté-
rieure dans des conditions justes.
"L'expérience internationale montre que les
mesures administratives de restriction de l'im-
portation sont souvent inefficaces et sources de
distorsion dans l'économie et de tensions
inflationnistes et enfin sont, très souvent,
contournées d'une manière oud'une autre", a-t-il
mis en garde. Interrogé sur la règle régissant
les investissements étrangers dites "51/49 %",
mise en place depuis 2009, M. Dauphin a
recommandé de "pas abolir cette règle mais de
l'assouplir". A une question sur les méthodes
utilisées pour la rédaction des communiqués du
FMI, il a expliqué qu'il s'agit d'établir une ana-
lyse sur la base de l'ensemble des données
reçues par la mission, qui sera discutée par la
suite avec les pouvoirs publics en charge de la
gestion de l'économie du pays (le ministère des
Finances, la Banque centrale.. .).
Cela permet, a-t-il dit, de "s'assurer que les
membres de la délégation ont bien compris la
situation telle qu'elle est, ainsi que les poli-
tiques menées par les autorités du pays".

R. E.
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SALON PRINTPACK ALGER 2018

Augmenter
la production industrielle

ECONOMIE ALGÉRIENNE

Le FMI partage le même diagnostic établi par l'État
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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ALGER, CLINIQUE CENTRALE PIERRE-ET-CLAUDINE-CHAULET

5.326 brûlés pris en charge
en 2017

Les cas de brûlures,
notamment d'enfants,
augmentent durant le mois de
Ramadhan, surtout avant la
rupture du jeûne où la plupart
des accidents domestiques
surviennent par manque de
vigilance.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n 2017, la clinique centrale des brû-
lés, Pierre et Claudine-Chaulet, a
reçu 5.326 urgences de brûlure, dont

614 cas "graves", alors que 385 cas ont été
pris en charge au niveau du service de chi-
rurgie réparatrice, a indiqué, à l'APS, le
docteur Wafek Rachid, précisant que la
catégorie d'âge 1-15 ans représente 1.264
cas. La clinique centrale des brûlés bapti-
sée du nom de Pierre-et-Claudine-Chaulet,
située au niveau de l'avenue Pasteur à

Alger, a, en effet, pris en charge, au cours
de l’année 2017, plus de 5.300 urgences de
brûlure, dont 610 cas "graves", a indiqué,
à l’APS, le docteur Wafek, médecin spé-
cialiste et chargé de communication de la
clinique. Le docteur Wafek a fait savoir que
255 cas sont issus des différentes wilayas
de l'intérieur, dont des cas "extrêmement
graves" nécessitant des amputations suite
à des chocs électriques.
Les cas de brûlures, notamment d'enfants,
augmentent durant le mois de Ramadhan,
surtout avant la rupture du jeûne où la plu-
part des accidents domestiques surviennent
par manque de vigilance.
Les cas de brûlures atteignent le pic pen-
dant la saison hivernale, selon le spécia-
liste qui explique la survenue de ces acci-
dents par l'utilisation des moyens de
chauffage. A cette occasion, le spécialiste
a appelé les ménagères qui passent de
longues heures dans leur cuisine durant le
mois de Ramadhan à être attentives à leurs
enfants. Le spécialiste a recommandé aux
personnes atteintes de brûlures de s’asper-

ger d’eau tiède, pendant 15 minutes, afin
d’atténuer la douleur et d’éviter que la brû-
lure n’atteigne des degrés profonds, avant
de se rendre aux services d'urgence.
Le spécialiste a abordé les différentes cam-
pagnes de sensibilisation qui sont organi-
sées en vue de renforcer la prévention
contre les brûlures et l'affectation d'un per-
sonnel de psychologues pour la prise en
charge des séquelles psychologiques. Une
brûlure simple nécessite un séjour de 15
jours à l’hôpital mais les malades atteints
de brûlures sévères doivent séjourner trois
ans et plus dans une structure hospitalière,
a-t-il expliqué, signalant que la capacité
d̀ accueil de la clinique Pasteur est de 64
lits seulement.
La clinique Pierre-et-Claudine-Chaulet est
la seule au niveau du territoire national à
prendre en charge les brûlures d’enfants
tandis que l’hôpital de Douéra s’occupe des
brûlés adultes en sus de services de grands
établissements hospitaliers, conclut le
spécialiste. B. M.

ORAN, ERADICATION DE L’HABITAT PRÉCAIRE

Annonce d’un nouveau programme de 2.000 logements location-vente
Le ministre de l’Habitat, de l'Urbanisme et
de la Ville, Abdelwahid Temmar, a
annoncé, samedi à Oran, un nouveau pro-
gramme de 2.000 logements loca-
tion/vente (AADL) qui sera accordé à la
wilaya avant la fin de l’année en cours.
Posant la première pierre de réalisation
d’un CEM au niveau de la cité 2.700 loge-
ments relevant de l’Agence nationale
d’amélioration et de développement du
logement (AADL) à Aïn El- Beïda (daïra
d’Es-Sénia), Abdelwahid Temmar a insisté
sur la réservation d'une assiette foncière à
ce quota supplémentaire de formule loca-
tion/vente.
Ce quota vient satisfaire le besoin pour
cette formule dans la wilaya d’Oran estimé
à 7.500 logements. L’AADL recense
37.600 demandeurs inscrits dans la wilaya,
selon les explications fournies par le direc-
teur général de l’AADL.
Pour rappel, la wilaya d’Oran a bénéficié,
au mois de décembre dernier, d’un nouveau
programme d’habitat totalisant 5.000
logements location/vente AADL sur un
total de 120.000 logements au niveau
national pour 2018.
Le ministre a insisté sur l'accélération du
rythme des travaux et la livraison des éta-
blissements scolaires en cours de concréti-
sation au même site (un total de 12 des

trois paliers pour la rentrée scolaire pro-
chaine), faisant savoir que les arriérés des
entreprises de réalisation ont été régulari-
sés. Le ministre a aussi mis l'accent sur le
lancement de l'élaboration d’une carte sco-
laire l’année prochaine et à faire part des
besoins à la Direction générale des équipe-
ments publics du ministère de tutelle.
"Nous avons commencé par des structures
publiques, à l’instar des établissements
scolaires, un stade de proximité en gazon
artificiel et tous les services. Notre objec-
tif est de réceptionner des cités non des
dortoirs", a déclaré M. Temmar, appelant

les citoyens à préserver les logements et
les cités. Le ministre a aussi exhorté les
entreprises à contribuer à l’accompagne-
ment de l’Etat dans les opérations d’amé-
nagement des nouvelles cités d’habitat par
la réalisation d'espaces et des aires au pro-
fit des jeunes. Il a insisté, en outre, sur
l’exploitation des locaux et leur reconver-
sion en sièges de certains établissements,
dont Sonelgaz, SEOR et Algérie Télécom,
en attendant la construction de nouveaux
sièges. Temmar a salué, dans une déclara-
tion, les efforts déployés par les services
de la wilaya, surtout après la nouvelle

dynamique pour activer les chantiers, sou-
lignant que les logements prêts seront
attribués aux bénéficiaires une fois ache-
vés. Les opérations d'attribution des loge-
ments s’inscrivent dans le cadre du pro-
gramme global du gouvernement et du
président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, portant sur la distribution de
1,6 million de logements toutes formules
avant la fin 2019, a rappelé le ministre,
ajoutant que le président de la République
suit de près tous les projets surtout ceux
relatifs au secteur de l’habitat.

MÉDEA
Mise en eau du

barrage d’irrigation
de Beni-Slimane

Les ministres des Ressources en eau et de
l’Agriculture, du Développement rural et
de la Pêche, respectivement Hocine
Necib et Abdelkader Bouazgui, ont pro-
cédé, dimanche, à la mise en eau du bar-
rage d’irrigation de Beni-Slimane, est de
Médéa.
Les deux ministres qui avaient assisté,
dans la matinée, à une rencontre natio-
nale sur la mise en œuvre du programme
d’extension des superficies irriguées,
organisée aupôle universitaire deMédéa,
se sont déplacés à Beni-Slimane où ils
ont suivi, sur le site du barrage, des
explications sur cet important ouvrage
hydraulique, d’une capacité de 28 mil-
lions de mètres cubes, dont les travaux
ont été achevés depuis déjà quelques
semaines. Le ministre des Ressources en
eau a mis en exergue, à cette occasion,
l’effort financier consenti par l'Etat dans
le but de développer les cultures en irri-
gué dans le pays, révélant, dans ce
contexte, que la dotation financière
injectée dans la réalisation du barrage de
Beni-Slimane et du périmètre d’irriga-
tion, situé en aval de cet ouvrage, s’élève
à 10 milliards DA. La construction du
barrage de Beni-Slimane, confié à une
entreprise nationale, a nécessité, selon
le ministre, une enveloppe financière
d’un montant de l’ordre de six milliards
de dinars, alors que l’aménagement du
périmètre agricole, qui s’étend sur 2.000
hectares, extensibles, a coûté au trésor
public la somme de quatre milliards de
dinars, réalisé également par une entre-
prise nationale, a-t-il détaillé.
Le ministre de l’Agriculture, du
Développement rural et de la Pêche,
Abdelakder Bouazgui, a invité les res-
ponsables de la Chambre agricole et les
cadres du secteur de l’agriculture à redou-
bler d’efforts afin de rentabiliser ces deux
projets et d’impulser une nouvelle dyna-
mique agricole au niveau de cette région,
qui fait partie de la plaine de Beni-
Slimane.

APS

Attribution de 1.530 logements AADL
Le ministre de l'Habitat, de l'Urbanisme et de la Ville, Abdelwahid Temmar, a présidé, samedi à Oran, la cérémonie de distribution
de 1.530 logements de différentes formules, réalisés dans plusieurs communes de la wilaya. Le ministre a procédé, lors de cette
cérémonie organisée au niveau du site des 2.700 logements AADL d'Ain El Beida, à la remise des clés de 820 logements de type
F3 et F4 de location/vente sur un total de 1.500 logements. Il a également remis les clés à 309 bénéficiaires de logements publics
locatifs (LPL) sur un total de 416 familles détentrices de pré-affectations de la délégation communale de Sidi El Bachir (commune
d'Oran) qui seront relogés jeudi prochain dans de nouveaux logements situés au niveau du nouveau pôle urbain de Belgaïd. Au
niveau du même site, Abdelwahid Temmar a posé la première pierre d'un projet de réalisation d'un CEM. Pour rappel, le site abri-
tera au total 12 établissements des trois paliers scolaires, le siège d'une sûreté urbaine et une polyclinique.
Enfin, le ministre a procédé, au niveau du site 80 logements promotionnels aidés (LPA) à Haï Usto à la distribution de 191 uni-
tés LPA, dont 67 logements au nouveau pôle urbain de Belgaïd, 44 autres à Haï Essabah et 80 logements similaires à Haï Usto.
Cette opération de distribution de logements est la deuxième du genre à être organisée depuis le début de l'année en cours.

APS
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Après un début de saison
difficile, le MC Alger a
parfaitement renversé la
vapeur en se distinguant sur
tous les fronts, Championnat
national, Coupe d’Algérie et
Ligue des champions
d’Afrique.

PAR MOURAD SALHI

I l y a seulement quelques mois, de
sérieuses interrogations avaient été
émises sur les capacités de cette

équipe à pouvoir refaire surface. Avec
le recrutement de joueurs dépassant la
trentaine, personne n’a misé un cen-
time sur cette équipe. Aujourd’hui, le
vieux club se distingue sur trois
fronts.
Le mérite revient au technicien fran-
çais Bernard Kazoni qui a su com-
ment gérer l’effectif. Depuis l'entame
de l'exercice en cours, le coach
Kazoni a insisté sur la nécessité de
gommer les mauvais souvenirs et
mène sa formation de main de maître.
Pour preuve, le Mouloudia d’Alger
s’engage sur trois fronts et rien ne
peut l’arrêter.
Certes, le chemin est encore long pour
évoquer quoi que ce soit, mais le MC
Alger est bien placé pour réaliser
quelque chose cette saison. La vic-
toire d’avant-hier contre le MC Oran
sur le score de quatre buts à zéro per-
met à cette formation algéroise de se
hisser à la troisième place au classe-
ment général avec 37 points, soit à
une seule unité de dauphin qui n’est
autre que son adversaire du jour, le
MC Oran. "D’abord je félicite les
joueurs qui se sont montrés combatifs

sur le terrain. Tout comme je salue
chaleureusement le soutien des sup-
porters, notamment dans les moments
difficiles. Avec des joueurs d’expé-
rience et en étant soutenu par un
public connaisseur, le MCA peut faire
encore mieux. Maintenant, il ne faut
pas penser au parcours accompli. Un
long et périlleux chemin nous attend
encore. C’est vrai que le groupe s’est
nettement amélioré, mais il y a tou-
jours de choses à rectifier.
Pour le moment, nous sommes sur une
bonne voie. Et puisque nous sommes
engagés sur trois fronts, nous allons
gérer chaque compétition en son
temps. Il ne faut pas tout mélanger
sinon il y a risque de tout perdre. Il
faut profiter de cette bonne ambiance
pour aller de l’avant et réaliser les
objectifs du club", a indiqué le pre-
mier responsable à la barre technique
des Vert et Rouge, Bernard Kazoni.
Désormais, le Mouloudia d’Alger est
appelé à se concentrer sur le prochain
match face aux Nigérians du MFM
FC, comptant pour la manche retour

des 1/16es de finale de la Ligue des
champions d’Afrique, prévu samedi
prochain au stade du 5-Juillet. Lors du
match aller disputé à Agege Stadium
de Lagos, les coéquipiers de Fawzi
Chaouchi se sont inclinés sur le score
de 2 à1. Le but inscrit au Nigeria est
très en vue de cette seconde manche.
Les camarades de Nekkache semblent
retrouver leur rage de vaincre et leur
charnière offensive est devenue une
machine à marquer. Comme ce fut le
cas des tours précédents, le Doyen est
capable d’inscrire plus d’un but sur
ses bases et devant ses incondition-
nels. Les "Chnaoua" sont à 90 minutes
d’une qualification à la phase de
poules, d’une prestigieuse compéti-
tion continentale.
En Championnat le match contre la JS
Kabylie, comptant pour la 23e journée
a été reporté à une date ultérieure en
raison d’ailleurs de la participation du
Mouloudia à cette compétition
continentale.

M. S.

Le trio de tête de la Nationale A a
empoché les deux points de la victoire
à l'occasion de la 14e journée du
Championnat d'Algérie de handi-bas-
ket, faisant un nouveau pas vers les
play-offs.
Le match phare de la journée entre les
deux clubs de Boufarik, à savoir l'IRB
et le FCB, est revenu au premier cité
qui est sorti une nouvelle fois vain-
queur de la confrontation sur le score

de 69-60. Ce succès a permis à l'IRB
d'ajouter deux autres points à son
escarcelle et se maintenir en seconde
position avec 22 pts (10 v, 2 d) et un
match en moins, alors que le FCB
reste scotché à la 4e place avec 19 pts
(7v, 5d).
De son côté, le leader provisoire du
championnat, Nour M'sila n'a pas
trouvé de problème pour écarter de
son chemin le CR El Harrach (99-22)

et consolider sa position avec 23 pts,
alors que les Algérois, avec 13 pts,
partagent la 7e place avec le HM El
Eulma. Nour Hamadi, équipe invain-
cue depuis le début du championnat
(11 victoires en autant de matchs), a
signé un nouveau succès à Bordj Bou
Arréridj face au club local, le CBBA
(49-26). Les Hamadis sont seconds
avec 22 pts, tandis que le CBBA reste
6e avec 14 pts (3v, 8d).

Après avoir signé un contrat de 4 mois
avec Al Nasr en provenance de l'ES
Sétif, le futur d'Abdelmoumen Djabou
est toujours flou avec le club saou-
dien. Selon les dernières informations
les dirigeants du club vont superviser
de près les prestations de l'Algérien

lors des prochains matchs afin de
prendre une décision finale pour pro-
longer son contrat pour la saison pro-
chaine ou non.
Des informations ont circulé dernière-
ment qui indiquent que le club
souhaiterait se séparer de tous ses

joueurs étrangers, mais les dernières
prestations de Djabou ont inversé la
tendance en sa faveur et ont poussé le
club à attendre avant de prendre sa
décision concernant le futur du
meneur de jeu algérien avec le club.

LIGUE 1, COUPE ET LIGUE DES CHAMPIONS...

Kazoni et le Doyen
sur tous les fronts

CHAMPIONNAT D'ALGÉRIE DE HANDI-BASKET

Victoire du trio de tête

ARABIE SAOUDITE

Djabou a encore deux matchs pour convaincre

AL SADD
Bounedjah :

"Nous sommes
prêts pour battre

Nasaf"
Pour le compte de la quatrième journée
de la Champions league asiatique, Al
Sadd de Baghdad Bounedjah va recevoir
l'équipe de Nasaf d'Ouzbékistan.
L'attaquant algérien a indiqué en confé-
rence de presse que son équipe est prête
pour affronter une bonne équipe de Nasaf
et qu'ils vont essayer de tout donner afin
d'obtenir les trois points après leur
défaite la journée précédente en
Ouzbékistan:
"Nous sommes prêts pour battre Nasaf
qui joue très bien au foot, les joueurs
titulaires ont eu une semaine de repos et
cela va nous aider un peu. On applique
du beau football et on joue comme une
équipe, mais si l'occasion se présente
devant moi de marquer en solo je vais
tenter ma chance directement, l'essentiel
est de marquer des buts et de sortir
gagnant dans une rencontre".

PORTUGAL
Brahimi rate,
le FC Porto

s’incline
Le leader du championnat portugais, le
FC Porto, s’est incliné sur le score d’un
but à zéro (1-0), le 11 mars 2018, face à
la modeste équipe du Paços de Ferreira
pour le compte de la 25e journée de Liga
Nos.
Les Dragons n’ont pas su concrétiser les
nombreuses occasions, à l’image de
l’international algérien, Yacine Brahimi
qui a raté l’égalisation à la 68’ en ne
transformant pas un penalty arrêté par le
gardien Felgueiras.
Une bonne affaire pour le Benfica
Lisbonne qui revient à seulement deux
points du FC Porto. Les coéquipiers de
Casillas ont raté un match capital et se
mettent en danger pour la course au titre
à 8 journée de la fin du championnat.

ITALIE
Sarri : “Faouzi
manquerait à

n’importe qui”
Le coach de SSC Naples, Maurizio
Sarri, est revenu sur l’absence cette sai-
son de l’international algérien, Faouzi
Ghoulam, en conférence de presse après
le match nul contre l’Inter de Milan.
Le Napoli qui a laissé filer la première
place du classement au profit de la
Juventus après une défaite et un nul
risque de regreter longtemps la double
blessure de Ghoulam.
L’entraîneur italien a déclaré : "Mario
Rui se débrouille très bien en passant,
mais bien sûr, quand il s'agit de force et
de rythme, Ghoulam est meilleur" et
d'ajouter : "Je me suis rendu compte une
fois blessé que Faouzi était l'un des deux
ou trois meilleurs arrières en Europe,
donc il manquerait à n’importe quelle
équipe".
Le Napoli (70 pts) vient de laisser la
Juventus de Turin (71 pts) passer en tête
du classement. Les Azzurri n’ont pu
ramener qu’un seul point du Stade de
Giuseppe-Meazza face à l’Inter (0-0)
pour le compte de la 28e journée de Serie
A alors que la Juventus a battu Udinese
2-0.



MIDI LIBRE
N° 3339 | Mercredi 14 mars 2018 9

CONSTANTINE, AMÉLIORATION DU CADRE DE VIE

El-Khroub affiche ses ambitions

CONSTANTINE, FORMATION AUX TECHNIQUES DE PREMIERS SECOURS

1.935 bénévoles initiés par la
Protection civile depuis 2010

Agglomération cosmopolite, connectée
à des villes "satellites" et pôle universi-
taire par excellence, la commune d’El-
Khroub (Constantine) est une méga-cité
qui ambitionne d’amorcer un décollage
économique à la faveur du nouveau code
des collectivités locales annoncé pour
l’année en cours.
Avec une densité démographique galo-
pante, 500.000 habitants, la commune
d’El-Khroub dispose de nombreux mar-
queurs d’urbanité avec ses pôles urbains
intégrés Massinissa, Aïn-Nehas et la
nouvelle ville Ali-Mendjeli.
A ce titre, le président de l’APC d’El-
Khroub, Boubekeur Bouras, relève que
la démographie à Ali-Mendjeli est en
constante évolution en fonction des opé-
rations de relogement qui interviennent
régulièrement, d’où, estime-t-il, "la

difficulté de disposer à l’heure actuelle de
données exhaustives sur le parc immobi-
lier de la commune, notamment".
En effet, en dépit d’un parc immobilier
considérable, cette nouvelle ville reste
"budgétivore", selon cet édile, essentiel-
lement en matière de gestion des établis-
sements scolaires qui ne cessent d’éclore
chaque année, ainsi qu’en matière de col-
lecte des déchets domestiques, mettant à
mal les ressources budgétaires d’El-
Khroub et "réduisent sa marge de
manœuvre financière".
M. Bouras exprime le vœu de voir cette
agglomération dotée d’un "statut parti-
culier" qui lui permettrait de bénéficier
d’un "tissu administratif et de structures
publiques à même de prendre en charge
sa population et d’assurer l’épanouisse-
ment des citoyens d’Ali-Mendjeli". Une

décision en ce sens serait "la bienve-
nue", d’autant que cet immense pôle
urbain représente, selon lui, un "gouffre
financier dont la gestion relève du fait
accompli", surtout qu’El-Khroub doit,
en outre, gérer 2 autres pôles urbains :
les nouvelles villes de Massinissa et
Aïn-Nehas. Des charges, mais aussi des
atouts majeurs pour El-Khroub qui dis-
pose d’un potentiel humain et écono-
mique important, 2 universités et des
résidences universitaires qui la classent
en haut du podium des communes capa-
bles d’insuffler une nouvelle dynamique
en vue d’une meilleure gouvernance et
de développement de l’économie locale.

APS

L’objectif de la formation est
d'inculquer, d'une part, la
culture de la prévention dans
les rangs de la population et
de former, d'autre part, des
secouristes bénévoles en
mesure d'assister, en cas de
besoin, les équipes de
secouristes professionnels,
notamment lors de
catastrophes naturelles.

PAR BOUZIANE MEHDI

U n total de 1.935 secouristes
bénévoles, dont 549 femmes,
ont été formés par la Protection

civile de la wilaya de Constantine aux
techniques des premiers secours
depuis 2010, date de lancement de
cette opération, a-t-on appris, jeudi,
auprès d’un cadre de ce corps consti-
tué. Cette formation a connu un large
succès, en particulier auprès des
jeunes désireux de "maîtriser les tech-
niques de base en matière de premiers
soins et de prise en charge des vic-
times d'accidents de la circulation,
notamment", a précisé, à l’APS, le
responsable de l’information et de la
communication le lieutenant

Noureddine Tafer qui s’exprimait en
marge d’une journée portes ouvertes
organisée dans le cadre de la célébra-
tion de Journée mondiale de ce corps
constitué célébré le 1er mars de
chaque année.
L’objectif de cette action est "d'incul-
quer, d'une part, la culture de la pré-
vention dans les rangs de la popula-
tion et de former, d'autre part, des
secouristes bénévoles en mesure d'as-
sister, en cas de besoin, les équipes de
secouristes professionnels, notam-
ment lors des catastrophes naturelle",
a-t-il souligné lors de cette manifesta-
tion tenue à l’unité principale
Mohamed-Cherif-Benatallah de la
nouvelle ville Ali-Mendjeli (El-
Khroub).
La célébration de cette Journée inter-
nationale a été marquée dans la wilaya
de Constantine par l’organisation
d’une manœuvre de sauvetage et de
secourisme lors d'un incendie déclen-
ché dans un immeuble simulé par les
éléments de la Protection civile, en
présence des autorités locales.
L’exercice de simulation, destiné à
évaluer le degré de préparation des
sauveteurs de la Protection civile, a
été exécuté par une vingtaine de
sapeurs-pompiers, en présence d’un
public nombreux, admiratif devant la
compétence et les performances des

éléments de ce corps. La simulation a
mis à contribution une dizaine
d’agents du Groupe de reconnaissance
et d’intervention en milieu périlleux
(Grimp) qui sont parvenus à sauver la
vie des habitants de cette construction
et évacuer les victimes.
D’autres démonstrations pratiques
portant sauvetage en cas d’asphyxie
au monoxyde de carbone et d’accident
de la circulation ont été présentées
également par des secouristes béné-
voles ayant bénéficié de cette forma-
tion.
Placée sous le thème "La protection
civile et les institutions nationales
pour une gestion plus efficace des
catastrophes", cette journée, qui vise
à sensibiliser le public sur les diffé-
rents risques et les missions de ce
corps, a aussi donné lieu à l’organisa-
tion de "portes ouvertes" dans diffé-
rentes unités des douze communes de
la wilaya, a fait savoir dans ce même
contexte M. Tafer.
Par ailleurs, le bilan annuel des activi-
tés de la Protection civile dans la
wilaya de Constantine a été présenté à
cette occasion au sein de cette unité,
où il a été indiqué que les éléments de
ce corps ont eu à intervenir à plus de
32.000 reprises au cours de l’exercice
écoulé.

B. M.

BATNA
Pose de la 1re

pierre d’un projet
de détachement

de brigade
cynotechnique

La première pierre du détachement
d’une brigade cynotechnique a été
posée jeudi au siège de l’unité prin-
cipale de la Protection civile dans la
zone industrielle de la ville de
Batna, à l’occasion de la célébration
de la Journée mondiale de la
Protection civile, fêtée le 1er mars
de chaque année.
Ce détachement comptera des
chiens dressés spécialement pour les
actions d’intervention et de secours
en milieu périlleux et sous les
décombres, selon les explications
fournies au wali Abdelkhalek
Sayouda, lors du lancement du
chantier. Un pavillon pédagogique
comprenant un amphithéâtre et des
salles de cours pour la formation des
sapeurs-pompiers et secouristes
bénévoles a été inauguré au sein de
l’unité principale.
Selon le chargé de la communica-
tion de la Protection civile, Zoheir
Nekaâ, 241 citoyens ont été formés
depuis le début de l’année aux pre-
miers secours en plus de 1.136
agents et travailleurs de 8 entre-
prises économiques.
L’année 2017 a connu, en outre, la
formation de 70 secouristes dans le
cadre de l’initiative "Un secouriste
pour chaque famille" en plus de 24
secouristes bénévoles de proximité
pouvant être sollicités pour l’inter-
vention en cas de catastrophes, a
indiqué la même source.
La Protection civile compte, dans la
wilaya de Batna, 20 unités, dont 15
secondaires, 3 postes d’intervention
avancés et une unité principale.
Le premier numéro d’une revue de
la Protection civile de wilaya est
sorti jeudi à l’occasion de la Journée
internationale de la Protection civile
avec au menu un aperçu sur les acti-
vités et les réalisations du secteur.

SOUK-AHRAS
3.526 demandeurs

d’emploi placés
3.526 demandeurs d’emploi ont été placés
dans le cadre des différents dispositifs rele-
vant de l’antenne locale de l’Anem. Ce chif-
fre représente 2.876 demandeurs d’emploi
placés dans des sociétés économiques dans le
cadre de la formule classique, dont 907 dans
le secteur public, 1940 dans le secteur privé
et 29 dans des entreprises étrangères. Durant
la même période, 332 demandeurs d’emploi
ont été placés dans le cadre du Dispositif
d’aide à l’insertion professionnelle, dont
274 dans le secteur économique et 58 dans le
secteur administratif, a indiqué la même
source ajoutant que dans le cadre de la formule
du Contrat de travail aidé (CTA), 318 deman-
deurs d’emploi ont été recrutés. Ces place-
ments ont été réalisés grâce aux directives de
la direction générale de l’Agence nationale
de l’emploi relative à l’amélioration du ser-
vice public à travers la modernisation des
antennes locales de l’agence et la formation
continue de l’ensemble de ses employés,
ainsi que l’activation du programme des
visites.

APS
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La diplomatie syrienne a déjà
fait part de ses soupçons
quant aux terroristes de la
Ghouta, les accusant de
planifier une attaque chimique
pour accuser le
gouvernement syrien.

U n laboratoire clandestin de fabrica-
tion d'armes chimiques a été
retrouvé dans une zone de la Ghouta

libérée des groupes djihadistes par l'armée
syrienne. Damas soupçonne les rebelles de
vouloir mener des attaques chimiques pour
l'en accuser.
L'armée syrienne a retrouvé un atelier
clandestin destiné à produire des munitions
chimiques en patrouillant dans le village
d'Aftris, dans la Ghouta, d'où des groupes
rebelles djihadistes ont été récemment
chassés.
Le colonel Feruz Ibrahim a expliqué :
"Vraisemblablement, les matériaux de ces
munitions pourraient avoir été produits
dans le cadre d'une accusation sous faux
drapeau [selon laquelle] les troupes du
gouvernement [syrien] auraient utilisé des

armes chimiques." La diplomatie syrienne
a déjà fait part de ses soupçons quant aux
terroristes de la Ghouta, les accusant de
planifier une attaque chimique pour accu-
ser le gouvernement syrien. Faisal
Mekdad, vice-ministre des Affaires étran-
gères, avait souligné que Damas était dis-
posé à coopérer dans le cadre d'une enquête
sur les attaques chimiques présumées en
Syrie et déplorait que les organisations
internationales aient décliné la proposi-
tion. Les Occidentaux ont à plusieurs
reprises accusé le gouvernement syrien
d'avoir mené de telles attaques contre sa
population, sans fournir de preuve de
telles allégations. A la tête d'une opéra-

tion contre les groupes terroristes en
Syrie, en coopération avec le gouverne-
ment de ce pays, Moscou avait, elle aussi,
informé avoir reçu des informations via le
Centre russe pour la réconciliation des par-
ties en conflit en Syrie, faisant état de pro-
jets d'attaques chimiques des rebelles dans
la Ghouta dans le but de faire porter le cha-
peau à Damas.
L'Organisation pour l'interdiction des
armes chimiques (OIAC) avait pour sa
part supervisé, il y a plusieurs années, la
destruction par le gouvernement syrien de
son arsenal chimique.

Des lettres anonymes reçues au Royaume-
Uni dans les villes de Cardiff, Londres,
Bradford, Sheffield et Leicester, et signa-
lées le 10 mars par une association de
défense de la communauté musulmane,
appellent à célébrer le - Punish a muslim
day - (Punissez un musulman) le 3 avril.
Particulièrement violents, les moyens
proposés par cette missive pour "punir"
les musulmans britanniques sont présen-
tés sous forme de jeu : "50 points" pour
une attaque à l'acide, "1.000" pour attaquer
une mosquée à la bombe et
2.500 pour une "attaque nucléaire sur La
Mecque" : une enquête a été ouverte sur
des courriers anonymes appelant à mener
de violentes attaques islamophobes.
L'association britannique de lutte contre

l'islamophobie Tell Mama a relayé des
images du courrier menaçant.
Le courrier proclamait également : "Ils
vous ont fait du mal, ils ont fait souffrir
vos proches. Ils vous ont causé de la souf-
france et de la peine. Qu'allez-vous faire
pour y remédier ?", pouvait-on ensuite
lire.
Le ou les auteurs de la lettre faisaient éga-
lement allusion à un conflit de civilisation
et à un complot ethnique : "Les moutons
suivent les ordres et sont faciles à manipu-
ler, ils permettent que les nations d'Europe
et d'Amérique du Nord, majoritairement
blanches, soient renversées par ceux qui ne
souhaitent rien de mieux que de nous faire
du mal et de transformer nos démocraties
en États policiers sous l'empire de la

Charia." Une signature stylisée en forme
de poignard
fait apparaître les initiales - MS -, peut-
être une allusion au - Muslim Slayer - qui
avait appelé à des actions violentes contre
des mosquées au Royaume-Uni et aux
Etats-Unis en 2017.
Une enquête a été ouverte par la police du
West Yorkshire et la Metropolitan de
Londres afin de déterminer l'origine de ces
menaces contre la communauté musul-
mane britannique. "Je peux vous assurer
que ces documents sont pris très au sérieux
et qu'une enquête de fond a été ouverte", a
déclaré l'adjoint du commissaire de la
police du South Yorkshire dans un com-
muniqué.

La Birmanie est en train de construire des
bases militaires à l'emplacement de vil-
lages de musulmans rohingyas incendiés
dans les violences de 2017, accuse
Amnesty International dans un rapport
publié lundi. "Les nouvelles preuves réu-
nies par Amnesty dans son dernier rapport
montrent que les autorités birmanes
construisent à l'endroit même où les
Rohingyas doivent revenir", dénonce
Tirana Hassan, responsable d'Amnesty
interrogée par l'AFP. "Dans certains cas,
ont même été détruites des maisons" épar-
gnées par les incendies massifs de villages
rohingyas en 2017, selon l'ONG.
Le gouvernement civil birman a rejeté ces
accusations. Son porte-parole, Zaw Htay,
interrogé par l'AFP, concède tout au plus
que les installations en cours de construc-

tion comportent des postes de police. "Ce
n'est pas vrai que nous sommes en train de
déployer des militaires au milieu des vil-
lages", a-t-il assuré, tout en confirmant un
rasage des ruines au bulldozer dans le cadre
d'une campagne de "reconstruction systé-
matique".
Les violences de la part de l'armée, organi-
sées après des attaques de rebelles rohin-
gyas, ont poussé près de 700.000
Rohingyas en exil au Bangladesh voisin,
après une campagne d'"épuration eth-
nique", selon l'Onu. Dénonçant le déve-
loppement rapide des infrastructures mili-
taires depuis le début 2018, le rapport
d'Amnesty, baptisé "reconstruire l'Etat
Rakhine", se fonde sur des images satellite
et des interviews. Il donne l'exemple du
village de Kan Kya, dans la région de

Maungdaw, réduit en cendres lors des vio-
lences de 2017. Une activité de construc-
tion similaire est observée aussi dans le
village de Inn Din, devenu tristement célè-
bre depuis que l'armée birmane y a admis
l'exécution de dix Rohingyas en septembre
2017. Amnesty s'inquiète également que
les terres abandonnées par les Rohingyas
soient réattribuées à des bouddhistes de
l'ethnie locale des Rakhines.
Il est extrêmement difficile aux journa-
listes et aux organisations internationales
dont l'Onu de vérifier de source indépen-
dante ce qui se passe en Etat Rakhine,
notamment le nord de la zone, autour de
Maungdaw, épicentre des violences, en rai-
son des restrictions de mouvement impo-
sées dans la zone.

Agences

10 MONDE

CORÉE DU NORD
L'arme nucléaire,
une assurance vie

En l'espace de quelques semaines, les rela-
tions entre la Corée du Nord et les Etats-
Unis, jusque-là exécrables, ont connu un
basculement total. Donald Trump a
accepté le 8 mars la main tendue par Kim
Jong-un. Oublié le temps où Donald
Trump, en août 2017, menaçait
Pyongyang du "feu et de la fureur"
nucléaire en réponse aux essais balis-
tiques de l'armée nord-coréenne.
Dans une inquiétante escalade verbale, la
Corée du Nord avait, entre autres, menacé
en septembre de réduire les Etats-Unis "en
cendres". Oubliée donc, apparemment, la
série de menaces, et même d'insultes, qui
ont jalonné l'automne. En septembre
2017, le président nord-coréen Kim Jong-
un traitait ainsi son homologue américain
entre autres de "gâteux" et de "chien
apeuré". "Si les Etats-Unis se comportent
de manière à nier le droit à notre Etat
d'exister nous leur ferons payer cher, par
le juste pouvoir de notre arsenal
nucléaire", avait pour sa part déclaré l'am-
bassadeur nord-coréen en Russie, Kim
Yong-jae.
Et c'est, en effet, ce "droit d'exister" qui
semble sous-tendre toute la politique
étrangère de Pyongyang. Depuis tout
temps, la Corée du Nord aspire à traiter
d'égal à égal avec les grandes puissances –
les Etats-Unis – à reprendre son destin en
main et à avoir un dialogue bilatéral avec
Washington. La Corée du Nord se sent
sous menace permanente américaine.
Donc, elle avait besoin de cette arme
nucléaire qui est une sorte d'assurance vie
pour s'affirmer.

AFGHANISTAN
Un centre de
district tombe

aux mains
des taliban

Les taliban se sont emparés du chef-lieu
d'un district de la province de Farah dans
l'ouest de l'Afghanistan, limitrophe de
l'Iran, ont rapporté des responsables
afghans. Un grand nombre d'insurgés
taliban ont pris Anâr Darreh, capitale
administrative du district du même nom,
dimanche soir, après plusieurs heures de
combats, même si la police et les ser-
vices de renseignement tiennent toujours
leur Q.G, a déclaré Naser Mehri, porte-
parole du gouverneur de la province de
Farah.
Selon le porte-parole des taliban, Qari
Yousuf Ahmadi, 15 policiers ont été tués
et plusieurs véhicules militaires saisis,
ainsi qu'une grande quantité de munitions.
Les taliban ont infligé de lourdes pertes
aux forces spéciales afghanes dans un
autre district de la province de Farah,
région pauvre et reculée du pays où le
gouvernement de Kaboul éprouve depuis
longtemps des difficultés à imposer son
autorité.
Les combats dans la province de Farah
illustrent la puissance du mouvement
taliban, qui a rejeté jusqu'à présent les
offres de négociations et de paix faites par
le président Ashraf Ghani.
Au vu des dernières évaluations commu-
niquées en décembre par l'armée améri-
caine, le gouvernement afghan exerce son
contrôle ou son influence sur 56% des
districts du pays, les insurgés dominant
plus ou moins le reste de l'Afghanistan.

Agences

SYRIE

Un laboratoire d'armes chimiques
découvert dans la Ghouta
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BIRMANIE

Des bases militaires à l'emplacement des villages
rohingyas incendiés

ROYAUME-UNI

Inquiétudes face à un appel à attaquer
les musulmans
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Un hommage appuyé a été
rendu samedi à Alger à la
chanteuse Nouara, une des
divas de la chanson
algérienne d'expression
kabyle, par l'Association
artistique et culturelle du "3e

millénaire", devant un public
nombreux.

L e public du théâtre national
Mahieddine-Bachtarzi est venu nom-
breux manifester sa grande reconnais-

sance à celle qui aura marqué la chanson
algérienne dès les années 60, par la qualité
de ses interprétations avec une voix singu-
lière qui a attiré les plus grands auteurs et
compositeurs de musique de son époque.
Accueillie par un public debout, sous les
applaudissements et les youyous, Nouara
est entrée en musique, foulant le long de
la salle sous les rythmes du t'bel et les
sonorités stridentes de la ghaïta de la
troupe folklorique kabyle (idebbalen)
"Thafath" de Tizi Ouzou, avant de s'instal-
ler sur scène à côté de la grande comé-
dienne Chafia Boudraâ.
Des artistes de renoms, anciens et nou-
veaux, ont été conviés pour animer cet
hommage, Nadia Benyoucef, El Ghazi,
Abdelkader Chaou, Samir Toumi, Brahim
Tayeb, Meziane Izourane et en invité sur-
prise, Baâziz, soutenus par les dix musi-
ciens de l'orchestre de variétés algériennes
"El Bahdja", sous la direction du percus-
sionniste Abdelkrim Benaziz, au plaisir
d'un public conquis, qui a interagi avec les
artistes en reprenant leurs refrains dans la
délectation, les applaudissant chaleureuse-

ment.
Dans une ambiance festive, Nadia
Benyoucef, ouvrant la cérémonie, a choisi
d'interpréter quelques chansons du patri-
moine andalou, avant de clore sa presta-
tion avec Twahacht El Behdja de Cheikh
El Hachemi Guerrouabi.
Alternant les genres, entre variété algé-
rienne et chanson kabyle, l'annonce a été
faite à Meziane Izourane de monter sur
scène, interprétant notamment, Ansi dek-
kigh, une chanson inédite, que le public a
apprécié, avant de clore son passage avec
Azahriw anda then'sidh, une chanson de la
grande Chérifa.
Guitare à la main, El Ghazi, qui a eu droit
à un accueil triomphal, a, à son tour,
enchanté l'assistance avec trois de ses

anciennes chansons qui ont fait sa célé-
brité, dont Ya mahla del aâchiya que le
public a repris en chœur, avant de céder la
scène à Samir Toumi qui, pour sa part, a
prévu une ambiance chaâbi, reprenant
notamment, entre autres pièces, Yal mek-
nine ezzine de Mohamed El Badji.
Sans être annoncé, Baâziz, surprise de la
cérémonie que le public a chaleureusement
accueilli, a fait son entrée par le fond de la
salle, avec Bladi ya bladi , une de ses célè-
bres chansons, dédiée à l'amour de
l'Algérie qui a créé de l'entrain parmi les
spectateurs, ravis de le retrouver après une
absence jugée, selon eux, "trop longue".
Brahim Tayeb, qui ne quitte jamais sa gui-
tare, est ensuite intervenu, pour apaiser
l'atmosphère, embarquant l'assistance dans

la douceur de ses partitions, avec
Oussane enni , notamment, une chanson
nostalgique qui a fait son succès, pour
laisser la scène au "moment" de la cérémo-
nie, Nouara, interprétant avec une voix qui
n'a pas pris une ride, un achwiq (chant ber-
bère libre de femmes) suivi de A thin
yurane dhe'guekhfiw, une de ses nom-
breuses pièces qui a marqué la chanson
algérienne.
En clôture, Abdelkader Chaou a fait son
entrée sous les applaudissements du
public qui a eu droit à quelques pièces du
patrimoine, avant d'enchaîner, "à la
demande de Nouara", a-t-il lancé au public,
El Kesba wana wlid'ha, une de ses der-
nières chansons qu'il a interprétée avec la
voix pure et étoffée qui lui est connue.
Auparavant, le ministre de la Culture
Azzeddine Mihoubi, accompagné par le
directeur de l'Office national des Droits
d'auteurs et droits voisins (Onda), Sami
Bencheikh El-Hocine et le directeur du
TNA, Mohamed Yahiaoui, est monté sur
scène pour remettre à Nouara, la médaille
de mérite et le trophée honorifique, pour
voir ensuite plusieurs personnalités du
monde de la culture se succéder pour
remettre des présents à l'artiste mise à
l'honneur. Le président de l’Association
artistique et culturelle "3e Millénaire",
Sid-Ali Bensalem, rappelant "la nécessité
d̀ honorer les artistes de leur vivant", a fait
remarquer que cette cérémonie, organisée
en collaboration avec l’Onda et le TNA,
marque le 107e hommage organisé par l'as-
sociation.
D'autres hommages avaient été rendus à
Nouara, en 2012 à Alger et en 2017 à
Béjaïa notamment.

La légende de la princesse M’barka Bent
El Khass Véritable institution de la ville
d’Oran, le Festival du conte revient pour
une 12e édition qui s’étalera jusqu’au 17
mars avec une attention particulière portée
à la Méditerranée. A cette occasion, on
vous emmène à El-Menea, à la rencontre
d’une princesse qui a nourri l’imaginaire
de toute la région…. Aujourd’hui encore,
sa voix continue de résonner du haut de la

colline… Taourit. La légende de la prin-
cesse M’barka Bent El-Khass veut que
cette femme avait la beauté et la sagesse
pour elle. On raconte qu’un roi du Maroc,
à qui on vanta la beauté et la sagesse de la
princesse, voulut l’épouser, mais M’barka
Bent El Khass refusa de troquer son
royaume contre le harem impérial à
Marrakech. Le sultan, éconduit, froissé,
dirigea alors son armée vers El Goléa. Il se

rue sur le Ksar et l’assiégea pendant plu-
sieurs mois. Après plusieurs mois, la soif
se fit ressentir et les soldats du roi com-
mencèrent à paniquer. En vérité, la situa-
tion à l’intérieur du Ksar n’était pas meil-
leure et il fallait en finir d’une manière ou
d’une autre. Bent El Khas demanda alors
aux femmes d’utiliser les dernières
réserves d’eau pour laver les burnous des
hommes. Cette décision surprit tout le

monde, mais elles s’exécutèrent…
L’armée dehors en voyant les burnous
lavés et étendus au soleil sur le rempart du
ksar en fut sidérée. Comment font-ils pour
avoir tant d’eau ? Le siège fut donc levé
et ils rentrèrent bredouilles. Le Festival
international du conte est placé sous le
patronage de l’APC d’Oran avec la contri-
bution d’associations.

ASSOCIATION ARTISTIQUE ET CULTURELLE DU 3E MILLÉNAIRE

Un hommage appuyé à Nouara

A PARTIR DU 08 MAI 2018
Tryo en tournée

en Algérie
Dans le cadre du Festival Européen de
2018, le groupe Tryo sera en concert en
Algérie, il débutera sa tournée par Annaba
et Constantine puis à Alger. Les villes
d’Oran et Tlemcen seraient également au
programme.
D’après une publication sur leur page
Facebook, ils seront à Annaba le 08 mai,
à Constantine le 09 mai, à Alger le 10
mai, à Tlemcen le 12 mai puis à Oran le
13. Le Groupe Tryo est connu pour ses
titres acoustiques très influencés par le
Reggae et le Jazz, Tryo fait évoluer sa
musique à travers les années ajoutant des
tonalités folkloriques issues du monde
entier. Après plus de 20 ans de carrière, 6
albums à leur actif, ils arrivent enfin en
Algérie.

FESTIVAL INTERNATIONAL DU CONTE À ORAN

La légende de la princesse M’barka Bent el Khass

La projection de Nous n’étions pas des héros de Nasser-Eddine Guenifi (2017), une adaptation du roman Le camp de Abdelhamid
Bnezine, ce samedi après-midi, à la Cinémathèque de Béjaïa a littéralement bouleversé le public. D’abord ému aux larmes par les
conditions inhumaines imposées aux pensionnaires de ce lieu de détention, ensuite par la qualité de l’œuvre, marquante par ses dia-
logues et le filage de ses scènes. D’emblée, le film, accroche et met le spectateur dans le coeur de la trame, en focalisant sur un milieu
carcéral, peu bavard des drames humains qu’il renferme mais qui se livre à profusion, à la première incursion de la caméra dans son
antre.et qui, comme dans un exercice d’expiation, révèle toute les horreurs et les abjections, qu’il drape.

Le camp de Abdelhamid Benzine est à ce titre caractéristique et loquace. Derrière les fils barbelés et les guérites surélevées, com-
muns, du reste, à tous les lieux d’enfermement s’y est joué en effet un drame insoutenable. Des centaines de moudjahidines, pris les
armes à la main, y étaient et soumis à un traitement d’une telle barbarie, que seuls, les nazis du troisième Reich savaient en faire.
Le lieu, n’en était qu’une réplique des camps de concentration, éponymes éprouvés à travers l’Europe. En ces lieux, à Bougharil,
située dans la région de Ksar el-Boukhari (actuellement wilaya de Médéa) précisément, la convention de Genève (1929), relative au
traitement des prisonniers de guerre ne pouvait avoir droit de cité, les officiers du camp, considérant non tenus d’en appliquer les réso-
lutions car ayant à faire à des êtres inférieurs et de surcroit ennemis de la mission civilisatrice de la France. Aussi tous les traitements
aussi sauvage furent-ils, infligés et inventés alors, n’en étaient que des réponses à une situation d’exception. D’ailleurs, l’idée de tirer
et d’exterminer trous les pensionnaires était récurrente entre les officiers du camp, qui voulaient en finir avec la vermine mais qui ne
pouvaient passer à l’acte, car destinataire d’ordres visant à convertir chacun des prisonniers en harki. La faim et la malnutrition, les
travaux forcés, la torture et les humiliations et l’exécution sommaires pour les plus téméraires ont fait office alors de thérapie de
choc infligés à tous et qui au fil des mois à transformer le lieu de détention en camp de mise à mort. Benzine, qui en a été une des
victimes vivantes, n’en a pas raté un détail pour restituer dans une sensibilité saisissante, toute la trame et tout le drame, magnifiés
par ailleurs, par un balayage magistral de Guenifi, qui signe là une œuvre de guerre des plus poignantes.

NOUS N’ÉTIONS PAS DES HÉROS DE NASSER-EDDINE GUENIFI

Émouvantes projection à Béjaïa
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L'appendicite du nourrisson
L'appendicite du nourrisson est
une affection dont le diagnostic,
difficile, est souvent tardif. Son
pronostic, parfois grave, est lié à ce
retard diagnostique.

Les signes de la maladie
Les signes de début sont souvent
discrets :

- Une fièvre isolée ou une gas-
tro-entérite débutante.
Les douleurs abdominales peuvent
se traduire par une agitation, un
geignement permanent, des vom-
issements, un refus des biberons.
Un météorisme (ballonnement)
abdominal est évocateur.
Une position antalgique spontanée,
la rétraction de la cuisse en abduc-
tion, l'absence de relâchement de
la fosse iliaque droite à la palpa-
tion sont des signes de valeur car il
ne faut pas attendre la défense ou
la contracture bien tardives chez le
nourrisson.

Examens et analyses
complémentaires

La radiographie de l'abdomen sans
préparation peut montrer un copro-
lithe dans la fosse iliaque droite ou
une "anse sentinelle" au niveau du
carrefour iléo-cæcal.
L'échographie montre des images

typiques. L'échographie est en
général pratiquée en première
intention actuellement.
Le bilan biologique met en évi-
dence un syndrome inflammatoire.

Traitement
L'intervention chirurgicale s'im-

pose au moindre doute car il est
préférable d'opérer avant le stade
de péritonite diffuse où le pronos-
tic est plus réservé.

Ecrit par Dr Jacqueline
Rossant-Lumbroso

Fréquentes chez l'enfant, les
appendicites constituent des
urgences chirurgicales. Face à la
diversité de ses manifestations, son
identification n'est cependant pas
toujours évidente. Mais selon une
découverte américaine, le diagnos-
tic pourrait demain ne reposer que
sur une simple analyse d'urine.
En 1987, plus de 300.000 appen-
dicites réelles ou supposées
(appendicectomies) ont été pra-
tiquées en France. Ce chiffre con-
sidérable représentait à l'époque à
40 % des actes de chirurgie sur
l'abdomen effectués dans
l'Hexagone.
Mais si ces urgences chirurgicales
sont courantes, toutes les crises ne
se ressemblent pas. Les symp-
tômes peuvent être très différents
d'un patient à l'autre. L'utilisation
de scanner a certes facilité le diag-
nostic depuis les années 80, mais
son résultat n'est pas fiable à
100 %.
La découverte par une équipe de la
Havard Medical School d'un mar-
queur protéique présent les urines
est une petite révolution. Pour
arriver à de tels résultats, les
chercheurs ont étudié 67 patients
dont la moyenne d'âge était de 11
ans. Sur cet échantillon, 25 ont fait
une appendicite. Une première
analyse a permis d'isoler 57 mar-
queurs types dont la concentration
avait augmenté en cas de crise.
Après une analyse plus fine, seuls
trois marqueurs ont permis d'iden-
tifier les malades et d'écarter

les autres : la calgranuline A
(S100-A8), l'orosomucoide, et la
leucine-riche A-2-glycoprotéine
(LRG). A elle seule, la LRG don-
nait des résultats fiables à 97 %.

Cette découverte mérite
certes d'être testée à plus grande
échelle, mais il y a fort à parier que
cette nouvelle méthode pourrait
rapidement devenir la méthode

de routine.
Source : Discovery and Validation
of Urine Markers of Acute
Pediatric Appendicitis Using
High-Accuracy Mass
Spectrometry, Harvard Medical

Appendicite : une analyse d'urine
en guise de diagnostic

A la frontière entre le Maroc
et l'enclave espagnole de
Ceuta, des milliers de femmes
transportent d’énormes ballots
de marchandises, harnachées
comme des bêtes de somme.
Au Maroc, on les appelle les
"hamalates", de l'autre côté de
la frontière, les "mujeres
mulas".

A u petit matin, après les contrôles de
routine, les porteuses entrent dans
ce petit bout d'Espagne de 18,5

km2, qui est avec Melilla — l'autre
enclave espagnole au Maroc —, une des
deux frontières terrestres de l'Union euro-
péenne avec l'Afrique. Le chemin mène à
une zone commerciale construite en 2004
près de la douane pour désengorger le cen-
tre-ville, autrefois embouteillé par les mil-
liers de commerçants marocains qui
venaient là quotidiennement pour s'appro-
visionner.
D'immenses hangars de tôles ondulées
abritent toutes sortes de marchandises :
vêtements importés de Chine, produits
ménagers et alimentaires, objets de décora-
tion... les prix sont affichés en euros,
mais tout se paye en dirhams.
Victimes d’un commerce d'un autre âge
entre l'Europe et l'Afrique, les femmes-
mulets font des allers-retours entre le
Maroc et l’enclave espagnole avec plu-
sieurs dizaines de kilogrammes de mar-
chandises sur le dos. Pour éviter les droits
de douane, les trafiquants les font transpor-
ter par des femmes marocaines, parfois des
personnes âgées.
Transportées ainsi, les marchandises ne
sont pas soumises aux taxes. Ces trafics
lucratifs, réalisés dans des conditions inhu-
maines, ne profitent que très peu aux por-
teurs, réduits à lutter pour leur survie.
Des ONG marocaines et espagnoles
dénoncent régulièrement la "situation
humiliante et dégradante" de ces femmes
qui travaillent au péril de leur vie. Depuis
le début de l'année, au moins quatre sont
mortes, piétinées dans des bousculades.
Les entrepôts sont tenus essentiellement
par des contrebandiers, Marocains ou d'ori-
gine marocaine, qui exploitent les por-
teuses.

Des conditions de travail
préoccupantes

Les conditions de travail des "femmes-
mulets" marocaines qui transportent des
marchandises entre le Maroc et l’enclave
espagnole de Ceuta préccupent les eurodé-
putés Miguel Urban Crespo, Marina
Albiol Guzman et Florent Marcellesi qui
ont interpellé la Commission européenne
sur les mesures qu'elle compte prendre
pour remédier à la situation.
Dans une question écrite adressée à l'exé-
cutif européen, les eurodéputés ont rappelé
qu'en 2017, quatre femmes, porteuses de
marchandises, sont mortes dans une bous-
culade au poste-frontière Tarajal qui jouit
d’un statut de port franc.
Deux autres femmes ont perdu la vie le 18
janvier dernier après une bousculade surve-
nue au poste frontière Tarajal II, réservé
aux passeurs piétons. Les deux
Marocaines, Ilham et Souad, âgées d’une
quarantaine d’années chacune, étaient ori-
ginaires de Fnideq, selon M. Benaïssa.

Elles s’apprêtaient à traverser la frontière
pour y ramener de la marchandise sur leur
dos. « Une enquête a été ouverte par les
autorités compétentes sous la supervision
du parquet », selon un communiqué des
autorités locales qui ne donne aucun détail
sur la bousculade ni sur les circonstances
de la mort des deux porteuses.
En 2017, au moins quatre porteuses sont
mortes, piétinées dans des bousculades sur
ce poste-frontière entre Fnidq et l’enclave
espagnole Dans leur question, les députés
européens ont appelé la Commission à
expliquer les mesures qu'elle compte pren-
dre pour "remédier à la situation de non-
respect par le gouvernement espagnol de
l'article 31 de la Charte des droits fonda-
mentaux de l'UE concernant les femmes
porteuses au poste frontalier entre Ceuta
et le Maroc". En effet, l'article 31 de la
Charte stipule que "tout travailleur a droit
à des conditions de travail qui respectent sa
santé, sa sécurité et sa dignité". Les euro-
députés ont exhorté également la
Commission à publier le rapport d'évalua-
tion Schengen sur la gestion des frontières
extérieures de l'UE établi après les inspec-
tions de contrôle menées en Espagne.
En octobre dernier, des députés européens
ont vivement critiqué le silence de la
Commission européenne par rapport à l'af-
faire des "femmes-mulets" marocaines,
fustigeant l'exécutif européen qui n'a pas
daigné répondre à leur question.
Lors d'un débat en commission des liber-
tés civiles, de la justice et des affaires inté-
rieures (Libe) au Parlement européen, l'eu-
rodéputé Miguel Urban Crespo a dénoncé
le silence de la Commission européenne
vis-à-vis des mauvais traitements subis
par les femmes marocaines employées par
les commerçants de l'enclave espagnole
Ceuta pour alimenter le commerce entre le
Maroc et l’Espagne.
Ce député européen s'est interrogé, lors de
ce débat mené en présence d'un représen-
tant de l'exécutif européen, sur les raisons
qui ont fait que la Commission n'a pas été
en mesure de donner une réponse aux euro-
députés qui l'ont interpellés sur l'affaire de
ces "femmes-mulets", évoquant, à ce titre,
"les pressions fortes" exercées par le
Maroc sur l'UE. Dans leur question écrite,
les trois eurodéputés ont interpellé la

Commission sur la situation de milliers
de femmes marocaines qui subissent des
humiliations quotidiennes, des abus, de la
maltraitance, de la violence et des viola-
tions de leurs droits humains lorsqu'elles
entrent ou quittent Ceuta, connue pour
être la plaque tournante des "femmes-
mulets". L’eurodéputé a plaidé pour "une
action claire de la part de l'UE" pour met-
tre fin aux "violations des droits de
l'Homme, humains et de travail" com-
mises aux frontières de l'UE. La députée
européenne Marina Albiol Guzman s'est
demandée "comment la Commission euro-
péenne peut-elle tolérer un tel non-respect
des droits de l'Homme dans l'UE" et s'il y
a possibilité d'installer, sur place, un
observatoire des droits de l'Homme.

Les femmes-mulets
font un travail inhumain

Ces femmes traversent chaque jour la fron-
tière pour transporter sur leur dos entre 40
et 90 kilos de marchandises.
En septembre 2017, une équipe de l’AFP
est partie du côté marocain, à Fnideq, à
quelques kilomètres de la frontière avec
l’enclave espagnole de Ceuta.Côté maro-
cain les autorités locales interdisent de
prendre des photos.
De longues files d’attentes composées de
"hamalates", les "mujeres mulas"
(femmes-mulets). Elles vont jusqu’à
Ceuta à pied pour aller chercher la mar-
chandise. Elles se dirigent vers la zone
industrielle qui se trouve juste de l’autre
côté de la frontière. Des commerçants
chargent eux-mêmes ses femmes et elles
retournent sur leur pas pour repasser la
frontière vers le Maroc.

L’enclave espagnole
de Ceuta dispose d’un statut

de "port franc"
Quand la marchandise est transportée à
pied, elle n’est pas soumise à une taxe.
Les femmes portent un paquet qui pèse
entre 40 et 90 kilos sur leur dos. Certaines
en ont même une deuxième qu’elles font
rouler par terre.
Elles reviennent ensuite au Maroc en pas-
sant à pied la frontière pour gagner envi-
ron dix euros. Elles donnent ensuite leur

marchandise aux contrebandiers qui la
ramène sur le marché marocain pour la
vendre au souk. Les femmes peuvent
transporter toutes sortes de marchandises,
du tissu, de l’électroménager, de l’alimen-
taire... il y a de tout. Quand elles se diri-
gent normalement en file vers la frontière,
tout se passe bien. Malheureusement, les
autorités des deux côtés leur mettent par-
fois la pression pour éviter le bazar et cela
créé des mouvements de foule, qui créent à
leur tour la panique. C’est comme cela que
des femmes meurent régulièrement.
Elles sont très nombreuses, mais le nom-
bre d’entrées est limité – c’est aussi cela
qui crée des mouvements de foule. Elles
sont plus de 15.000 à faire ce travail. Mais
en 2017, les autorités ont instauré un sys-
tème de jetons qui n’autorise que 4.000
femmes à passer la frontière chaque jour et
elles n’ont le droit qu’à un trajet. Les
douaniers font passer les femmes petit à
petit mais on a l’impression qu’ils sont
vite débordés.

Les hommes-mulets
moins médiatisés

Il y a aussi des hommes qui font ce travail
mais on en entend moins parler et on n’a
pas connaissance d’hommes qui seraient
morts bousculés. Il y a une nouvelle règle
qui veut qu’un jour ce soit les femmes qui
passent la frontière, le lendemain les
hommes. Des ONG marocaines et espa-
gnoles dénoncent régulièrement la "situa-
tion humiliante et dégradante" de ces
femmes qui travaillent au péril de leur vie.
Au Maroc, on les appelle les "hamalates"
(porteuses), de l’autre côté de la frontière
les "mujeres mulas", en raison des colis,
parfois plus lourds qu’elles, qu’elles trans-
portent, harnachées comme des bêtes de
somme. Elles seraient 15.000 à exercer ce
travail et passent la frontière à tour de rôle.
Les autorités de Ceuta avaient fixé début
2017 le quota quotidien de transit à 4.000
porteurs. Ces femmes mulets alimentent
un commerce frontalier structuré et pros-
père qui enrichit des contrebandiers locaux.

Contrebande organisée
Ces femmes sont les victimes d'une
contrebande organisée qui sert les intérêts
de quelques acteurs soutenus par leurs
liens privilégiés avec les autorités locales,
le tout sur fond de corruption.
Ces lobbies sont constitués par les contre-
bandiers de Ceuta qui soudoient des doua-
niers pour que la marchandise ne soit pas
contrôlée, et par ceux qui réceptionnent
côté marocain et stockent dans des garages
à Fnideq avant de redistribuer sans payer de
taxes.
Ce commerce transfrontalier génère un
autre trafic : celui des certificats de
résidence. En vertu d'un accord entre le
Maroc et l'Espagne, les Marocains résidant
dans les villes proches (Fnideq, M'diq,
Martil et Tetouan) n'ont pas besoin de visa
pour accéder à Ceuta.
Or, 65 % des femmes porteuses ne résident
pas dans les villes exemptées de visa.
Ces femmes-mulets doivent payer un pot-
de-vin, de 300 à 500 euros, pour obtenir
une domiciliation dans l'une de ces quatre
villes et être ainsi exemptées de visa,
d'après des témoignages recueillis sur
place. Les autorités marocaines promet-
tent régulièrement d'améliorer les choses,
mais le sujet reste sensible.

Agences

11MONDE

Maroc, le travail de forçat
des femmes-mulets de Melilla
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L'appendicite est une
inflammation aiguë de
l'appendice, un segment
d'intestin d'une dizaine
de centimètres situé au
niveau de la première
partie du gros intestin.
Elle provoque des
douleurs abdominales,
de la fièvre ou des
troubles digestifs. Le
traitement repose le plus
souvent sur la résection
de l'appendice infecté.

Qu'est-ce que c'est ?
C'est l'inflammation aiguë de
l'appendice, qui est un divertic-
ule naturel qui prolonge le
cæcum (entre l'intestin grêle et
le colon droit). Le diagnostic de
l'appendicite impose une résec-
tion chirurgicale rapide car il n'y
a pas de parallélisme entre les
signes cliniques et l'importance
des lésions anatomiques. Le pic
de fréquence se situe entre 15 et
30 ans bien que l'appendicite
puisse se voir à tout âge.

Symptômes de l'appendicite
D'habitude, le début est brutal
avec une douleur vive située
dans la fosse iliaque droite
(FID) qui est la zone en bas et à
droite de l'ombilic. Les douleurs
sont vives, paroxystiques, irradi-
ant vers les lombes et la racine
de la cuisse droite. Les vomisse-
ments sont discrets, alimentaires
ou bilieux, et peuvent être rem-

placés par des nausées. Une con-
stipation est parfois associée.

Signes et symptômes
de l'appendicite

La fièvre est souvent modérée
autour de 38°5. Le pouls est
accéléré en rapport avec cette
hyperthermie. La langue est
recouverte d'un enduit
blanchâtre. Le faciès n'est pas
fatigué. A l'examen, l'abdomen
n'est pas ballonné et respire nor-
malement. La palpation douce et
prudente met en évidence une
douleur provoquée constante,
vive au niveau du point de Mac
Burney (milieu d'une ligne
imaginaire partant du nombril et
allant à l'épine iliaque antéro-
supérieure). Cette douleur
provoquée s'accompagne d'une
défense provoquée souvent dis-
crète et d'une hyperesthésie
cutanée. La douleur devient plus
vive si l'on fait lever au malade
sa jambe droite tendue. Les
touchers pelviens (toucher rectal
et toucher vaginal chez la
femme) révèlent une douleur au
sommet droit du cul-de-sac de
Douglas. Cependant, il faut
savoir que le diagnostic d'appen-
dicite n'est pas aisé en pratique
car les différents symptômes (ou
certains) peuvent ou non coexis-
ter. Pour en savoir plus, lire
aussi notre article sur les
Symptômes et le diagnostic de
l'appendicite.

Autres formes
de l'appendicite

Les signes cliniques sont mal-
heureusement loin d'être tou-
jours aussi faciles à reconnaître.
Plusieurs cas atypiques rendent

le diagnostic beaucoup plus dif-
ficile :
L'appendicite du jeune enfant et
du vieillard ;
L'appendicite de la femme
enceinte ;
L'appendicite décapitée par un
traitement antibiotique prescrit à
l'aveugle ;
L'appendicite de siège ectopique
(différent) : pelvien, sous-hépa-
tique, rétro-cæcal, mésocœli-
aque...

La péritonite
Quels sont les symptômes de
l'appendicite de l'adulte ?

C'est l'inflammation ou l'infec-
tion du péritoine, suite à la rup-
ture de la paroi de l'appendice.
La péritonite d'emblée est par-
fois la forme révélatrice d'une
appendicite perforée. Elle peut
également être la complication
d'une appendicite non traitée. La
péritonite purulente a un début
très brutal marqué par des
douleurs violentes de la fosse
iliaque droite (FID) qui se
généralisent rapidement à tout
l'abdomen. Les vomissements
sont constants. L'arrêt des
matières et des gaz n'est pas net.
La fièvre est à 40°C. Le pouls
est rapide en rapport avec la
fièvre. La langue est chargée, le
faciès est angoissé. Les symp-
tômes sont marqués : l'abdomen
est immobile et ne respire pas.
La palpation met en évidence
une contracture rigide, tonique,
invincible, douloureuse des
muscles abdominaux prédomi-
nant dans la FID.
L'hyperesthésie cutanée est nette
: le patient refuse que le

médecin lui palpe le ventre. Le
toucher rectal est très
douloureux. Devant cette péri-
tonite, le médecin doit éliminer
la perforation d'ulcère gastro-
duodénal : la matité préhépa-
tique (son mat à la percussion

sous le foie) est conservée (à la
différence de la péritonite par
perforation d'ulcère) et la radi-
ographie de l'abdomen sans pré-
paration (ASP) montre l'absence
de pneumopéritoine. Le traite-
ment chirurgical est urgent. A

l'intervention, le chirurgien trou-
ve du pus dans le péritoine, des
fausses membranes et une perfo-
ration appendiculaire. Le
prélèvement permet d'identifier
le germe et de pratiquer un
antibiogramme.

Examens et analyses complé-
mentaires

Le diagnostic d'appendicite
aiguë est d'abord clinique mais
des examens complémentaires
peuvent être utiles. La numéra-
tion formule sanguine montre
une hyperleucocytose à polynu-
cléaires. La vitesse de sédimen-
tation est accélérée. Les exam-
ens d'imagerie peuvent être
utiles en cas de difficulté diag-
nostique mais c'est surtout l'é-
chographie qui donne souvent
des images typiques. La radi-
ographie de l'abdomen sans pré-
paration est normale une fois sur
deux. Dans 10 % des cas, elle
montre un stercolithe (calcifica-
tion opaque). Elle sert surtout à
éliminer un autre diagnostic
chirurgical.

Ne pas confondre avec...
Il faut distinguer l'appendicite
aiguë de pathologies dont le
tableau clinique peut être
voisin :

- Pneumonie de la base droite
(radio des poumons) ;

Colique néphrétique ;
- Pyélonéphrite (infection du

rein), qui est recherchée par l'é-
chographie ;

- Hépatite virale (dosage des
transaminases)...
L'adénolymphite mésentérique
n'est découverte que pendant
l'intervention. Bien souvent, le
chirurgien doit prendre la déci-
sion d'opérer parce qu'à l'angine
ou à la rhino-pharyngite font
suite des signes abdominaux.
L'intervention découvre un
appendice sain, des
adénopathies (ganglions)

mésentériques, un épaississe-
ment de la paroi du cæcum et de
l'iléon terminal.
Parmi les affections génitales, la
grossesse extra-utérine et la tor-
sion d'un kyste de l'ovaire sont
des découvertes opératoires.
Une salpingite peut faire hésiter
avec une appendicite pelvienne.
L'échographie est utile. La coe-
lioscopie est parfois pratiquée.
Parmi les affections chirurgi-
cales, l'infection d'un diverticule
de Meckel, une maladie de
Crohn, une cholécystite aiguë,
un ulcère perforé ou une pan-
créatite aiguë justifieront une
voie d'abord appropriée.

Traitement de l'appendicite
Appendicectomie classique

L'appendicectomie se fait sous
anesthésie générale avec intuba-
tion. L'incision habituelle se fait
sur le flanc droit et n'est que de
quelques centimètres. Toute dif-
ficulté rencontrée par le
chirurgien conduit à agrandir
l'incision. L'intervention con-
siste à retirer l'appendice
malade. Le temps moyen est de
30 minutes. En post-opératoire,
la perfusion est enlevée après la
6e heure. Les douleurs cèdent
sous calmants. L'état nauséeux
avec parfois des vomissements
gênent l'opéré pendant un ou
deux jours. Dès le lendemain, le
patient se lève. L'alimentation
légère est reprise précocement.
Les antibiotiques et anticoagu-
lants ne sont pas utilisés à titre
systématique. L'émission des
gaz marque le début de la guéri-
son vers la 48e heure, la sortie
est possible après quelques
jours. L'ablation des fils se fait

au 7e jour. L'arrêt de travail est
de 2 à 3 semaines. La décision
d'opérer est prise au moindre
doute, mais le nombre d'appen-
dicectomies est en constante
diminution, signe d'une amélio-
ration du diagnostic. Les risques
de l'appendicectomie inutile
sont minimes. Le risque vital est
40 fois inférieur à celui d'un
retard thérapeutique engendrant
une perforation et une péritonite.

Appendicectomie
Appendicectomie
sous coelioscopie

L'appendicectomie peut égale-
ment être pratiquée par voie
coelioscopique. La coelioscopie
apporte souvent la clé du diag-
nostic dans ces douleurs de la
fosse iliaque droite et permet en
même temps le traitement.
L'intervention se pratique sous
anesthésie générale. L'abdomen
est distendu par insufflation
gazeuse puis le coelioscope est
introduit par voie ombilicale
dans la cavité péritonéale. C'est
un tube composé de fibres
optiques, qui va permettre à une
caméra vidéo de capter les
images de l'intérieur de l'ab-
domen. Les outils sont mis en
place par de minuscules points
de ponction. L'appendice est
ensuite cherché, libéré, observé
et la voie d'extraction est ensuite
choisie si besoin.
Les suites opératoires sont très
simples : reprise des gaz et du
transit en 24 heures, absence de
douleurs cicatricielles et de cica-
trices, sortie de l'opéré au 3e jour,
reprise de l'activité 2 à 4 jours
plus tard.

Troubles digestifs : l'appendicite de l'adulte
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L'appendicite du nourrisson
L'appendicite du nourrisson est
une affection dont le diagnostic,
difficile, est souvent tardif. Son
pronostic, parfois grave, est lié à ce
retard diagnostique.

Les signes de la maladie
Les signes de début sont souvent
discrets :

- Une fièvre isolée ou une gas-
tro-entérite débutante.
Les douleurs abdominales peuvent
se traduire par une agitation, un
geignement permanent, des vom-
issements, un refus des biberons.
Un météorisme (ballonnement)
abdominal est évocateur.
Une position antalgique spontanée,
la rétraction de la cuisse en abduc-
tion, l'absence de relâchement de
la fosse iliaque droite à la palpa-
tion sont des signes de valeur car il
ne faut pas attendre la défense ou
la contracture bien tardives chez le
nourrisson.

Examens et analyses
complémentaires

La radiographie de l'abdomen sans
préparation peut montrer un copro-
lithe dans la fosse iliaque droite ou
une "anse sentinelle" au niveau du
carrefour iléo-cæcal.
L'échographie montre des images

typiques. L'échographie est en
général pratiquée en première
intention actuellement.
Le bilan biologique met en évi-
dence un syndrome inflammatoire.

Traitement
L'intervention chirurgicale s'im-

pose au moindre doute car il est
préférable d'opérer avant le stade
de péritonite diffuse où le pronos-
tic est plus réservé.

Ecrit par Dr Jacqueline
Rossant-Lumbroso

Fréquentes chez l'enfant, les
appendicites constituent des
urgences chirurgicales. Face à la
diversité de ses manifestations, son
identification n'est cependant pas
toujours évidente. Mais selon une
découverte américaine, le diagnos-
tic pourrait demain ne reposer que
sur une simple analyse d'urine.
En 1987, plus de 300.000 appen-
dicites réelles ou supposées
(appendicectomies) ont été pra-
tiquées en France. Ce chiffre con-
sidérable représentait à l'époque à
40 % des actes de chirurgie sur
l'abdomen effectués dans
l'Hexagone.
Mais si ces urgences chirurgicales
sont courantes, toutes les crises ne
se ressemblent pas. Les symp-
tômes peuvent être très différents
d'un patient à l'autre. L'utilisation
de scanner a certes facilité le diag-
nostic depuis les années 80, mais
son résultat n'est pas fiable à
100 %.
La découverte par une équipe de la
Havard Medical School d'un mar-
queur protéique présent les urines
est une petite révolution. Pour
arriver à de tels résultats, les
chercheurs ont étudié 67 patients
dont la moyenne d'âge était de 11
ans. Sur cet échantillon, 25 ont fait
une appendicite. Une première
analyse a permis d'isoler 57 mar-
queurs types dont la concentration
avait augmenté en cas de crise.
Après une analyse plus fine, seuls
trois marqueurs ont permis d'iden-
tifier les malades et d'écarter

les autres : la calgranuline A
(S100-A8), l'orosomucoide, et la
leucine-riche A-2-glycoprotéine
(LRG). A elle seule, la LRG don-
nait des résultats fiables à 97 %.

Cette découverte mérite
certes d'être testée à plus grande
échelle, mais il y a fort à parier que
cette nouvelle méthode pourrait
rapidement devenir la méthode

de routine.
Source : Discovery and Validation
of Urine Markers of Acute
Pediatric Appendicitis Using
High-Accuracy Mass
Spectrometry, Harvard Medical

Appendicite : une analyse d'urine
en guise de diagnostic

A la frontière entre le Maroc
et l'enclave espagnole de
Ceuta, des milliers de femmes
transportent d’énormes ballots
de marchandises, harnachées
comme des bêtes de somme.
Au Maroc, on les appelle les
"hamalates", de l'autre côté de
la frontière, les "mujeres
mulas".

A u petit matin, après les contrôles de
routine, les porteuses entrent dans
ce petit bout d'Espagne de 18,5

km2, qui est avec Melilla — l'autre
enclave espagnole au Maroc —, une des
deux frontières terrestres de l'Union euro-
péenne avec l'Afrique. Le chemin mène à
une zone commerciale construite en 2004
près de la douane pour désengorger le cen-
tre-ville, autrefois embouteillé par les mil-
liers de commerçants marocains qui
venaient là quotidiennement pour s'appro-
visionner.
D'immenses hangars de tôles ondulées
abritent toutes sortes de marchandises :
vêtements importés de Chine, produits
ménagers et alimentaires, objets de décora-
tion... les prix sont affichés en euros,
mais tout se paye en dirhams.
Victimes d’un commerce d'un autre âge
entre l'Europe et l'Afrique, les femmes-
mulets font des allers-retours entre le
Maroc et l’enclave espagnole avec plu-
sieurs dizaines de kilogrammes de mar-
chandises sur le dos. Pour éviter les droits
de douane, les trafiquants les font transpor-
ter par des femmes marocaines, parfois des
personnes âgées.
Transportées ainsi, les marchandises ne
sont pas soumises aux taxes. Ces trafics
lucratifs, réalisés dans des conditions inhu-
maines, ne profitent que très peu aux por-
teurs, réduits à lutter pour leur survie.
Des ONG marocaines et espagnoles
dénoncent régulièrement la "situation
humiliante et dégradante" de ces femmes
qui travaillent au péril de leur vie. Depuis
le début de l'année, au moins quatre sont
mortes, piétinées dans des bousculades.
Les entrepôts sont tenus essentiellement
par des contrebandiers, Marocains ou d'ori-
gine marocaine, qui exploitent les por-
teuses.

Des conditions de travail
préoccupantes

Les conditions de travail des "femmes-
mulets" marocaines qui transportent des
marchandises entre le Maroc et l’enclave
espagnole de Ceuta préccupent les eurodé-
putés Miguel Urban Crespo, Marina
Albiol Guzman et Florent Marcellesi qui
ont interpellé la Commission européenne
sur les mesures qu'elle compte prendre
pour remédier à la situation.
Dans une question écrite adressée à l'exé-
cutif européen, les eurodéputés ont rappelé
qu'en 2017, quatre femmes, porteuses de
marchandises, sont mortes dans une bous-
culade au poste-frontière Tarajal qui jouit
d’un statut de port franc.
Deux autres femmes ont perdu la vie le 18
janvier dernier après une bousculade surve-
nue au poste frontière Tarajal II, réservé
aux passeurs piétons. Les deux
Marocaines, Ilham et Souad, âgées d’une
quarantaine d’années chacune, étaient ori-
ginaires de Fnideq, selon M. Benaïssa.

Elles s’apprêtaient à traverser la frontière
pour y ramener de la marchandise sur leur
dos. « Une enquête a été ouverte par les
autorités compétentes sous la supervision
du parquet », selon un communiqué des
autorités locales qui ne donne aucun détail
sur la bousculade ni sur les circonstances
de la mort des deux porteuses.
En 2017, au moins quatre porteuses sont
mortes, piétinées dans des bousculades sur
ce poste-frontière entre Fnidq et l’enclave
espagnole Dans leur question, les députés
européens ont appelé la Commission à
expliquer les mesures qu'elle compte pren-
dre pour "remédier à la situation de non-
respect par le gouvernement espagnol de
l'article 31 de la Charte des droits fonda-
mentaux de l'UE concernant les femmes
porteuses au poste frontalier entre Ceuta
et le Maroc". En effet, l'article 31 de la
Charte stipule que "tout travailleur a droit
à des conditions de travail qui respectent sa
santé, sa sécurité et sa dignité". Les euro-
députés ont exhorté également la
Commission à publier le rapport d'évalua-
tion Schengen sur la gestion des frontières
extérieures de l'UE établi après les inspec-
tions de contrôle menées en Espagne.
En octobre dernier, des députés européens
ont vivement critiqué le silence de la
Commission européenne par rapport à l'af-
faire des "femmes-mulets" marocaines,
fustigeant l'exécutif européen qui n'a pas
daigné répondre à leur question.
Lors d'un débat en commission des liber-
tés civiles, de la justice et des affaires inté-
rieures (Libe) au Parlement européen, l'eu-
rodéputé Miguel Urban Crespo a dénoncé
le silence de la Commission européenne
vis-à-vis des mauvais traitements subis
par les femmes marocaines employées par
les commerçants de l'enclave espagnole
Ceuta pour alimenter le commerce entre le
Maroc et l’Espagne.
Ce député européen s'est interrogé, lors de
ce débat mené en présence d'un représen-
tant de l'exécutif européen, sur les raisons
qui ont fait que la Commission n'a pas été
en mesure de donner une réponse aux euro-
députés qui l'ont interpellés sur l'affaire de
ces "femmes-mulets", évoquant, à ce titre,
"les pressions fortes" exercées par le
Maroc sur l'UE. Dans leur question écrite,
les trois eurodéputés ont interpellé la

Commission sur la situation de milliers
de femmes marocaines qui subissent des
humiliations quotidiennes, des abus, de la
maltraitance, de la violence et des viola-
tions de leurs droits humains lorsqu'elles
entrent ou quittent Ceuta, connue pour
être la plaque tournante des "femmes-
mulets". L’eurodéputé a plaidé pour "une
action claire de la part de l'UE" pour met-
tre fin aux "violations des droits de
l'Homme, humains et de travail" com-
mises aux frontières de l'UE. La députée
européenne Marina Albiol Guzman s'est
demandée "comment la Commission euro-
péenne peut-elle tolérer un tel non-respect
des droits de l'Homme dans l'UE" et s'il y
a possibilité d'installer, sur place, un
observatoire des droits de l'Homme.

Les femmes-mulets
font un travail inhumain

Ces femmes traversent chaque jour la fron-
tière pour transporter sur leur dos entre 40
et 90 kilos de marchandises.
En septembre 2017, une équipe de l’AFP
est partie du côté marocain, à Fnideq, à
quelques kilomètres de la frontière avec
l’enclave espagnole de Ceuta.Côté maro-
cain les autorités locales interdisent de
prendre des photos.
De longues files d’attentes composées de
"hamalates", les "mujeres mulas"
(femmes-mulets). Elles vont jusqu’à
Ceuta à pied pour aller chercher la mar-
chandise. Elles se dirigent vers la zone
industrielle qui se trouve juste de l’autre
côté de la frontière. Des commerçants
chargent eux-mêmes ses femmes et elles
retournent sur leur pas pour repasser la
frontière vers le Maroc.

L’enclave espagnole
de Ceuta dispose d’un statut

de "port franc"
Quand la marchandise est transportée à
pied, elle n’est pas soumise à une taxe.
Les femmes portent un paquet qui pèse
entre 40 et 90 kilos sur leur dos. Certaines
en ont même une deuxième qu’elles font
rouler par terre.
Elles reviennent ensuite au Maroc en pas-
sant à pied la frontière pour gagner envi-
ron dix euros. Elles donnent ensuite leur

marchandise aux contrebandiers qui la
ramène sur le marché marocain pour la
vendre au souk. Les femmes peuvent
transporter toutes sortes de marchandises,
du tissu, de l’électroménager, de l’alimen-
taire... il y a de tout. Quand elles se diri-
gent normalement en file vers la frontière,
tout se passe bien. Malheureusement, les
autorités des deux côtés leur mettent par-
fois la pression pour éviter le bazar et cela
créé des mouvements de foule, qui créent à
leur tour la panique. C’est comme cela que
des femmes meurent régulièrement.
Elles sont très nombreuses, mais le nom-
bre d’entrées est limité – c’est aussi cela
qui crée des mouvements de foule. Elles
sont plus de 15.000 à faire ce travail. Mais
en 2017, les autorités ont instauré un sys-
tème de jetons qui n’autorise que 4.000
femmes à passer la frontière chaque jour et
elles n’ont le droit qu’à un trajet. Les
douaniers font passer les femmes petit à
petit mais on a l’impression qu’ils sont
vite débordés.

Les hommes-mulets
moins médiatisés

Il y a aussi des hommes qui font ce travail
mais on en entend moins parler et on n’a
pas connaissance d’hommes qui seraient
morts bousculés. Il y a une nouvelle règle
qui veut qu’un jour ce soit les femmes qui
passent la frontière, le lendemain les
hommes. Des ONG marocaines et espa-
gnoles dénoncent régulièrement la "situa-
tion humiliante et dégradante" de ces
femmes qui travaillent au péril de leur vie.
Au Maroc, on les appelle les "hamalates"
(porteuses), de l’autre côté de la frontière
les "mujeres mulas", en raison des colis,
parfois plus lourds qu’elles, qu’elles trans-
portent, harnachées comme des bêtes de
somme. Elles seraient 15.000 à exercer ce
travail et passent la frontière à tour de rôle.
Les autorités de Ceuta avaient fixé début
2017 le quota quotidien de transit à 4.000
porteurs. Ces femmes mulets alimentent
un commerce frontalier structuré et pros-
père qui enrichit des contrebandiers locaux.

Contrebande organisée
Ces femmes sont les victimes d'une
contrebande organisée qui sert les intérêts
de quelques acteurs soutenus par leurs
liens privilégiés avec les autorités locales,
le tout sur fond de corruption.
Ces lobbies sont constitués par les contre-
bandiers de Ceuta qui soudoient des doua-
niers pour que la marchandise ne soit pas
contrôlée, et par ceux qui réceptionnent
côté marocain et stockent dans des garages
à Fnideq avant de redistribuer sans payer de
taxes.
Ce commerce transfrontalier génère un
autre trafic : celui des certificats de
résidence. En vertu d'un accord entre le
Maroc et l'Espagne, les Marocains résidant
dans les villes proches (Fnideq, M'diq,
Martil et Tetouan) n'ont pas besoin de visa
pour accéder à Ceuta.
Or, 65 % des femmes porteuses ne résident
pas dans les villes exemptées de visa.
Ces femmes-mulets doivent payer un pot-
de-vin, de 300 à 500 euros, pour obtenir
une domiciliation dans l'une de ces quatre
villes et être ainsi exemptées de visa,
d'après des témoignages recueillis sur
place. Les autorités marocaines promet-
tent régulièrement d'améliorer les choses,
mais le sujet reste sensible.
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La diplomatie syrienne a déjà
fait part de ses soupçons
quant aux terroristes de la
Ghouta, les accusant de
planifier une attaque chimique
pour accuser le
gouvernement syrien.

U n laboratoire clandestin de fabrica-
tion d'armes chimiques a été
retrouvé dans une zone de la Ghouta

libérée des groupes djihadistes par l'armée
syrienne. Damas soupçonne les rebelles de
vouloir mener des attaques chimiques pour
l'en accuser.
L'armée syrienne a retrouvé un atelier
clandestin destiné à produire des munitions
chimiques en patrouillant dans le village
d'Aftris, dans la Ghouta, d'où des groupes
rebelles djihadistes ont été récemment
chassés.
Le colonel Feruz Ibrahim a expliqué :
"Vraisemblablement, les matériaux de ces
munitions pourraient avoir été produits
dans le cadre d'une accusation sous faux
drapeau [selon laquelle] les troupes du
gouvernement [syrien] auraient utilisé des

armes chimiques." La diplomatie syrienne
a déjà fait part de ses soupçons quant aux
terroristes de la Ghouta, les accusant de
planifier une attaque chimique pour accu-
ser le gouvernement syrien. Faisal
Mekdad, vice-ministre des Affaires étran-
gères, avait souligné que Damas était dis-
posé à coopérer dans le cadre d'une enquête
sur les attaques chimiques présumées en
Syrie et déplorait que les organisations
internationales aient décliné la proposi-
tion. Les Occidentaux ont à plusieurs
reprises accusé le gouvernement syrien
d'avoir mené de telles attaques contre sa
population, sans fournir de preuve de
telles allégations. A la tête d'une opéra-

tion contre les groupes terroristes en
Syrie, en coopération avec le gouverne-
ment de ce pays, Moscou avait, elle aussi,
informé avoir reçu des informations via le
Centre russe pour la réconciliation des par-
ties en conflit en Syrie, faisant état de pro-
jets d'attaques chimiques des rebelles dans
la Ghouta dans le but de faire porter le cha-
peau à Damas.
L'Organisation pour l'interdiction des
armes chimiques (OIAC) avait pour sa
part supervisé, il y a plusieurs années, la
destruction par le gouvernement syrien de
son arsenal chimique.

Des lettres anonymes reçues au Royaume-
Uni dans les villes de Cardiff, Londres,
Bradford, Sheffield et Leicester, et signa-
lées le 10 mars par une association de
défense de la communauté musulmane,
appellent à célébrer le - Punish a muslim
day - (Punissez un musulman) le 3 avril.
Particulièrement violents, les moyens
proposés par cette missive pour "punir"
les musulmans britanniques sont présen-
tés sous forme de jeu : "50 points" pour
une attaque à l'acide, "1.000" pour attaquer
une mosquée à la bombe et
2.500 pour une "attaque nucléaire sur La
Mecque" : une enquête a été ouverte sur
des courriers anonymes appelant à mener
de violentes attaques islamophobes.
L'association britannique de lutte contre

l'islamophobie Tell Mama a relayé des
images du courrier menaçant.
Le courrier proclamait également : "Ils
vous ont fait du mal, ils ont fait souffrir
vos proches. Ils vous ont causé de la souf-
france et de la peine. Qu'allez-vous faire
pour y remédier ?", pouvait-on ensuite
lire.
Le ou les auteurs de la lettre faisaient éga-
lement allusion à un conflit de civilisation
et à un complot ethnique : "Les moutons
suivent les ordres et sont faciles à manipu-
ler, ils permettent que les nations d'Europe
et d'Amérique du Nord, majoritairement
blanches, soient renversées par ceux qui ne
souhaitent rien de mieux que de nous faire
du mal et de transformer nos démocraties
en États policiers sous l'empire de la

Charia." Une signature stylisée en forme
de poignard
fait apparaître les initiales - MS -, peut-
être une allusion au - Muslim Slayer - qui
avait appelé à des actions violentes contre
des mosquées au Royaume-Uni et aux
Etats-Unis en 2017.
Une enquête a été ouverte par la police du
West Yorkshire et la Metropolitan de
Londres afin de déterminer l'origine de ces
menaces contre la communauté musul-
mane britannique. "Je peux vous assurer
que ces documents sont pris très au sérieux
et qu'une enquête de fond a été ouverte", a
déclaré l'adjoint du commissaire de la
police du South Yorkshire dans un com-
muniqué.

La Birmanie est en train de construire des
bases militaires à l'emplacement de vil-
lages de musulmans rohingyas incendiés
dans les violences de 2017, accuse
Amnesty International dans un rapport
publié lundi. "Les nouvelles preuves réu-
nies par Amnesty dans son dernier rapport
montrent que les autorités birmanes
construisent à l'endroit même où les
Rohingyas doivent revenir", dénonce
Tirana Hassan, responsable d'Amnesty
interrogée par l'AFP. "Dans certains cas,
ont même été détruites des maisons" épar-
gnées par les incendies massifs de villages
rohingyas en 2017, selon l'ONG.
Le gouvernement civil birman a rejeté ces
accusations. Son porte-parole, Zaw Htay,
interrogé par l'AFP, concède tout au plus
que les installations en cours de construc-

tion comportent des postes de police. "Ce
n'est pas vrai que nous sommes en train de
déployer des militaires au milieu des vil-
lages", a-t-il assuré, tout en confirmant un
rasage des ruines au bulldozer dans le cadre
d'une campagne de "reconstruction systé-
matique".
Les violences de la part de l'armée, organi-
sées après des attaques de rebelles rohin-
gyas, ont poussé près de 700.000
Rohingyas en exil au Bangladesh voisin,
après une campagne d'"épuration eth-
nique", selon l'Onu. Dénonçant le déve-
loppement rapide des infrastructures mili-
taires depuis le début 2018, le rapport
d'Amnesty, baptisé "reconstruire l'Etat
Rakhine", se fonde sur des images satellite
et des interviews. Il donne l'exemple du
village de Kan Kya, dans la région de

Maungdaw, réduit en cendres lors des vio-
lences de 2017. Une activité de construc-
tion similaire est observée aussi dans le
village de Inn Din, devenu tristement célè-
bre depuis que l'armée birmane y a admis
l'exécution de dix Rohingyas en septembre
2017. Amnesty s'inquiète également que
les terres abandonnées par les Rohingyas
soient réattribuées à des bouddhistes de
l'ethnie locale des Rakhines.
Il est extrêmement difficile aux journa-
listes et aux organisations internationales
dont l'Onu de vérifier de source indépen-
dante ce qui se passe en Etat Rakhine,
notamment le nord de la zone, autour de
Maungdaw, épicentre des violences, en rai-
son des restrictions de mouvement impo-
sées dans la zone.
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CORÉE DU NORD
L'arme nucléaire,
une assurance vie

En l'espace de quelques semaines, les rela-
tions entre la Corée du Nord et les Etats-
Unis, jusque-là exécrables, ont connu un
basculement total. Donald Trump a
accepté le 8 mars la main tendue par Kim
Jong-un. Oublié le temps où Donald
Trump, en août 2017, menaçait
Pyongyang du "feu et de la fureur"
nucléaire en réponse aux essais balis-
tiques de l'armée nord-coréenne.
Dans une inquiétante escalade verbale, la
Corée du Nord avait, entre autres, menacé
en septembre de réduire les Etats-Unis "en
cendres". Oubliée donc, apparemment, la
série de menaces, et même d'insultes, qui
ont jalonné l'automne. En septembre
2017, le président nord-coréen Kim Jong-
un traitait ainsi son homologue américain
entre autres de "gâteux" et de "chien
apeuré". "Si les Etats-Unis se comportent
de manière à nier le droit à notre Etat
d'exister nous leur ferons payer cher, par
le juste pouvoir de notre arsenal
nucléaire", avait pour sa part déclaré l'am-
bassadeur nord-coréen en Russie, Kim
Yong-jae.
Et c'est, en effet, ce "droit d'exister" qui
semble sous-tendre toute la politique
étrangère de Pyongyang. Depuis tout
temps, la Corée du Nord aspire à traiter
d'égal à égal avec les grandes puissances –
les Etats-Unis – à reprendre son destin en
main et à avoir un dialogue bilatéral avec
Washington. La Corée du Nord se sent
sous menace permanente américaine.
Donc, elle avait besoin de cette arme
nucléaire qui est une sorte d'assurance vie
pour s'affirmer.

AFGHANISTAN
Un centre de
district tombe

aux mains
des taliban

Les taliban se sont emparés du chef-lieu
d'un district de la province de Farah dans
l'ouest de l'Afghanistan, limitrophe de
l'Iran, ont rapporté des responsables
afghans. Un grand nombre d'insurgés
taliban ont pris Anâr Darreh, capitale
administrative du district du même nom,
dimanche soir, après plusieurs heures de
combats, même si la police et les ser-
vices de renseignement tiennent toujours
leur Q.G, a déclaré Naser Mehri, porte-
parole du gouverneur de la province de
Farah.
Selon le porte-parole des taliban, Qari
Yousuf Ahmadi, 15 policiers ont été tués
et plusieurs véhicules militaires saisis,
ainsi qu'une grande quantité de munitions.
Les taliban ont infligé de lourdes pertes
aux forces spéciales afghanes dans un
autre district de la province de Farah,
région pauvre et reculée du pays où le
gouvernement de Kaboul éprouve depuis
longtemps des difficultés à imposer son
autorité.
Les combats dans la province de Farah
illustrent la puissance du mouvement
taliban, qui a rejeté jusqu'à présent les
offres de négociations et de paix faites par
le président Ashraf Ghani.
Au vu des dernières évaluations commu-
niquées en décembre par l'armée améri-
caine, le gouvernement afghan exerce son
contrôle ou son influence sur 56% des
districts du pays, les insurgés dominant
plus ou moins le reste de l'Afghanistan.
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Un laboratoire d'armes chimiques
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BIRMANIE

Des bases militaires à l'emplacement des villages
rohingyas incendiés

ROYAUME-UNI

Inquiétudes face à un appel à attaquer
les musulmans
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Un hommage appuyé a été
rendu samedi à Alger à la
chanteuse Nouara, une des
divas de la chanson
algérienne d'expression
kabyle, par l'Association
artistique et culturelle du "3e

millénaire", devant un public
nombreux.

L e public du théâtre national
Mahieddine-Bachtarzi est venu nom-
breux manifester sa grande reconnais-

sance à celle qui aura marqué la chanson
algérienne dès les années 60, par la qualité
de ses interprétations avec une voix singu-
lière qui a attiré les plus grands auteurs et
compositeurs de musique de son époque.
Accueillie par un public debout, sous les
applaudissements et les youyous, Nouara
est entrée en musique, foulant le long de
la salle sous les rythmes du t'bel et les
sonorités stridentes de la ghaïta de la
troupe folklorique kabyle (idebbalen)
"Thafath" de Tizi Ouzou, avant de s'instal-
ler sur scène à côté de la grande comé-
dienne Chafia Boudraâ.
Des artistes de renoms, anciens et nou-
veaux, ont été conviés pour animer cet
hommage, Nadia Benyoucef, El Ghazi,
Abdelkader Chaou, Samir Toumi, Brahim
Tayeb, Meziane Izourane et en invité sur-
prise, Baâziz, soutenus par les dix musi-
ciens de l'orchestre de variétés algériennes
"El Bahdja", sous la direction du percus-
sionniste Abdelkrim Benaziz, au plaisir
d'un public conquis, qui a interagi avec les
artistes en reprenant leurs refrains dans la
délectation, les applaudissant chaleureuse-

ment.
Dans une ambiance festive, Nadia
Benyoucef, ouvrant la cérémonie, a choisi
d'interpréter quelques chansons du patri-
moine andalou, avant de clore sa presta-
tion avec Twahacht El Behdja de Cheikh
El Hachemi Guerrouabi.
Alternant les genres, entre variété algé-
rienne et chanson kabyle, l'annonce a été
faite à Meziane Izourane de monter sur
scène, interprétant notamment, Ansi dek-
kigh, une chanson inédite, que le public a
apprécié, avant de clore son passage avec
Azahriw anda then'sidh, une chanson de la
grande Chérifa.
Guitare à la main, El Ghazi, qui a eu droit
à un accueil triomphal, a, à son tour,
enchanté l'assistance avec trois de ses

anciennes chansons qui ont fait sa célé-
brité, dont Ya mahla del aâchiya que le
public a repris en chœur, avant de céder la
scène à Samir Toumi qui, pour sa part, a
prévu une ambiance chaâbi, reprenant
notamment, entre autres pièces, Yal mek-
nine ezzine de Mohamed El Badji.
Sans être annoncé, Baâziz, surprise de la
cérémonie que le public a chaleureusement
accueilli, a fait son entrée par le fond de la
salle, avec Bladi ya bladi , une de ses célè-
bres chansons, dédiée à l'amour de
l'Algérie qui a créé de l'entrain parmi les
spectateurs, ravis de le retrouver après une
absence jugée, selon eux, "trop longue".
Brahim Tayeb, qui ne quitte jamais sa gui-
tare, est ensuite intervenu, pour apaiser
l'atmosphère, embarquant l'assistance dans

la douceur de ses partitions, avec
Oussane enni , notamment, une chanson
nostalgique qui a fait son succès, pour
laisser la scène au "moment" de la cérémo-
nie, Nouara, interprétant avec une voix qui
n'a pas pris une ride, un achwiq (chant ber-
bère libre de femmes) suivi de A thin
yurane dhe'guekhfiw, une de ses nom-
breuses pièces qui a marqué la chanson
algérienne.
En clôture, Abdelkader Chaou a fait son
entrée sous les applaudissements du
public qui a eu droit à quelques pièces du
patrimoine, avant d'enchaîner, "à la
demande de Nouara", a-t-il lancé au public,
El Kesba wana wlid'ha, une de ses der-
nières chansons qu'il a interprétée avec la
voix pure et étoffée qui lui est connue.
Auparavant, le ministre de la Culture
Azzeddine Mihoubi, accompagné par le
directeur de l'Office national des Droits
d'auteurs et droits voisins (Onda), Sami
Bencheikh El-Hocine et le directeur du
TNA, Mohamed Yahiaoui, est monté sur
scène pour remettre à Nouara, la médaille
de mérite et le trophée honorifique, pour
voir ensuite plusieurs personnalités du
monde de la culture se succéder pour
remettre des présents à l'artiste mise à
l'honneur. Le président de l’Association
artistique et culturelle "3e Millénaire",
Sid-Ali Bensalem, rappelant "la nécessité
d̀ honorer les artistes de leur vivant", a fait
remarquer que cette cérémonie, organisée
en collaboration avec l’Onda et le TNA,
marque le 107e hommage organisé par l'as-
sociation.
D'autres hommages avaient été rendus à
Nouara, en 2012 à Alger et en 2017 à
Béjaïa notamment.

La légende de la princesse M’barka Bent
El Khass Véritable institution de la ville
d’Oran, le Festival du conte revient pour
une 12e édition qui s’étalera jusqu’au 17
mars avec une attention particulière portée
à la Méditerranée. A cette occasion, on
vous emmène à El-Menea, à la rencontre
d’une princesse qui a nourri l’imaginaire
de toute la région…. Aujourd’hui encore,
sa voix continue de résonner du haut de la

colline… Taourit. La légende de la prin-
cesse M’barka Bent El-Khass veut que
cette femme avait la beauté et la sagesse
pour elle. On raconte qu’un roi du Maroc,
à qui on vanta la beauté et la sagesse de la
princesse, voulut l’épouser, mais M’barka
Bent El Khass refusa de troquer son
royaume contre le harem impérial à
Marrakech. Le sultan, éconduit, froissé,
dirigea alors son armée vers El Goléa. Il se

rue sur le Ksar et l’assiégea pendant plu-
sieurs mois. Après plusieurs mois, la soif
se fit ressentir et les soldats du roi com-
mencèrent à paniquer. En vérité, la situa-
tion à l’intérieur du Ksar n’était pas meil-
leure et il fallait en finir d’une manière ou
d’une autre. Bent El Khas demanda alors
aux femmes d’utiliser les dernières
réserves d’eau pour laver les burnous des
hommes. Cette décision surprit tout le

monde, mais elles s’exécutèrent…
L’armée dehors en voyant les burnous
lavés et étendus au soleil sur le rempart du
ksar en fut sidérée. Comment font-ils pour
avoir tant d’eau ? Le siège fut donc levé
et ils rentrèrent bredouilles. Le Festival
international du conte est placé sous le
patronage de l’APC d’Oran avec la contri-
bution d’associations.

ASSOCIATION ARTISTIQUE ET CULTURELLE DU 3E MILLÉNAIRE

Un hommage appuyé à Nouara

A PARTIR DU 08 MAI 2018
Tryo en tournée

en Algérie
Dans le cadre du Festival Européen de
2018, le groupe Tryo sera en concert en
Algérie, il débutera sa tournée par Annaba
et Constantine puis à Alger. Les villes
d’Oran et Tlemcen seraient également au
programme.
D’après une publication sur leur page
Facebook, ils seront à Annaba le 08 mai,
à Constantine le 09 mai, à Alger le 10
mai, à Tlemcen le 12 mai puis à Oran le
13. Le Groupe Tryo est connu pour ses
titres acoustiques très influencés par le
Reggae et le Jazz, Tryo fait évoluer sa
musique à travers les années ajoutant des
tonalités folkloriques issues du monde
entier. Après plus de 20 ans de carrière, 6
albums à leur actif, ils arrivent enfin en
Algérie.

FESTIVAL INTERNATIONAL DU CONTE À ORAN

La légende de la princesse M’barka Bent el Khass

La projection de Nous n’étions pas des héros de Nasser-Eddine Guenifi (2017), une adaptation du roman Le camp de Abdelhamid
Bnezine, ce samedi après-midi, à la Cinémathèque de Béjaïa a littéralement bouleversé le public. D’abord ému aux larmes par les
conditions inhumaines imposées aux pensionnaires de ce lieu de détention, ensuite par la qualité de l’œuvre, marquante par ses dia-
logues et le filage de ses scènes. D’emblée, le film, accroche et met le spectateur dans le coeur de la trame, en focalisant sur un milieu
carcéral, peu bavard des drames humains qu’il renferme mais qui se livre à profusion, à la première incursion de la caméra dans son
antre.et qui, comme dans un exercice d’expiation, révèle toute les horreurs et les abjections, qu’il drape.

Le camp de Abdelhamid Benzine est à ce titre caractéristique et loquace. Derrière les fils barbelés et les guérites surélevées, com-
muns, du reste, à tous les lieux d’enfermement s’y est joué en effet un drame insoutenable. Des centaines de moudjahidines, pris les
armes à la main, y étaient et soumis à un traitement d’une telle barbarie, que seuls, les nazis du troisième Reich savaient en faire.
Le lieu, n’en était qu’une réplique des camps de concentration, éponymes éprouvés à travers l’Europe. En ces lieux, à Bougharil,
située dans la région de Ksar el-Boukhari (actuellement wilaya de Médéa) précisément, la convention de Genève (1929), relative au
traitement des prisonniers de guerre ne pouvait avoir droit de cité, les officiers du camp, considérant non tenus d’en appliquer les réso-
lutions car ayant à faire à des êtres inférieurs et de surcroit ennemis de la mission civilisatrice de la France. Aussi tous les traitements
aussi sauvage furent-ils, infligés et inventés alors, n’en étaient que des réponses à une situation d’exception. D’ailleurs, l’idée de tirer
et d’exterminer trous les pensionnaires était récurrente entre les officiers du camp, qui voulaient en finir avec la vermine mais qui ne
pouvaient passer à l’acte, car destinataire d’ordres visant à convertir chacun des prisonniers en harki. La faim et la malnutrition, les
travaux forcés, la torture et les humiliations et l’exécution sommaires pour les plus téméraires ont fait office alors de thérapie de
choc infligés à tous et qui au fil des mois à transformer le lieu de détention en camp de mise à mort. Benzine, qui en a été une des
victimes vivantes, n’en a pas raté un détail pour restituer dans une sensibilité saisissante, toute la trame et tout le drame, magnifiés
par ailleurs, par un balayage magistral de Guenifi, qui signe là une œuvre de guerre des plus poignantes.

NOUS N’ÉTIONS PAS DES HÉROS DE NASSER-EDDINE GUENIFI

Émouvantes projection à Béjaïa
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CONSTANTINE, AMÉLIORATION DU CADRE DE VIE

El-Khroub affiche ses ambitions

CONSTANTINE, FORMATION AUX TECHNIQUES DE PREMIERS SECOURS

1.935 bénévoles initiés par la
Protection civile depuis 2010

Agglomération cosmopolite, connectée
à des villes "satellites" et pôle universi-
taire par excellence, la commune d’El-
Khroub (Constantine) est une méga-cité
qui ambitionne d’amorcer un décollage
économique à la faveur du nouveau code
des collectivités locales annoncé pour
l’année en cours.
Avec une densité démographique galo-
pante, 500.000 habitants, la commune
d’El-Khroub dispose de nombreux mar-
queurs d’urbanité avec ses pôles urbains
intégrés Massinissa, Aïn-Nehas et la
nouvelle ville Ali-Mendjeli.
A ce titre, le président de l’APC d’El-
Khroub, Boubekeur Bouras, relève que
la démographie à Ali-Mendjeli est en
constante évolution en fonction des opé-
rations de relogement qui interviennent
régulièrement, d’où, estime-t-il, "la

difficulté de disposer à l’heure actuelle de
données exhaustives sur le parc immobi-
lier de la commune, notamment".
En effet, en dépit d’un parc immobilier
considérable, cette nouvelle ville reste
"budgétivore", selon cet édile, essentiel-
lement en matière de gestion des établis-
sements scolaires qui ne cessent d’éclore
chaque année, ainsi qu’en matière de col-
lecte des déchets domestiques, mettant à
mal les ressources budgétaires d’El-
Khroub et "réduisent sa marge de
manœuvre financière".
M. Bouras exprime le vœu de voir cette
agglomération dotée d’un "statut parti-
culier" qui lui permettrait de bénéficier
d’un "tissu administratif et de structures
publiques à même de prendre en charge
sa population et d’assurer l’épanouisse-
ment des citoyens d’Ali-Mendjeli". Une

décision en ce sens serait "la bienve-
nue", d’autant que cet immense pôle
urbain représente, selon lui, un "gouffre
financier dont la gestion relève du fait
accompli", surtout qu’El-Khroub doit,
en outre, gérer 2 autres pôles urbains :
les nouvelles villes de Massinissa et
Aïn-Nehas. Des charges, mais aussi des
atouts majeurs pour El-Khroub qui dis-
pose d’un potentiel humain et écono-
mique important, 2 universités et des
résidences universitaires qui la classent
en haut du podium des communes capa-
bles d’insuffler une nouvelle dynamique
en vue d’une meilleure gouvernance et
de développement de l’économie locale.

APS

L’objectif de la formation est
d'inculquer, d'une part, la
culture de la prévention dans
les rangs de la population et
de former, d'autre part, des
secouristes bénévoles en
mesure d'assister, en cas de
besoin, les équipes de
secouristes professionnels,
notamment lors de
catastrophes naturelles.

PAR BOUZIANE MEHDI

U n total de 1.935 secouristes
bénévoles, dont 549 femmes,
ont été formés par la Protection

civile de la wilaya de Constantine aux
techniques des premiers secours
depuis 2010, date de lancement de
cette opération, a-t-on appris, jeudi,
auprès d’un cadre de ce corps consti-
tué. Cette formation a connu un large
succès, en particulier auprès des
jeunes désireux de "maîtriser les tech-
niques de base en matière de premiers
soins et de prise en charge des vic-
times d'accidents de la circulation,
notamment", a précisé, à l’APS, le
responsable de l’information et de la
communication le lieutenant

Noureddine Tafer qui s’exprimait en
marge d’une journée portes ouvertes
organisée dans le cadre de la célébra-
tion de Journée mondiale de ce corps
constitué célébré le 1er mars de
chaque année.
L’objectif de cette action est "d'incul-
quer, d'une part, la culture de la pré-
vention dans les rangs de la popula-
tion et de former, d'autre part, des
secouristes bénévoles en mesure d'as-
sister, en cas de besoin, les équipes de
secouristes professionnels, notam-
ment lors des catastrophes naturelle",
a-t-il souligné lors de cette manifesta-
tion tenue à l’unité principale
Mohamed-Cherif-Benatallah de la
nouvelle ville Ali-Mendjeli (El-
Khroub).
La célébration de cette Journée inter-
nationale a été marquée dans la wilaya
de Constantine par l’organisation
d’une manœuvre de sauvetage et de
secourisme lors d'un incendie déclen-
ché dans un immeuble simulé par les
éléments de la Protection civile, en
présence des autorités locales.
L’exercice de simulation, destiné à
évaluer le degré de préparation des
sauveteurs de la Protection civile, a
été exécuté par une vingtaine de
sapeurs-pompiers, en présence d’un
public nombreux, admiratif devant la
compétence et les performances des

éléments de ce corps. La simulation a
mis à contribution une dizaine
d’agents du Groupe de reconnaissance
et d’intervention en milieu périlleux
(Grimp) qui sont parvenus à sauver la
vie des habitants de cette construction
et évacuer les victimes.
D’autres démonstrations pratiques
portant sauvetage en cas d’asphyxie
au monoxyde de carbone et d’accident
de la circulation ont été présentées
également par des secouristes béné-
voles ayant bénéficié de cette forma-
tion.
Placée sous le thème "La protection
civile et les institutions nationales
pour une gestion plus efficace des
catastrophes", cette journée, qui vise
à sensibiliser le public sur les diffé-
rents risques et les missions de ce
corps, a aussi donné lieu à l’organisa-
tion de "portes ouvertes" dans diffé-
rentes unités des douze communes de
la wilaya, a fait savoir dans ce même
contexte M. Tafer.
Par ailleurs, le bilan annuel des activi-
tés de la Protection civile dans la
wilaya de Constantine a été présenté à
cette occasion au sein de cette unité,
où il a été indiqué que les éléments de
ce corps ont eu à intervenir à plus de
32.000 reprises au cours de l’exercice
écoulé.

B. M.

BATNA
Pose de la 1re

pierre d’un projet
de détachement

de brigade
cynotechnique

La première pierre du détachement
d’une brigade cynotechnique a été
posée jeudi au siège de l’unité prin-
cipale de la Protection civile dans la
zone industrielle de la ville de
Batna, à l’occasion de la célébration
de la Journée mondiale de la
Protection civile, fêtée le 1er mars
de chaque année.
Ce détachement comptera des
chiens dressés spécialement pour les
actions d’intervention et de secours
en milieu périlleux et sous les
décombres, selon les explications
fournies au wali Abdelkhalek
Sayouda, lors du lancement du
chantier. Un pavillon pédagogique
comprenant un amphithéâtre et des
salles de cours pour la formation des
sapeurs-pompiers et secouristes
bénévoles a été inauguré au sein de
l’unité principale.
Selon le chargé de la communica-
tion de la Protection civile, Zoheir
Nekaâ, 241 citoyens ont été formés
depuis le début de l’année aux pre-
miers secours en plus de 1.136
agents et travailleurs de 8 entre-
prises économiques.
L’année 2017 a connu, en outre, la
formation de 70 secouristes dans le
cadre de l’initiative "Un secouriste
pour chaque famille" en plus de 24
secouristes bénévoles de proximité
pouvant être sollicités pour l’inter-
vention en cas de catastrophes, a
indiqué la même source.
La Protection civile compte, dans la
wilaya de Batna, 20 unités, dont 15
secondaires, 3 postes d’intervention
avancés et une unité principale.
Le premier numéro d’une revue de
la Protection civile de wilaya est
sorti jeudi à l’occasion de la Journée
internationale de la Protection civile
avec au menu un aperçu sur les acti-
vités et les réalisations du secteur.

SOUK-AHRAS
3.526 demandeurs

d’emploi placés
3.526 demandeurs d’emploi ont été placés
dans le cadre des différents dispositifs rele-
vant de l’antenne locale de l’Anem. Ce chif-
fre représente 2.876 demandeurs d’emploi
placés dans des sociétés économiques dans le
cadre de la formule classique, dont 907 dans
le secteur public, 1940 dans le secteur privé
et 29 dans des entreprises étrangères. Durant
la même période, 332 demandeurs d’emploi
ont été placés dans le cadre du Dispositif
d’aide à l’insertion professionnelle, dont
274 dans le secteur économique et 58 dans le
secteur administratif, a indiqué la même
source ajoutant que dans le cadre de la formule
du Contrat de travail aidé (CTA), 318 deman-
deurs d’emploi ont été recrutés. Ces place-
ments ont été réalisés grâce aux directives de
la direction générale de l’Agence nationale
de l’emploi relative à l’amélioration du ser-
vice public à travers la modernisation des
antennes locales de l’agence et la formation
continue de l’ensemble de ses employés,
ainsi que l’activation du programme des
visites.

APS
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ALGER, CLINIQUE CENTRALE PIERRE-ET-CLAUDINE-CHAULET

5.326 brûlés pris en charge
en 2017

Les cas de brûlures,
notamment d'enfants,
augmentent durant le mois de
Ramadhan, surtout avant la
rupture du jeûne où la plupart
des accidents domestiques
surviennent par manque de
vigilance.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n 2017, la clinique centrale des brû-
lés, Pierre et Claudine-Chaulet, a
reçu 5.326 urgences de brûlure, dont

614 cas "graves", alors que 385 cas ont été
pris en charge au niveau du service de chi-
rurgie réparatrice, a indiqué, à l'APS, le
docteur Wafek Rachid, précisant que la
catégorie d'âge 1-15 ans représente 1.264
cas. La clinique centrale des brûlés bapti-
sée du nom de Pierre-et-Claudine-Chaulet,
située au niveau de l'avenue Pasteur à

Alger, a, en effet, pris en charge, au cours
de l’année 2017, plus de 5.300 urgences de
brûlure, dont 610 cas "graves", a indiqué,
à l’APS, le docteur Wafek, médecin spé-
cialiste et chargé de communication de la
clinique. Le docteur Wafek a fait savoir que
255 cas sont issus des différentes wilayas
de l'intérieur, dont des cas "extrêmement
graves" nécessitant des amputations suite
à des chocs électriques.
Les cas de brûlures, notamment d'enfants,
augmentent durant le mois de Ramadhan,
surtout avant la rupture du jeûne où la plu-
part des accidents domestiques surviennent
par manque de vigilance.
Les cas de brûlures atteignent le pic pen-
dant la saison hivernale, selon le spécia-
liste qui explique la survenue de ces acci-
dents par l'utilisation des moyens de
chauffage. A cette occasion, le spécialiste
a appelé les ménagères qui passent de
longues heures dans leur cuisine durant le
mois de Ramadhan à être attentives à leurs
enfants. Le spécialiste a recommandé aux
personnes atteintes de brûlures de s’asper-

ger d’eau tiède, pendant 15 minutes, afin
d’atténuer la douleur et d’éviter que la brû-
lure n’atteigne des degrés profonds, avant
de se rendre aux services d'urgence.
Le spécialiste a abordé les différentes cam-
pagnes de sensibilisation qui sont organi-
sées en vue de renforcer la prévention
contre les brûlures et l'affectation d'un per-
sonnel de psychologues pour la prise en
charge des séquelles psychologiques. Une
brûlure simple nécessite un séjour de 15
jours à l’hôpital mais les malades atteints
de brûlures sévères doivent séjourner trois
ans et plus dans une structure hospitalière,
a-t-il expliqué, signalant que la capacité
d̀ accueil de la clinique Pasteur est de 64
lits seulement.
La clinique Pierre-et-Claudine-Chaulet est
la seule au niveau du territoire national à
prendre en charge les brûlures d’enfants
tandis que l’hôpital de Douéra s’occupe des
brûlés adultes en sus de services de grands
établissements hospitaliers, conclut le
spécialiste. B. M.

ORAN, ERADICATION DE L’HABITAT PRÉCAIRE

Annonce d’un nouveau programme de 2.000 logements location-vente
Le ministre de l’Habitat, de l'Urbanisme et
de la Ville, Abdelwahid Temmar, a
annoncé, samedi à Oran, un nouveau pro-
gramme de 2.000 logements loca-
tion/vente (AADL) qui sera accordé à la
wilaya avant la fin de l’année en cours.
Posant la première pierre de réalisation
d’un CEM au niveau de la cité 2.700 loge-
ments relevant de l’Agence nationale
d’amélioration et de développement du
logement (AADL) à Aïn El- Beïda (daïra
d’Es-Sénia), Abdelwahid Temmar a insisté
sur la réservation d'une assiette foncière à
ce quota supplémentaire de formule loca-
tion/vente.
Ce quota vient satisfaire le besoin pour
cette formule dans la wilaya d’Oran estimé
à 7.500 logements. L’AADL recense
37.600 demandeurs inscrits dans la wilaya,
selon les explications fournies par le direc-
teur général de l’AADL.
Pour rappel, la wilaya d’Oran a bénéficié,
au mois de décembre dernier, d’un nouveau
programme d’habitat totalisant 5.000
logements location/vente AADL sur un
total de 120.000 logements au niveau
national pour 2018.
Le ministre a insisté sur l'accélération du
rythme des travaux et la livraison des éta-
blissements scolaires en cours de concréti-
sation au même site (un total de 12 des

trois paliers pour la rentrée scolaire pro-
chaine), faisant savoir que les arriérés des
entreprises de réalisation ont été régulari-
sés. Le ministre a aussi mis l'accent sur le
lancement de l'élaboration d’une carte sco-
laire l’année prochaine et à faire part des
besoins à la Direction générale des équipe-
ments publics du ministère de tutelle.
"Nous avons commencé par des structures
publiques, à l’instar des établissements
scolaires, un stade de proximité en gazon
artificiel et tous les services. Notre objec-
tif est de réceptionner des cités non des
dortoirs", a déclaré M. Temmar, appelant

les citoyens à préserver les logements et
les cités. Le ministre a aussi exhorté les
entreprises à contribuer à l’accompagne-
ment de l’Etat dans les opérations d’amé-
nagement des nouvelles cités d’habitat par
la réalisation d'espaces et des aires au pro-
fit des jeunes. Il a insisté, en outre, sur
l’exploitation des locaux et leur reconver-
sion en sièges de certains établissements,
dont Sonelgaz, SEOR et Algérie Télécom,
en attendant la construction de nouveaux
sièges. Temmar a salué, dans une déclara-
tion, les efforts déployés par les services
de la wilaya, surtout après la nouvelle

dynamique pour activer les chantiers, sou-
lignant que les logements prêts seront
attribués aux bénéficiaires une fois ache-
vés. Les opérations d'attribution des loge-
ments s’inscrivent dans le cadre du pro-
gramme global du gouvernement et du
président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, portant sur la distribution de
1,6 million de logements toutes formules
avant la fin 2019, a rappelé le ministre,
ajoutant que le président de la République
suit de près tous les projets surtout ceux
relatifs au secteur de l’habitat.

MÉDEA
Mise en eau du

barrage d’irrigation
de Beni-Slimane

Les ministres des Ressources en eau et de
l’Agriculture, du Développement rural et
de la Pêche, respectivement Hocine
Necib et Abdelkader Bouazgui, ont pro-
cédé, dimanche, à la mise en eau du bar-
rage d’irrigation de Beni-Slimane, est de
Médéa.
Les deux ministres qui avaient assisté,
dans la matinée, à une rencontre natio-
nale sur la mise en œuvre du programme
d’extension des superficies irriguées,
organisée aupôle universitaire deMédéa,
se sont déplacés à Beni-Slimane où ils
ont suivi, sur le site du barrage, des
explications sur cet important ouvrage
hydraulique, d’une capacité de 28 mil-
lions de mètres cubes, dont les travaux
ont été achevés depuis déjà quelques
semaines. Le ministre des Ressources en
eau a mis en exergue, à cette occasion,
l’effort financier consenti par l'Etat dans
le but de développer les cultures en irri-
gué dans le pays, révélant, dans ce
contexte, que la dotation financière
injectée dans la réalisation du barrage de
Beni-Slimane et du périmètre d’irriga-
tion, situé en aval de cet ouvrage, s’élève
à 10 milliards DA. La construction du
barrage de Beni-Slimane, confié à une
entreprise nationale, a nécessité, selon
le ministre, une enveloppe financière
d’un montant de l’ordre de six milliards
de dinars, alors que l’aménagement du
périmètre agricole, qui s’étend sur 2.000
hectares, extensibles, a coûté au trésor
public la somme de quatre milliards de
dinars, réalisé également par une entre-
prise nationale, a-t-il détaillé.
Le ministre de l’Agriculture, du
Développement rural et de la Pêche,
Abdelakder Bouazgui, a invité les res-
ponsables de la Chambre agricole et les
cadres du secteur de l’agriculture à redou-
bler d’efforts afin de rentabiliser ces deux
projets et d’impulser une nouvelle dyna-
mique agricole au niveau de cette région,
qui fait partie de la plaine de Beni-
Slimane.

APS

Attribution de 1.530 logements AADL
Le ministre de l'Habitat, de l'Urbanisme et de la Ville, Abdelwahid Temmar, a présidé, samedi à Oran, la cérémonie de distribution
de 1.530 logements de différentes formules, réalisés dans plusieurs communes de la wilaya. Le ministre a procédé, lors de cette
cérémonie organisée au niveau du site des 2.700 logements AADL d'Ain El Beida, à la remise des clés de 820 logements de type
F3 et F4 de location/vente sur un total de 1.500 logements. Il a également remis les clés à 309 bénéficiaires de logements publics
locatifs (LPL) sur un total de 416 familles détentrices de pré-affectations de la délégation communale de Sidi El Bachir (commune
d'Oran) qui seront relogés jeudi prochain dans de nouveaux logements situés au niveau du nouveau pôle urbain de Belgaïd. Au
niveau du même site, Abdelwahid Temmar a posé la première pierre d'un projet de réalisation d'un CEM. Pour rappel, le site abri-
tera au total 12 établissements des trois paliers scolaires, le siège d'une sûreté urbaine et une polyclinique.
Enfin, le ministre a procédé, au niveau du site 80 logements promotionnels aidés (LPA) à Haï Usto à la distribution de 191 uni-
tés LPA, dont 67 logements au nouveau pôle urbain de Belgaïd, 44 autres à Haï Essabah et 80 logements similaires à Haï Usto.
Cette opération de distribution de logements est la deuxième du genre à être organisée depuis le début de l'année en cours.

APS
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Après un début de saison
difficile, le MC Alger a
parfaitement renversé la
vapeur en se distinguant sur
tous les fronts, Championnat
national, Coupe d’Algérie et
Ligue des champions
d’Afrique.

PAR MOURAD SALHI

I l y a seulement quelques mois, de
sérieuses interrogations avaient été
émises sur les capacités de cette

équipe à pouvoir refaire surface. Avec
le recrutement de joueurs dépassant la
trentaine, personne n’a misé un cen-
time sur cette équipe. Aujourd’hui, le
vieux club se distingue sur trois
fronts.
Le mérite revient au technicien fran-
çais Bernard Kazoni qui a su com-
ment gérer l’effectif. Depuis l'entame
de l'exercice en cours, le coach
Kazoni a insisté sur la nécessité de
gommer les mauvais souvenirs et
mène sa formation de main de maître.
Pour preuve, le Mouloudia d’Alger
s’engage sur trois fronts et rien ne
peut l’arrêter.
Certes, le chemin est encore long pour
évoquer quoi que ce soit, mais le MC
Alger est bien placé pour réaliser
quelque chose cette saison. La vic-
toire d’avant-hier contre le MC Oran
sur le score de quatre buts à zéro per-
met à cette formation algéroise de se
hisser à la troisième place au classe-
ment général avec 37 points, soit à
une seule unité de dauphin qui n’est
autre que son adversaire du jour, le
MC Oran. "D’abord je félicite les
joueurs qui se sont montrés combatifs

sur le terrain. Tout comme je salue
chaleureusement le soutien des sup-
porters, notamment dans les moments
difficiles. Avec des joueurs d’expé-
rience et en étant soutenu par un
public connaisseur, le MCA peut faire
encore mieux. Maintenant, il ne faut
pas penser au parcours accompli. Un
long et périlleux chemin nous attend
encore. C’est vrai que le groupe s’est
nettement amélioré, mais il y a tou-
jours de choses à rectifier.
Pour le moment, nous sommes sur une
bonne voie. Et puisque nous sommes
engagés sur trois fronts, nous allons
gérer chaque compétition en son
temps. Il ne faut pas tout mélanger
sinon il y a risque de tout perdre. Il
faut profiter de cette bonne ambiance
pour aller de l’avant et réaliser les
objectifs du club", a indiqué le pre-
mier responsable à la barre technique
des Vert et Rouge, Bernard Kazoni.
Désormais, le Mouloudia d’Alger est
appelé à se concentrer sur le prochain
match face aux Nigérians du MFM
FC, comptant pour la manche retour

des 1/16es de finale de la Ligue des
champions d’Afrique, prévu samedi
prochain au stade du 5-Juillet. Lors du
match aller disputé à Agege Stadium
de Lagos, les coéquipiers de Fawzi
Chaouchi se sont inclinés sur le score
de 2 à1. Le but inscrit au Nigeria est
très en vue de cette seconde manche.
Les camarades de Nekkache semblent
retrouver leur rage de vaincre et leur
charnière offensive est devenue une
machine à marquer. Comme ce fut le
cas des tours précédents, le Doyen est
capable d’inscrire plus d’un but sur
ses bases et devant ses incondition-
nels. Les "Chnaoua" sont à 90 minutes
d’une qualification à la phase de
poules, d’une prestigieuse compéti-
tion continentale.
En Championnat le match contre la JS
Kabylie, comptant pour la 23e journée
a été reporté à une date ultérieure en
raison d’ailleurs de la participation du
Mouloudia à cette compétition
continentale.

M. S.

Le trio de tête de la Nationale A a
empoché les deux points de la victoire
à l'occasion de la 14e journée du
Championnat d'Algérie de handi-bas-
ket, faisant un nouveau pas vers les
play-offs.
Le match phare de la journée entre les
deux clubs de Boufarik, à savoir l'IRB
et le FCB, est revenu au premier cité
qui est sorti une nouvelle fois vain-
queur de la confrontation sur le score

de 69-60. Ce succès a permis à l'IRB
d'ajouter deux autres points à son
escarcelle et se maintenir en seconde
position avec 22 pts (10 v, 2 d) et un
match en moins, alors que le FCB
reste scotché à la 4e place avec 19 pts
(7v, 5d).
De son côté, le leader provisoire du
championnat, Nour M'sila n'a pas
trouvé de problème pour écarter de
son chemin le CR El Harrach (99-22)

et consolider sa position avec 23 pts,
alors que les Algérois, avec 13 pts,
partagent la 7e place avec le HM El
Eulma. Nour Hamadi, équipe invain-
cue depuis le début du championnat
(11 victoires en autant de matchs), a
signé un nouveau succès à Bordj Bou
Arréridj face au club local, le CBBA
(49-26). Les Hamadis sont seconds
avec 22 pts, tandis que le CBBA reste
6e avec 14 pts (3v, 8d).

Après avoir signé un contrat de 4 mois
avec Al Nasr en provenance de l'ES
Sétif, le futur d'Abdelmoumen Djabou
est toujours flou avec le club saou-
dien. Selon les dernières informations
les dirigeants du club vont superviser
de près les prestations de l'Algérien

lors des prochains matchs afin de
prendre une décision finale pour pro-
longer son contrat pour la saison pro-
chaine ou non.
Des informations ont circulé dernière-
ment qui indiquent que le club
souhaiterait se séparer de tous ses

joueurs étrangers, mais les dernières
prestations de Djabou ont inversé la
tendance en sa faveur et ont poussé le
club à attendre avant de prendre sa
décision concernant le futur du
meneur de jeu algérien avec le club.

LIGUE 1, COUPE ET LIGUE DES CHAMPIONS...

Kazoni et le Doyen
sur tous les fronts

CHAMPIONNAT D'ALGÉRIE DE HANDI-BASKET

Victoire du trio de tête

ARABIE SAOUDITE

Djabou a encore deux matchs pour convaincre

AL SADD
Bounedjah :

"Nous sommes
prêts pour battre

Nasaf"
Pour le compte de la quatrième journée
de la Champions league asiatique, Al
Sadd de Baghdad Bounedjah va recevoir
l'équipe de Nasaf d'Ouzbékistan.
L'attaquant algérien a indiqué en confé-
rence de presse que son équipe est prête
pour affronter une bonne équipe de Nasaf
et qu'ils vont essayer de tout donner afin
d'obtenir les trois points après leur
défaite la journée précédente en
Ouzbékistan:
"Nous sommes prêts pour battre Nasaf
qui joue très bien au foot, les joueurs
titulaires ont eu une semaine de repos et
cela va nous aider un peu. On applique
du beau football et on joue comme une
équipe, mais si l'occasion se présente
devant moi de marquer en solo je vais
tenter ma chance directement, l'essentiel
est de marquer des buts et de sortir
gagnant dans une rencontre".

PORTUGAL
Brahimi rate,
le FC Porto

s’incline
Le leader du championnat portugais, le
FC Porto, s’est incliné sur le score d’un
but à zéro (1-0), le 11 mars 2018, face à
la modeste équipe du Paços de Ferreira
pour le compte de la 25e journée de Liga
Nos.
Les Dragons n’ont pas su concrétiser les
nombreuses occasions, à l’image de
l’international algérien, Yacine Brahimi
qui a raté l’égalisation à la 68’ en ne
transformant pas un penalty arrêté par le
gardien Felgueiras.
Une bonne affaire pour le Benfica
Lisbonne qui revient à seulement deux
points du FC Porto. Les coéquipiers de
Casillas ont raté un match capital et se
mettent en danger pour la course au titre
à 8 journée de la fin du championnat.

ITALIE
Sarri : “Faouzi
manquerait à

n’importe qui”
Le coach de SSC Naples, Maurizio
Sarri, est revenu sur l’absence cette sai-
son de l’international algérien, Faouzi
Ghoulam, en conférence de presse après
le match nul contre l’Inter de Milan.
Le Napoli qui a laissé filer la première
place du classement au profit de la
Juventus après une défaite et un nul
risque de regreter longtemps la double
blessure de Ghoulam.
L’entraîneur italien a déclaré : "Mario
Rui se débrouille très bien en passant,
mais bien sûr, quand il s'agit de force et
de rythme, Ghoulam est meilleur" et
d'ajouter : "Je me suis rendu compte une
fois blessé que Faouzi était l'un des deux
ou trois meilleurs arrières en Europe,
donc il manquerait à n’importe quelle
équipe".
Le Napoli (70 pts) vient de laisser la
Juventus de Turin (71 pts) passer en tête
du classement. Les Azzurri n’ont pu
ramener qu’un seul point du Stade de
Giuseppe-Meazza face à l’Inter (0-0)
pour le compte de la 28e journée de Serie
A alors que la Juventus a battu Udinese
2-0.



Le premier jour du salon
Printpack alger 2018 s'est
déroulé, et ce avec grand
succès. 49 exposants de 12
pays ont discuté les affaires
avec des visiteurs
professionnels de haut niveau.

PAR AMAR AOUIMER

L' inauguration du Salon a eu lieu avec
la participation de nombreuses per-
sonnalités, notamment Kheir-

Eddine Medjoubi, Secrétaire général -
Ministère de l’Industrie et des Mines,
Andreas Fiedler, ministre conseiller -
ambassade d’Allemagne, Giulio Bolaffi,
p r e m i e r
secretaire commercial - ambassade d'Italie et
Franz Bachleitner, conseiller commercial -
ambassade d'Autriche ainsi que Ahmed
Omah, editorial director & publi-
sher–Nigeria packaging & Nigeria gra-
phics, executive director–institute of packa-
ging Nigeria IOPN.
Kheir-Eddine Medjoubi, secrétaire général -
ministère de l’Industrie et des Mines a
affirmé "nous nous réjouissons qu'Alger
accueille le plus grand salon africain de l'in-
dustrie plastique, le salon printpack alger
2018. Notre objectif déclaré est d'augmenter
la production industrielle en Algérie et de
remplacer ainsi les importations inutiles.
Les leaders technologiques présents au
salon jouent ici un rôle important en four-
nissant des machines et des systèmes qui
nous permettront d'atteindre cet

objectif". Andreas Fiedler, ministre conseil-
ler - ambassade d’Allemagne souligne "je
tiens tout d’abord à féliciter les organisa-
teurs d’avoir augmenté le nombre de partici-
pants depuis la dernière fois par plus de 50
% et ainsi de pouvoir compter aujourd´hui
jusqu´à 260 exposants. Cela illustre l’enjeu
que représente ce secteurpour l’économie, de
son importance ainsi que de son attractiv ité.
En outre, cela montre que ce secteur est por-
teur de potentialités pour notre v ie quoti-
dienne. L'Algérie est le premier importateur
de technologie d’emballage. Il y a là une
dynamique qui montre la volonté et le poten-
tiel de développer ce secteur bien au-delà de
la simple importation de consommation.
L’Allemagne veut être – et l’est déjà – un
partenaire fiable et fort dans cette démarche.
Notre pays est un partenaire mondial clé
dans la production de machines et dans le
secteur chimique. Les salons de référence
mondiale dans le domaine comme le - drupa -
e t
l’-Interpack - se tiennent tous régulièrement
àDüsseldorf. D´ailleurs, la société organisa-
trice de foires - Messe Düsseldorf - est aussi
partenaire du salon ici à Alger". Erhard
Wienkamp, executive director

foreign trade fairs division - messe
Düsseldorf a déclaré que "comme vous le
savez, Messe Düsseldorf est le nouveau par-
tenaire de fairtrade et participe à la réalisa-
tion du salon plast & printpack alger depuis
l’année dernière. Après avoir enregistré un
chiffre d’affaires de 360 millions d’euros en
2017, le groupe Messe Düsseldorf a affirmé
sa position comme l’une des sociétés orga-
nisatrices de salons les plus performantes au
monde. Notre grande expertise profite égale-
ment aux v isiteurs de ces salons, tels que le
plast & printpack alger. Grâce à notre réseau
mondial, notre grande compétence interna-
tionale et nos contacts dans l’industrie du
monde entier, nous sommes parvenus, avec
notre partenaire fairtrade, à enthousiasmer le
secteur pour l'Algérie et à proposer aux spé-
cialistes locaux une plateforme complète
d’information et de commande. Dans les
prochains jours, les v isiteurs pourront non
seulement obtenir un aperçu de l’état actuel
des matériaux et des technologies de produc-
tion, mais également s’échanger avec des
experts du monde entier sur les tendances
générales ainsi que les solutions indiv i-
duelles. L’offre innovante et la gamme de
produits variée permettent d’obtenir des

informations précieuses sur les possibilités
techniques et les futures opportunités de
marché. Etant donné que les ex igences des
clients continuent de s’accroître, seules les
entreprises qui investissent dans des instal-
lations et des matériaux modernes réussis-
sent à s’imposer face à la concurrence. Il est
également possible d’engager sur place des
négociations commerciales". Martin März,
fondateur & P.-dg - Fairtrade, pour sa part, a
dit que "les exposants et les v isiteurs profes-
sionnels peuvent s'attendre à de nombreuses
innovations cette année au salon printpack
alger : C’est pour la première fois, Fairtrade
et Messe Düsseldorf organisent le salon
ensemble. Et c’est aussi pour la premiere
fois qu’il a lieu au Centre international de
conférences d'Alger. De plus, le 6e printpack
alger en 2018 est aussi grand et aussi inter-
national que jamais. La participation record
de 49 exposants (+133 % par rapport au
2016) de 11 pays souligne que ceci est un des
salons les plus importants en Afrique dans
ces domaines. Vous vous demanderez com-
ment cette forte croissance s'est produite.
Les faits suivants expliquent cette crois-
sance de façon impressionnante. Selon la
Fédération allemande de l’ingénierie
VDMA, l'Algérie est l'un des trois pays les
plus importants du continent africain en
matière d'importations de technologies
d'impression (57 million d’euro en 2016).
Concernant la technologie de l’emballage
l‘Algérie est meme le plus grand importateur
en Afrique (228 millions
d’euros en 2016)".

A. A.

Le Fonds monétaire international (FMI) par-
tage le même diagnostic de l’économie algé-
rienne établi par les pouvoirs publics, ainsi que
les objectifs qu'ils ont fixés pour son ajuste-
ment et sa transformation, a affirmé un haut
responsable de cette institution internationale.
S'exprimant lors d'une conférence de presse au
terme de sa visite en Algérie, à la tête d'une
délégation d'experts, le chef de mission Algérie
du FMI, Jean-François Dauphin a indiqué que
"son institution partageait le même diagnostic
établi par les autorités algériennes (concernant
l'économie nationale) et aussi ce double objec-
tif d'ajustement et de transformation écono-
mique, avec la volonté de voir comment parve-
nir à cette transformation de la manière la plus
douce possible".
M. Dauphin, qui est également chef de la divi-
sion Maghreb du département Moyen-Orient et
Asie centrale du FMI, a admis que son institu-
tion partageait aussi la vision des pouvoirs
publics algériens consistant à baser l'ajuste-
ment et la transformation de l'économie algé-
rienne sur deux piliers : "Le premier porte sur
l'assainissement des finances publiques et le
second sur les réformes structurelles qui vont
permettre de dégager le potentiel de croissance
de l'économie algérienne".
Selon lui, il existe également "beaucoup de
points communs" entre les visions du FMI et
ceux de l'État algérien sur la nature des
contraintes liées à l'investissement et au déve-
loppement du secteur privé, et donc les
domaines nécessitant de la réforme.

Le FMI soutient la démarche de
l'Algérie pour

des subventions ciblées
Il a, dans ce sens, affirmé que le FMI soutenait
les efforts des pouvoirs publics algériens pour

la résorption de ces contraintes à travers l'amé-
lioration de l'environnement des entreprises,
notamment par la simplification des procé-
dures administratives, l 'amélioration des
conditions de gouvernance, pour plus de trans-
parence, ainsi que l'encouragement de l'admi-
nistration numérique. Le FMI soutient aussi
l'Algérie dans sa démarche visant la modernisa-
tion du secteur bancaire, pour un meilleur accès
aux finances, ainsi que le développement des
marchés de capitaux et ceux obligataires, et
aussi l'amélioration du marché du travail en
favorisant l'adéquation formation-emploi.
M. Dauphin a également cité, dans ce contexte,
les efforts de l'Etat algérien pour la promotion
de l'emploi des femmes, affirmant qu'il s'agit là
d'un "gisement de croissance" nécessaire à
valoriser étant donné que "les femmes algé-
riennes sont aujourd'hui très bien instruites
dans la mesure où leur scolarité (dans les trois
paliers) est équivalente à celle des hommes".
Interrogé sur la volonté de l'Etat algérien de
passer d'une politique de subvention générali-
sée à une subvention ciblée, il a indiqué que le
FMI "recommande et soutient" les efforts
consentis par les pouvoirs publics algériens,
dans ce domaine, afin de pouvoir, progressive-
ment, rééquilibrer la manière de soutenir les
populations, et de retirer crescendo les subven-
tions généralisées, notamment pour l'énergie,
afin de les remplacer par d'autres formes de
transferts destinés directement aux ménages
nécessiteux.
"Ce qui est intéressant de garder à l'esprit, c'est
que les subventions généralisées et en particu-
lier les subventions à l'énergie, mises en place
souvent dans un objectif social, sont au fait
profondément injustes. Plus vous êtes riches
plus vous bénéficiez des subventions. Les 20 %
des ménages les plus riches en Algérie consom-
ment six (6) fois plus que les

20 % des ménages les plus pauvres", a-t-il
relevé.
A une question sur les différentes palettes de
financement du déficit public, il a répondu
qu'effectivement le Partenariat public/privé
(PPP), engagé par l'Algérie, constituait une
"solution possible", expliquant que les PPP ne
sont pas forcément des privatisations, mais ce
sont aussi des contrats de gestion.
"Nous (FMI) ne préconisons pas une formule ou
une autre. Ce que nous essayons de dire c'est
qu'il y a beaucoup d'instruments de financement
possible comme la cession d'actifs totale ou
partielle, les PPPdans différents cadre possible
y compris la délégation de gestion, ainsi que le
recours au financement ex térieur pour financer
des projets bien choisis, dont le retour sur
investissement sera bien évalué en amont", a-
t-il soutenu.
Concernant le recours au financement moné-
taire, il a indiqué que le FMI était "réticent" et
préconisait sa non utilisation, ajoutant que si
cela devait se faire, il est important de limiter
les quantités d'argents générées par ce méca-
nisme et aussi la durée de son utilisation.

Le FMI pour le maintien
de la règle des "51/49 %"

Il est important, selon lui, que la Banque cen-
trale puisse jouer son rôle de garant de la stabi-
lité des prix et parvient à réabsorber une partie
de la liquidité qui est injectée par le biais de ce
type de financement monétaire.
S'agissant des mesures visant la suspension
des importations, M. Dauphin a affirmé que si
l 'objectif cherché était de rééquilibrer les
comptes extérieurs, "il ex iste d'un côté l'ajuste-
ment budgétaire, qui permet de limiter la
demande intérieure et donc les importations, et
d'un autre côté, les réformes structurelles, qui

vont libérer le potentiel la croissance d'écono-
mie et le potentiel des exportations égale-
ment".
"Pour rééquilibrer les comptes ex térieurs, il faut
penser, à la fois, à réduire les importations et à
encourager les exportations pour l'émergence
d'un secteur exportateur diversifié", a-t-il pré-
cisé.
Pour lui, dans cette équation, le taux de change
a également un rôle à jouer, précisant qu'une
dépréciation progressive et mesurée du dinar
algérien, au fur et à mesure qu'avancent la
réforme structurelle et la consolidation budgé-
taire, aiderait à s'assurer que les produits impor-
tés font une concurrence loyale à la production
domestique sur le marché intérieur et que les
produits exportés abordent la concurrence exté-
rieure dans des conditions justes.
"L'expérience internationale montre que les
mesures administratives de restriction de l'im-
portation sont souvent inefficaces et sources de
distorsion dans l'économie et de tensions
inflationnistes et enfin sont, très souvent,
contournées d'une manière oud'une autre", a-t-il
mis en garde. Interrogé sur la règle régissant
les investissements étrangers dites "51/49 %",
mise en place depuis 2009, M. Dauphin a
recommandé de "pas abolir cette règle mais de
l'assouplir". A une question sur les méthodes
utilisées pour la rédaction des communiqués du
FMI, il a expliqué qu'il s'agit d'établir une ana-
lyse sur la base de l'ensemble des données
reçues par la mission, qui sera discutée par la
suite avec les pouvoirs publics en charge de la
gestion de l'économie du pays (le ministère des
Finances, la Banque centrale.. .).
Cela permet, a-t-il dit, de "s'assurer que les
membres de la délégation ont bien compris la
situation telle qu'elle est, ainsi que les poli-
tiques menées par les autorités du pays".

R. E.
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Le FMI partage le même diagnostic établi par l'État
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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K aouane s'est entretenu,
à cette occasion, avec
la ministre rwandaise

des Affaires étrangères,
Louise Mushikiwabo, à
laquelle il a souligné "l'ex-
cellence des relations qui
existent entre l'Algérie et le
Rwanda".
Le ministre de la
Communication a, par ail-
leurs, eu un entretien avec
son homologue ghanéen,
avec lequel il a eu des
"échanges sur les expé-
riences des deux pays en
matière de développement
audiovisuel et dans le
domaine du déploiement

numérique". Djamel
Kaouane a exprimé, à cette
effet, "le vœu que l'expé-
rience africaine en matière
de déploiement technolo-
gique et technique soit
impérativement accompa-
gnée d'une production de
contenus attractifs et de
qualité, à la hauteur de la
richesse historique et cultu-

relle du continent africain".
D'autre part, le ministre de
la Communication a eu un
échange de vues avec le
directeur général de l'UAR,
Grégoire N'Djaka, ayant
porté notamment sur "la
dynamique continentale en
matière de généralisation
de la Télévision numérique
terrestre (TNT), qui a pour

horizon contraignant, en
même temps un challenge
technologique, la date fixée
à 2020, de l'arrêt de la dif-
fusion analogique".
A cet égard, Djamel
Kaouane a invité l'UAR "en
tant qu'acteur continental
fédérateur, à s'investir plei-
nement dans la promotion
et la protection du droit de
chaque citoyen africain à
suivre les compétitions
sportives continentales
sans avoir à subir le diktat
et le chantage auquel est
soumis le téléspectateur
africain".

R. N.

Les travaux du projet de la
fibre optique, en cours de
réalisation entre les wilayas
de Tindouf et Adrar,
connaissent un net avance-
ment, a-t-on appris hier
auprès de la direction de la
Poste, des
Télécommunications, des
Technologies et de la
Numérisation.
Venant renforcer l’unique
connexion en fibre optique
de la wilaya de Tindouf à
partir de celle de Béchar,
cette nouvelle connexion,
lancée en mars 2017 avec
un délai de 12 mois, s’effec-
tue à un rythme soutenu en
dépit de contraintes et aléas
naturels et des reliefs acci-

dentés entravant les travaux
visant à raccorder neuf (9)
zones enclavées de la
wilaya de Tindouf et atté-
nuer les coûts de connexion
par satellite, a expliqué le
directeur du secteur,
Mohamed Louaer.
D'un montant d’investisse-
ment de plus de cinq (5)
milliards DA, ce projet
devant lier Tindouf à Adrar
sur 1.120 km aura un grand
impact sur le développe-
ment de la région et évitera
les éventuelles coupures et
perturbations télépho-
niques, en plus de renforcer
la seule connexion avec la
wilaya de Béchar.
La ministre du secteur,

Houda Imene Feraoun,
avait affirmé lors de la sa
dernière visite dans la
wilaya de Tindouf que "la
sécurisation du réseau des
télécommunications dans
les régions du Sud demeure
primordiale et urgente, à
travers des liaisons de
secours pour faire face à
d’éventuelles perturba-
tions."
Les entreprises Algérie-
Télécom (AT) et Algérie-
Poste (AP) avaient signé, au
premier trimestre de l’année
dernière, une convention
portant lancement, depuis
Tindouf, d’un projet de
modernisation des réseaux
de la Poste, qui connaissent

des perturbations en raison
de la faiblesse du débit des
connexions ne dépassant
pas les 128 kilobits (KB),
en sus de l’absence de la
maintenance. Cette conven-
tion, en cours d’application,
porte également sur la réno-
vation entière, et par étapes,
du réseau, ainsi que l’ac-
croissement du débit à deux
(2) Mégabits (MB), en vue
de sécuriser l’entreprise AT
en prévision du lancement
du commerce et du paie-
ment électronique (e-com-
merce et e-paiement) à la
satisfaction des citoyens, a
indiqué le directeur du sec-
teur à Tindouf.

R. N

L'autoroute Est-Ouest sera
dotée avant fin 2018, des
différents équipements
d'exploitation, notamment
du système de péage, a
affirmé hier à Alger le
ministre des Travaux
publics et des Transports,
Abdelghani Zaalane.
Lors d'une séance d'audi-
tion devant la Commission
des transports et des télé-
communications à
l'Assemblée populaire

nationale (APN), Zaalane
a indiqué que les travaux
d'installation des équipe-
ments y compris des sys-
tèmes de péage, de gestion
du trafic routier, de météo-
rologie, de communication
interne, de surveillance-
vidéo, de réseaux de fibres
optiques, de transmission
et d'appel d'urgence, de
radio info-trafic et de pan-
neaux d'affichage électro-
niques.

48 postes de péage sont en
cours de réalisation au
niveau des échangeurs et 7
autres sur l'autoroute Est-
Ouest, a indiqué le premier
responsable du secteur,
outre 42 stations de ser-
vices, 35 aires de repos et
22 postes de maintenance
et d'exploitation (chaque
poste couvre un tronçon de
l'autoroute s'étalant sur une
distance de 65 à 75 km), ce
qui permettra une interven-

tion rapide en cas d'urgence
(moins de 30 minutes).
L'autoroute Est-Ouest qui
s'étend sur 1.132 km, verra
son dernier tronçon, au
niveau de la wilaya d'El-
Tarf, s'étendant sur 48 km,
réceptionné à la fin du pre-
mier trimestre 2019, ainsi
la longueur globale de l'au-
toroute atteindra 1.216 km,
selon le ministre.

R. N.

APPAREILLAGES POUR
HANDICAPÉS

580.000 patients
pris en charge

Plus de 580.000 patients assurés
sociaux, en majorité des personnes
aux besoins spécifiques, sont pris
en charge par l'Office national d'ap-
pareillages et d'accessoires pour per-
sonnes handicapées (ONAAPH).
Le directeur général de cet orga-
nisme, Fayçal Ouaguenouni, a
indiqué à la veille de la journée
nationale des personnes handica-
pées, célébrée le 14 mars de chaque
année qu’un total de 580.035
patients assurés sociaux, à mobilité
réduite sont pris en charge en
matière d'appareillages.
L'Office prend en charge les per-
sonnes handicapées par divers types
d’infirmités, notamment les handi-
capés de naissance, les victimes
d'accidents de la circulation et les
diabétiques, a-t-il ajouté.
En 2017, l'Office a distribué
1.673.476 appareillages aux
patients, dont 91.817 équipements
orthopédiques.
M. Ouaguenouni a aussi annoncé
l'ouverture prochaine d'annexes
d'audioprothèse relevant de
l'ONAAPH auprès des structures
locales de sécurité sociale (CNAS-
CASNOS) au titre de la mutualisa-
tion des moyens et du rapproche-
ment des services au bénéfice des
handicapés.
D'autre part, le DG de l'Office a rap-
pelé que le système du tiers payant
permettra, à l'avenir, aux personnes
handicapées d'utiliser la carte
«Chifa» pour bénéficier des diffé-
rents appareillages et accessoires,
facilitant ainsi les procédures admi-
nistratives au profit de cette frange
de la société.

POURSUITES JUDICIAIRES
CONTRE LES BÉNÉFICIAIRES

DE L’ANSEJ
Zemali dément

L’Ansej (Agence nationale de sou-
tien à l’emploi des jeunes) ne pour-
suit pas en justice les jeunes entre-
preneurs qui n’ont pas remboursé
leurs dettes.
Le ministre du Travail, de l’Emploi
et de la Sécurité sociale, Mourad
Zemali, a indiqué que « les bénéfi-
ciaires qui n’ont pas pu rembourser
leurs créances ne seront pas pour-
suivis en justice”.
Le ministre du Travail compte, bien
au contraire, aider ces entreprises en
échec.
A ce propos, il a indiqué qu'”il faut
accompagner les promoteurs en
difficulté financière pour atteindre
les objectifs escomptés” de leurs
projets.
M Zemali a instruit, en effet les
responsables de l’Ansej à fournir les
facilités aux porteurs de projets
pour leur réussite.
Pour rappel, la directrice générale de
cette agence, Samira Djaider a indi-
qué, il y a quelques jours, que près
de 21.193 micro- entreprises ont
été dissoutes. Précisant aussi que le
taux de mortalité des projets Ansej
est de 10 % .

R. N.

SUIVRE "SANS CHANTAGE" LES COMPÉTITIONS SPORTIVES

Kaouane insiste sur le droit
des téléspectateurs africains
Le ministre de la Communication, Djamel Kaouane, a insisté, hier à Kigali, sur la nécessité d'une

production de contenus de "qualité" et le droit des téléspectateurs africains à suivre "sans
chantage" les compétitions sportives et ce, lors d'entretiens qu'il a eus avec des responsables

africains en marge de la 11e session de l'Assemblée générale de l'Union africaine de
radiodiffusion (UAR).

FIBRE OPTIQUE TINDOUF- ADRAR

Net avancement du projet

AUTOROUTE EST-OUEST

Le système de péage équipé avant fin 2018

ccuisineuisine

De nombreux produits
sont censés vous
donner des cheveux de
rêve. Mais si vous
préferez des soins
100 % naturel, suivez
ces conseils…
Pour les cheveux secs
Appliquez sur des cheveux

propres une bonne couche de
beurre de karité ou de l'huile
de tournesol. Ces produits
naturels leur redonneront le
film hydrolipidique qui leur

fait défaut. Evitez les perma-
nentes et les teintures et lim-
itez l'utilisation du sèche-
cheveux, ainsi que l'applica-
tion de gel ou de laque, cela
ne fera qu'empirer la situa-
tion…

Pour les cheveux
gras

Pour vous aider à réguler la
production de sébum au
niveau de votre cuir chevelu,
buvez tous les matins un jus
de fruits à base d'agrumes
auquel vous aurez rajouté

quelques gouttes d'huile de
germe de blé. Un massage du
crâne avec une préparation à
base de jaune d'œuf fonc-
tionne également très bien !
Pour garder ensuite vos
cheveux en bon état, évitez
le port du chapeau…

Pellicules
Les pellicules sont la

conséquence d'une desquama-
tion anormale de l'épiderme
du cuir chevelu. De minus-
cules paillettes, de forme
arrondie, s'en détachent et
s'agglomèrent entre elles.

Toutes les trois semaines,
les cellules du cuir chevelu se
régénèrent et remplacent les
anciennes, éliminées par les
shampooings et le brossage
des cheveux. Si le renou-
vellement du cuir chevelu
s'accélère anormalement, les
desquamations de son épi-
derme tombent d'elles-
mêmes lors du brossage des
cheveux. Si, en revanche,
elles collent au cuir chevelu
en s'imprégnant de sébum,
elles provoquent des
démangeaisons.

On distingue deux types
de pellicules, en fonction de

leur structure et de leur
adhérence au cuir chevelu :

* Les pellicules
sèches

Petites et très blanches,
elles n'adhèrent pas au cuir
chevelu. Ce sont les pel-
licules qui tombent "comme
de la neige sur les épaules"
lorsqu'on se coiffe. Elles
sont souvent peuplées de
micro-organismes parasites
et de minuscules
champignons qui accentuent
les démangeaisons du cuir
chevelu

*Les pellicules
grasses

Elles sont beaucoup plus
grosses que les pellicules
sèches car elles s'ag-
glomèrent entre elles, le
sébum leur servant de colle.
Adhérentes au cuir chevelu,
elles forment une sorte de
boue compacte qui l'asphyx-
ie et provoque à la longue la
chute des cheveux. Plus le
flux séborrhéique est fort,
plus l'asphyxie de l'épiderme
s'aggrave. C'est un cercle
vicieux.

Palmiers feuilletés

Ingrédi ents
- 400 g de pâte feuilletée
- 100 g de sucre en poudre

Préparati on
Saupoudrer la planche à pâtisserie de sucre, y
étaler la pâte sur 1/2 cm d'épaisseur en un rec-
tangle de 25x60 cm environ. Saupoudrer la
pâte de sucre.
Diviser le rectangle en trois parties égales
sans couper. Rabattre chaque côté au centre,
répéter l'opération de manière à obtenir 6
épaisseurs de pâte. Réserver au freezer au
moins 1h pour que la pâte durcisse (cela
facilite la découpe).
Sortir la pâte, couper des tranches et les poser
à plat bien espacées sur la plaque du four
(recouverte de papier sulfurisé).
Faire cuire 10 mn au four préchauffé à 220°C
(th 7-8). Retourner les palmiers et poursuivre
la cuisson pendant 10 mn.
Laisser refroidir sur une grille et déguster en
l’accompagnant de compote par exemple.

Gras-double
aux légumes

Ingrédi ents
- 1 gras-double de mouton
ou 1 kg de gras-double de veau.
- 1 kg d'artichauts.
- 500 g de fèves écossées ou à garder avec la
peau.
- 1 kg de petits pois écossés.
- 1dl d'huile soit 1 verre à thé.
- Cannelle.
- Poivre noir.
- 1 piment sec, égrené et trempé.
- Poivre rouge.
- Carvi (facultatif).
- 1 tête d'ail.
- 1 bouquet de coriandre hachée,
sel.

Préparati on
En premier lieu, faire rissoler le gras-double
coupé en morceaux avec l'huile, la cannelle et
le poivre noir. Laisser le liquide réduire.
Couvrir d'eau et mettre sur le feu jusqu'à mi-
cuisson du gras-double.
Ensuite, ajouter les petits pois, les fèves, les
artichauts nettoyés et coupés en deux. Verser
les condiments pilés sur les légumes.
Saupoudrer de coriandre hachée et laisser
mitonner jusqu'à complète cuisson.
A no ter
Vous pouvez choisir d'autres légumes, comme
les aubergines, à mi-cuisson du gras-double,
les mettre pelées et coupées en morceaux et
saupoudrer de coriandre.

De par sa grande variété, sa
solidité et son aspect lisse et
brillant, le marbre est souvent
utilisé dans la réalisation des
revêtements muraux, des dal-
lages, des plateaux de meubles,
des statues ou des ustensiles de
cuisine. Sous son aspect résis-
tant le marbre est toutefois un
matériau fragile qui requiert
des soins particuliers.

Au fil du temps, le marbre
peut se ternir et se rayer. C’est
pourquoi il est important d’en
prendre régulièrement soin.
Matériel nécessaire :

- un abrasif à grains très fins
- une éponge
- de la poudre ou de la pâte

à polir, ou de l’acide oxalique
- une mèche de coton
- de la cire incolore
- un chiffon de laine.
Pour nettoyer et redonner

de l’éclat à votre marbre, pro-

cédez comme suit :
- poncez la surface avec

l’abrasif à grains très fins et de
l’eau, sans appuyer et en for-
mant des huit, puis rincez avec
une éponge humide ;

- appliquez de la poudre à
polir sur la surface et polissez
doucement à l’aide de la mèche
de coton. Formez des huit, sans
appuyer. N’hésitez pas à rajou-
ter, de temps en temps, de la
poudre et à remplacer la mèche
de coton. Rincez avec une
éponge humide;

- enfin, munissez-vous d’un
chiffon et appliquez de la cire
incolore pour redonner tout son
éclat au marbre. Laissez sécher
quelques heures et lustrez avec
un chiffon de laine.
Détacher le marbre

Le marbre est très sensible
aux taches car c’est une roche
poreuse. Dans tous les cas,

essuyez rapidement
les ronds de verre et
autres traces de
liquide.
Matériel
nécessaire :

- du jus de
citron, de l’eau de
Javel ou de l’eau
oxygénée

- une mèche de
coton

- de la cire incolore
- un chiffon de laine.

Détacher votre
marbre :

- appliquez une mèche de
coton imbibée de jus de citron,
d’eau de javel ou d’eau oxygé-
née sur la tache jusqu’à son éli-
mination ;

- appliquez ensuite de la
cire incolore, laissez agir et
lustrez à l’aide d’un chiffon de

laine.
A noter :
- si le marbre est très taché,

utilisez un mélange de Javel et
de blanc d’Espagne que vous
laisserez agir environ 15
minutes

- si la tache est grasse, utili-
sez de l’acétone et laissez agir
quelques heures avant de rincer.

BBBBEEEEAAAAUUUUTTTTÉÉÉÉ     EEEETTTT    SSSSOOOOIIIINNNNSSSS     

Détartrer une baignoire

Quelle que soit votre assiduité à frotter,
rien n'y fait, le calcaire s'accumule inéx-
orablement au fond de la baignoire. Pour
récupérer une surface lisse et brillante,
versez une épaisse couche de gros sel sur
les endroits tachés. Arrosez-les ensuite de
vinaigre d'alcool bouillant. Puis rincez à
l'eau claire. Profitez-en également pour
vous débarrasser du calcaire sur le pom-
meau de douche en le faisant
tremper toute une journée dans du vinaigre
blanc. 

Entretenir son lit

Un lit sain et bien entretenu vous garantit
un sommeil profond et réparateur. Deux
fois par an, re tournez votre matelas  
afin de lui assurer une meilleure ventilation
et empêcher la prolifération des acariens.
Profitez-en pour laver la housse qui le pro-
tège. Tous les jours, secouez vos draps ou
votre couette pour retrouver le soir un lit
bien aéré et frais. 

Ne jamais rater une 
mayonnaise

Les œufs doivent être sortis du réfrigéra-
teur à l'avance. Au départ, vous devez
verser l'huile goutte à goutte. Si l'huile et
le jaune ne prennent pas ou prennent mal,
ajoutez une cuillerée de vinaigre bouillant,
et ne cessez pas de fouetter. Sinon, prenez
un autre bol, cassez-y un jaune d'œuf et
réutilisez la mayonnaise ratée à la place de
l'huile.  

Astuces...Astuces...Astuces...

Des produits naturels pour vos cheveux

Entretien du marbre
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PAR RIAD EL HADI

S’ e xprimant en marge de sa visite
sur les champs gaziers de Tinhert
et Ohanet à In-Amenas, le patron

du groupe pétrolier national a fait part de
sa satisfaction en soulignant que "Ces
chantiers commencent, plus ou moins, à
donner des résultats qui je l’espère conti-
nueront à être probants", a-t-il indiqué.
Un constat d’autant plus heureux qu’il a
contribué, selon lui, à infléchir "La
volonté des partenaires étrangers de repren-
dre leur collaboration avec Sonatrach alors
qu’auparavant ils ne voulaient plus rester",
en allusion à Statoil qui a récemment
exprimé sa volonté de relancer son parte-
nariat avec la compagnie nationale.
Par ailleurs, et procédant au lancement des
travaux de développement des champs
gazier de Tinhert avec le raccordement de
50 puits producteurs à travers un réseau de

collecte d’une longueur cumulée de 330
kilomètres, Ould Kaddour en a pointé
l’importance.
"Le développement de ce champ est extrê-
mement important puisque c’est depuis
Tinhert que nous allons ramener le gaz
nécessaire pour que l’usine atteigne le
seuil de 20 millions de m3/jour", a-t-il

expliqué, ajoutant que l’utilisation des ins-
tallations déjà existantes pour l’exploita-
tion du gaz de ce champ permettait, en
outre, à la compagnie "d’optimiser ses
coûts", dira-il encore.
Il faut savoir que le projet de développe-
ment des champs gaziers de Tinhert et de
traitement du gaz brut dans les installa-

tions existantes d’Ohanet, permettra
d’augmenter la production de ces dernières
de 10 millions de m3 /jour à 15 millions
m3/j à l’horizon 2020 puis à 20 millions
m3/j en 2022.
Il a été accordé directement à des entre-
prises publiques nationales avec un coût
total de 27 milliards de dinars (environ 250
millions de dollars), sans passer par un
appel d’offres, et ce, en vue de réaliser des
installations 100 % algériennes. Il s’agit
des sociétés ENGTP, GCB, Eanc,
Infratelle et Cosider canalisation.
Enfin, le P.-dg de Sonatrach, et à titre
d’émulation, a annoncé la mise en place
d’un bonus, expliquant que "L’entreprise
qui termine le travail avant l’heure aura un
complément, et ce, dans le but de motiver
ces entreprises à être plus professionnelles
et plus performantes" a-t-il soutenu.

R. E

La société 100 % algérienne, de réalisa-
tion de projets industriels, Sarpi, une
société par actions créée en juin 1992 en
partenariat entre Sonatrach et ABB
(Italie), appartient désormais à 100 % au
groupe Sonatrach, après le rachat de 50 %
des parts d’ABB dans cette joint-venture,
a rapporté hier l’agence officielle. Un

contrat a été signé mardi à Alger entre les
deux partenaires pour la cession des parts
d’ABB dans la la société Sarpi à la com-
pagnie nationale Sonatrach, et ce, en pré-
sence du P.-dg de Sonatrach,
Abdelmoumene Ould Kaddour et du prési-
dent du groupe ABB dans la région Mena,
Joachim Braun. Sarpi, qui exerce ses acti-

vités de réalisation d’installations indus-
trielles dans le secteur des hydrocarbures
et de l’énergie, est actuellement présente
dans plusieurs régions en Algérie. Elle
dispose de deux unités opérationnelles
dont l’une est basée à Hassi-Messaoud et
l’autre à Hassi-Rmel.

R. E

PAR LAKHDARI BRAHIM

Les avis des syndicats auto-
nomes de l’Éducation conver-
gent sur le report de la date du
bac 2018. Le Snapest fustige
cette polémique et estime à
son tour qu’il "ne fallait pas
impliquer les élèves dans la
consultation".
C’est ce qu’a indiqué Meziane
Meriane le président de ce
syndicat, ajoutant que ces der-
niers ont besoin d’être "mieux
encadrés et surtout orientés
vers l’enseignement", au lieu
de les mêler dans ce genre de

question qui ne les concernent
pas. En cela, il rejette "en
bloc cette mesure".
"L’élève est un adolescent il
faut lui assurer les meilleures
conditions de réussite, c’est
tout. Fixer la date du Bac
n’est pas l’affaire des élèves.
Je pense qu’il faut plutôt
demander l’avis de leurs
parents, de leurs enseignants,
ou mieux, la commission
pédagogique. Et non pas aux
élèves", argue-t-il.
M. Meriane a indiqué en
outre que le ministère de
l’Éducation doit tracer un seul

objectif et mettre le paquet
pour réussir à rattraper les
cours. Une tâche qu’il juge
"impossible. Si on utilise
les moyens classiques, il est
impossible de rattraper en dix
jours le temps perdu, notam-
ment dans les trois wilayas
qui ont accusé le plus de
retard", a-t-il précisé.
Le ministère ayant à charge
d’apaiser la tension, doit évi-
ter aussi la polémique sur la
question du Bac et tout ce qui
est en rapport avec son dérou-
lement.
Par ailleurs, le président du

Snapest souligne l’impor-
tance de sensibiliser les élèves
pour mettre un terme à "la
triche" aux examens pendant
le cursus scolaire. “En dehors
des mesures de sanctions
prises par la tutelle, on doit
mettre en place tout un sys-
tème de sensibilisation pour
lutter contre toutes formes et
tentatives de fraude. "La triche
a des conséquences drama-
tiques pour toute la société",
a-t-il soutenu.

L. B.

PAR INES AMROUDE

Abdelmadjid Sidi Saïd a
répondu, hier, aux initiateurs
du mouvement de contesta-
tion au sein de l’UGTA.
"Je dis officiellement à ceux
qui veulent détruire l’Union
nationale des travailleurs
algériens, mettez cela bien
dans vos têtes et vos oreilles,
cela ne se passera jamais", a

assuré le patron de la centrale
syndicale à partir d’Oran.
"Les syndicalistes de l’UGTA
n’ont peur de personne. Ils
ont peur de Dieu seulement.
Ils disent que l’Union dort.
Ce qu’ils appellent dormir,
c’est de la sagesse, de la soli-
darité et du respect des insti-
tutions de la République.
L’Union ne dort pas. Elle
protège la stabilité sociale et
la paix. C’est de la responsa-

bilité dans le travail syndi-
cal", a insisté Sidi Saïd qui
estime que la "violence et les
insultes" ne règlent pas les
problèmes des travailleurs.
Sidi Saïd est la cible d’un
mouvement de contestation
au sein de l’UGTA, qui a été
lancé par Mohamed-Tayeb
Hamarnia, ex-secrétaire géné-
ral de l’union d’Annaba de
l’UGTA. "Le secrétariat
national actuel est faible.

Nous voulons rectifier le par-
cours de l’UGTA en tant que
syndicat. Nous voulons que
le comité exécutif national
(haute instance entre deux
congrès) se réunisse mais
qu’il ne soit pas présidé par le
secrétaire général. Nous vou-
lons le départ de Sidi Saïd",
avait expliqué Hamarnia.

I. A.

PRÉSENCE MILITAIRE
AMÉRICAINE EN ALGÉRIE

Le démenti de
l'ambassade
US à Alger

L’ambassade des États-Unis d'Amérique (USA)
enAlgérie a démenti toute présence militaire amé-
ricaine sur le sol algérien en réaction aux informa-
tions rapportées par des médias américains et
relayées par certains sites d'informations natio-
naux. "Il y a eu une mauvaise interprétation des
propos. Les personnes concernées par cette prime
de risque en Algérie, sont les militaires affectés à
la sécurité des diplomates. Moi-même, lorsque
j’ai lu les comptes rendus de la presse, j’ai été un
peu étonné", a déclaré le porte-parole de la repré-
sentation US à Alger, LaSean Knox-Brown . Il a
précisé que "nous n’avons pas de troupes mili-
taires en Algérie. Nous avons un personnel chargé
de la sécurité sur place dans l’enceinte de l’am-
bassade, ou d’autres qui viennent occasionnelle-
ment, lors des visites de responsables américains
de l’Africom pour une durée limitée" et que "la
prime de risque octroyée aux militaires US
concerne le personnel chargé de la sécurité de la
chancellerie". Pour rappel, le Washington Post et
le New York Times rapportaient le 7 mars dernier
qu'un élu américain avait inclut l'Agérie dans la
liste des "pays dangereux" pour les troupes améri-
caines pour faire bénéficier les militaires station-
nés dans cette catégorie de pays la prime du "dan-
ger imminent".

ATTENDU AUJOURD’HUI
Gérard Collomb

à Alger pour
une visite de 2 jours

Le ministre français de l’Intérieur, Gérard
Collonb, est attendu aujourd’hui en soirée à Alger
pour une visite de deux jours qui le conduira par la
suite au Niger selon un communiqué officiel. Le
ministre français débutera son déplacement à
Alger conjointement avec Noureddine Bedoui, par
l’ouverture d’un séminaire des préfets français et
des walis algériens, "en témoignage de l'étroite
coopération franco-algérienne en matière de gou-
vernance" ajoute la même source. Outre la ren-
contre bilatérale avec Bedoui, ce déplacement sera
également l’occasion d’entretiens avec le Premier
ministre Ahmed Ouyahia et le ministre des
Affaires religieuses et des Waqfs, Mohamed
Aissa. Ces entretiens permettront de rappeler "le
partenariat étroit qui unit l'Algérie et la France,
notamment sur les questions de sécurité et de lutte
contre le terrorisme, ainsi que sur les enjeux
migratoires", précise-t-on encore de même source.

R. N.
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REDÉPLOIEMENT DE SONATRACH

Le satisfecit d’Ould Kaddour
"Sonatrach a énormément évolué en une année, avec l’ouverture notamment de plusieurs chantiers", s’est

félicité, à Illizi, son P.-dg, Abdelmoumene Ould Kaddour.

CHOIX DE LA DATE DU BAC

Le Snapest : "Ce n’est pas l’affaire des élèves"

UGTA

Sidi Saïd répond aux contestataires

Sonatrach rachète les parts
de l’italien ABB
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Une étude réalisée
par le site Lkeria.com,
spécialiste des
annonces
immobilières en
Algérie, fait état, pour
la première fois
depuis des années,
de la baisse des prix
de location de
logements.

PAR IDIR AMMOUR

L’ étude s’est basée sur les
prix de location d’ap-
partements allant du F2

au F5, à travers 15 wilayas du
pays, où les données sont fia-
bles, et ce, en prenant en
compte les prix affichés dans
les annonces immobilières
publiées sur Lkeria et autres
sites d’annonces algériens,
réunissant une base de données
de plus de 100.000 annonces.
Selon les résultats de l’ana-
lyse, les prix de location n’ont
que très peu changé entre 2016

et 2017 à Alger, Oran et
Tlemcen avec des baisses res-
pectives de 0,2 %, 2 % et 1,7
%. Au moins 10 wilayas ont
connu une baisse de la
moyenne des loyers des appar-
tements pendant la période
étudiée. La ville de
Boumerdès a connu une baisse
de 20 % pour passer de 39.500
DA/mois en 2016 à 32.000
DA en 2017. C’est le cas éga-
lement de Tizi-Ouzou (-20 %)
où le loyer moyen est passé de
35.000 DA/mois en 2016 à
27.600 DA/mois en 2017, de
Tipaza (-16 %), de Skikda (-16

%), de Sidi Bel-Abbès(- 8 %)
et de Béjaïa (-6 %). Au
contraire, les loyers ont aug-
menté de 37 % à Bouria, de 13
% à Sétif, de 11 à Aïn- Defla,
de 10 % à Blida, de 8,8 % à
Tiaret, de 3,27 % à
Constantine et de 2,7 % à
Annaba. Le prix moyen des
loyers rapporté au mètre carré
pour la wilaya d’Alger est de
765 DA, ce qui nous donne un
loyer de 38.271 DA pour un
appartement de 50 m². Pour
un 100 m², le chiffre passe à
76.540 DA. Il a été relevé que
le prix du loyer au mètre carré

est plus cher pour les petites
surfaces. Le mètre carré pour
un F2 se négocie à 817 DA
contre 760 DA pour les F3 et
seulement 715 DA pour les
F5. A Alger, la commune
offrant le loyer moyen le plus
bas est Khraïssia dans la péri-
phérie avec 26.000 DA par
mois. Celle où les loyers sont
les plus élevés reste Hydra
avec 124.828 DA par mois.
Victime de ses excès, fragilisé
par la morosité économique et
les multiples programmes
publics de l'habitat qui ont vu
le jour, il pourrait subir une
décrue plus brutale que prévu.
"Cette baisse s’explique pour
certaines wilayas par le nom-
bre important de logements
publics livrés durant cette
période", selon le réalisateur
de l’étude, précisant néan-
moins que, pour d’autres
wilayas, la baisse relevée est
le résultat du "recul de la
demande" pour la location
induit par la réduction impor-
tante des projets publics suite
à la crise financière (départ de
la main-d’œuvre).

I. A.

PAR RACIM NIDAL

Comment adapter au plus près
le système de formation pour
qu’il réponde aux besoins des
secteurs socio-économiques ?
C’est ce sur quoi s’attache à
plancher le secteur de l’Ensei-
gnement supérieur et de la
Recherche scientifique.
Le directeur général de la for-
mation au ministère de l’Ensei-
gnement signale, à ce propos,
qu’un bilan a été tiré, en jan-
vier 2016, permettant de
constater la présence d’une
"pléthore de formations", en
déphasage, dit-il, avec "les
besoins réels de ces secteurs".
S’exprimant, hier, à l’émission
l’Invité de la rédaction de la
chaîne 3 de la Radio algé-
rienne, Nourredine GhouaIi
explique qu’il a été "réalisé

plus de 7.000 formations en
licence et en master mais,
reconnait-il, sans lisibilité ni
visibilité".
Après ce constat, dit, il "est
apparu utile de réduire le nom-
bre de formations en licences
de 3.000 à 200 et celles des
masters de 4.000 à 600", une
étape dont il admet qu’elle était
certes nécessaire "mais pas suf-
fisante".
Cette situation de "déphasage",
l’intervenant l’impute, en pre-
mier lieu, à un manque de pré-
paration des équipes pédago-
giques et des professeurs char-
gés d’élaborer les modules de
formation et de les enseigner.
Depuis, signale-t-il, "nous
avons lancé des formations,
dont le contenu et les objectifs
répondent davantage aux
besoins nationaux spécifiques

telles, par exemple, dans les
secteurs mécanique, électro-
nique, aéronautique, d’hydro-
carbures, de pétrochimie et des
circuits intégrés". Il précise,
d’autre part, que "contrairement
à ce qui est annoncé, ici et là,
environ 45 % des 330.000
bacheliers abordant les études
supérieures, sont versés dans
l'étude des sciences et des tech-
niques, que nous faisons en
sorte d’orienter vers les filières
technologiques, des sciences
naturelles et de la vie, l’agrono-
mie et les sciences alimen-
taires". De l’employabilité de
ces étudiants après leur forma-
tion, M. Ghouali reconnait que
"ce volet n’a pas encore été
totalement pris en charge". Il
signale toutefois que "des
études ont été entreprises pour
appréhender au mieux cette

question".
Mettant en cause certaines acti-
vités pour ce qui a trait à la fai-
blesse du nombre d'étudiants
intégrés, il note que "47 %
parmi celles de l’industrie, de
l’agriculture ou du numérique,
par exemple, ne disposent pas
d’une nomenclature de métiers
et qu’un pourcentage très élevé
et n’ont pas de plan de recrute-
ment". A travers ce constat,
observe-t-il, "nous nous
sommes aperçus que notre pro-
duit de formation n’est pas
complètement employé, ce qui
nous a amené à constater
qu’une partie de celui-ci s’est
révélée être en phase avec le
développement alors qu’une
seconde nécessitait d’être rema-
niée".

R. N.

Le groupe algérien Condor a
ouvert un nouveau show-
room à Cotonou, capitale du
Bénin, a annoncé l’entreprise
hier dans un communiqué.
Il s’agit du cinquième pays
sur le continent africain où
Condor ouvre un showroom,
après la Mauritanie, le
Sénégal, la Tunisie et le
Congo. Ces ouvertures s’ins-
crivent dans le cadre du

déploiement à l’international
de la firme algérienne, ayant
débuté il y a deux ans lors de
la première participation de
Condor au salon mondial du
mobile (Mobile world
congress). D’une superficie
de 120 mètres carrés, le
showroom de Cotonou pré-
sentera tous les produits et
nouveautés du groupe algé-
rien. Condor ambitionne à

terme d’atteindre comme
objectif 50 % de son chiffre
d’affaires en provenance des
exportations. "Condor
exprime de grandes ambitions
pour l’export, avec un objec-
tif de 50 % de chiffre d’af-
faires en provenance des
exportations. Le leader algé-
rien exprime aujourd’hui sa
volonté de promouvoir le
savoir-faire algérien et de

mettre l’Entreprise algérienne
au cœur d’une dynamique éco-
nomique internationale", sou-
ligne le communiqué. Outre
l’Afrique, le groupe algérien
est également présent à tra-
vers sa filiale mobile en
Europe, notamment en
France, ainsi qu’à Dubaï.

R. N.

SELON UNE ÉTUDE RÉALISÉE PAR LE SITE LKERIA.COM

Baisse des prix de location
d’appartements

SELON LE DG DE LA FORMATION AU MINISTÈRE DE L’ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR

Une pléthore d’étudiants formés !

IL S’AGIT DU CINQUIÈME PAYS AFRICAIN

Condor ouvre un showroom au Bénin

SALON DE LA MICO-ACTIVITÉ
100 promotrices

bénéficiaires
du mico-crédit

attendues
Plus de 100 promotrices bénéficiaires
du dispositif du micro-crédit, prendront
du19 au23 mars, auSalon national de la
micro-activité, organisé par l'agence
nationale du micro-crédit (Angem) sous
le thème "La femme rurale : acquis et
défis", indique le ministère de la
Solidarité nationale, de la Famille et de
la Condition de la femme dans un com-
muniqué.
Cette manifestation, s'inscrivant dans
le cadre des services financiers garantis
par l'Angem, au profit des bénéficiaires
du dispositif du micro-crédit, est desti-
née à "valoriser la contribution de la
femme rurale dans le diversification
économique et dans le développement
socio-économique", précise-t-on.
Elle vise également à promouvoir les
produits locaux, réalisés par les femmes
rurales exposantes et montrer les expé-
riences réussies des promotrices, finan-
cées dans le cadre dudispositif dumicro-
crédit.
Des associations activant dans le
domaine du développement social et
l'insertion économique, notamment au
profit des femmes et organismes et ins-
titutions partenaires dans la mise en
oeuvre de ce dispositif prendront égale-
ment part à la manifestation .
Plusieurs activités sont prévues en
marge de cet évènement, telles que la
sensibilisation à la construction d'un
réseau national de femmes rurales entre-
preneuses et l'organisation d'ateliers
types, d'études technico-économiques
pour les femmes.

EXTRÊME SUD DU PAYS
34 contrebandiers

interceptés
Trente-quatre (34) contrebandiers ont
été interceptés, un pistolet-mitrailleur
de type Kalachnikov et une quantité de
munitions ont été saisis avant-hier par
des détachements de l'Armée nationale
populaire (ANP) à Tamanrasset, In-
Guezzam et Bordj-Badji-Mokhtar, tan-
dis qu'un individu en possession d'un
pistolet automatique a été arrêté par la
Gendarmerie nationale à Batna, a indi-
qué un communiqué du ministère de la
Défense nationale (MDN).
"Dans le cadre de la lutte contre la crimi-
nalité organisée, des détachements de
l'Armée nationale populaire ont inter-
cepté, le 12 mars 2018 à Tamanrasset,
In-Guezzam et Bordj-Badji-Mokhtar, 34
contrebandiers et saisi 1 pistolet
mitrailleur de type Kalachnikov, une
quantité de munitions, 1 camion, 2
véhicules tout-terrain, 3.000 litres de
carburant, 12 marteaux -piqueurs, 9
détecteurs de métaux et 5 groupes élec-
trogènes, tandis qu'à Batna, des élé-
ments de la Gendarmerie nationale ont
arrêté un indiv idu en possession d'un
pistolet automatique", précise le com-
muniqué.
D'autre part, un "détachement de l'ANP
et des éléments de laGendarmerie natio-
nale ont arrêté, à Tindouf et Tlemcen, 4
narcotrafiquants en possession de
9,330 kg de k if traité, alors qu'un autre
détachement a appréhendé, à Ouargla, 2
contrebandiers et saisi 2.518 unités de
tabac", note la même source, ajoutant
q u e
"6 immigrants clandestins de diffé-
rentes nationalités ont été interceptés à
Adrar et Ghardaïa".

R. N.

Malheureusement, dormir
avec un manuel sous son
oreiller ne permet pas
d'apprendre "par osmose".
Mais selon une étude, il est
bel et bien possible de
renforcer ses compétences
en langue étrangère pendant
le sommeil, notamment en
écoutant des enregistrements
de mots récemment appris.

P our les besoins de cette étude, les
chercheurs des Universités de Zurich
et de Fribourg ont recruté 60 sujets

germanophones souhaitant apprendre le
néerlandais. Chaque participant devait
apprendre des paires de mots de vocabu-
laire à 22h. Les membres du groupe d'es-
sai se sont ensuite endormis au son d'un
enregistrement des mots appris, passé à un
faible volume, tandis que ceux dans le
groupe témoin ont veillé en écoutant les
mêmes mots.
À 2h du matin, les dormeurs ont été
réveillés et tous les sujets ont passé un
examen de contrôle. Selon les chercheurs,
ceux qui ont roupillé pendant la soirée ont
obtenu des scores supérieurs à ceux du
groupe témoin.

Dans une étude précédente, Björn Rasch a
appliqué la même méthode à un apprentis-
sage olfactif, avec des résultats similaires.
Les sujets devaient retenir l'odeur associée
à des roses spécifiques, lesquelles étaient
représentées sur des cartes. Tout comme
dans l'apprentissage des mots, les sujets
exposés aux odeurs pendant leur sommeil
ont mieux réussi l'examen que ceux qui
sont restés éveillés.

Une meilleure mémorisation
Une étude publiée en 2016 par
Psychological Science intitulée Ré-
apprendre plus vite et retenir plus long-
temps révèle qu’apprendre avant de dor-
mir, et ce de façon répétée et sur le long
terme, permet de mieux mémoriser. Les
participants étaient divisés en deux catégo-
ries : ceux qui apprennent le matin et révi-
sent en soirée et ceux qui apprennent le
soir et révisent le matin. Les données col-
lectées six mois plus tard révèlent que dor-
mir entre deux sessions d’apprentissage
engendre une meilleure mémorisation.
En 2014, le site Forbes relayait une étude
réalisée par deux chercheurs suisses. Elle
faisait état de la capacité du cerveau à rete-
nir du vocabulaire étranger –dans ce cas
précis du vocabulaire allemand - pendant la
phase dite de sommeil lent profond.
Le média Quartz associé au site web et
application d’apprentissage Duolingo ont
analysé les habitudes des utilisateurs.

Résultat : les mieux classés sont ceux qui
pratiquent entre 22h et minuit de manière
constante.
Même si le moment du coucher reste le
meilleur pour apprendre, ce n’est pas le
seul facteur qui entre en compte. Une pra-
tique régulière associée à un créneau
horaire fixe peut être la bonne solution.
Mais l'apprentissage d'une nouvelle
langue ne se cantonne pas seulement à ça

: Quartz conseille par exemple de regarder
votre série TV préférée en activant les
sous-titres en anglais ou encore d'écouter
des podcasts en espagnol dans les trans-
ports en commun. Incorporer l'apprentis-
sage d'une langue dans ses habitudes du
quotidien peut aider à d'atteindre les com-
pétences linguistiques dont vous avez tou-
jours rêvé.
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L’encyclopédie

Apprendre une langue étrangère
en dormant ?

D E S I N V E N T I O N S

L’homme cherche depuis longtemps à
savoir si l’émotion suscitée par certaines
musiques peut aussi toucher les animaux.
En 2009, la radio NPR expliquait que
David Teie et Charles Snowdon avaient
déjà composé de la musique, mais cette

fois pour les singes, qui montraient alors
des signes d’attention similaires aux
chats. Mais à l’époque, certains spécia-
listes en musicologie estimaient qu’on ne
pouvait pas savoir si les animaux réagis-
saient aux enregistrements ou simple-

ment aux sons imitant les bruits que les
caractérisent.
La musique peut avoir des bienfaits théra-
peutiques sur l’Homme, mais saviez-
vous qu’une bonne mélodie peut avoir les
mêmes effets sur les chats, et susciter
chez eux un sentiment de bien-être? Des
chercheurs américains ont composé une
musique spécialement destinée à nos
chers félins. Et c’est assez particulier.
En 2015, pour déterminer si les chats
pouvaient réagir à la musique, des scien-
tifiques américains les universités du
Wisconsin, de Madison et du Maryland
ont composé une - musique centrée sur le
chat -. "Nous avons examiné les vocali-
sations naturelles des chats et avons
adapté notre musique à la même gamme
de fréquences, qui est d’environ une
octave ou plus que les voix humaines",
expliquait en 2015 l’auteur principal de
cette étude Charles Snowdon. En outre,
les scientifiques ont également inclus des
tempos construits à partir de sons fami-
liers aux chats, comme les bruits de ron-
ronnements ou de lapements, contraire-
ment à la musique humaine où le batte-

ment de tambour imite souvent nos bat-
tements de cœur.

Une sensation de bien-être
Les musiques spécialement composées
pour les félins ont été jouées à 47 chats
domestiques. Ces derniers ont également
écouté deux morceaux du répertoire clas-
sique – Ouverture n° 3 en Ré majeur de
Johann Sebastian Bach, et Élégie de
Gabriel Fauré. Publiée dans la revue
Applied Animal Behavioral Science, les
chats ne répondent pas du tout aux mélo-
dies humaines. Concernant la musique
qui leur a été spécialement dédiée, les
chats seraient alors devenus tout excités,
se rapprochant des haut-parleurs et frot-
tant dessus leurs glandes odorantes, signe
que les musiques suscitaient chez eux une
véritable sensation de bien-être.
Si l’idée de composer de la musique pour
les chats peut a priori sembler inutile, ces
recherches pourraient en fait permettre de
nouvelles façons de calmer les chats dans
les refuges, les pensionnats et chez les
vétérinaires.

Moules souples en silicone
Inventeur : Jean Daudignac Date : 1987 Lieu : France

Des chercheurs ont créé la musique parfaite
pour relaxer les chats stressés

Le moule silicone souple alimentaire est une véritable innovation dans le milieu de
la pâtisserie et de la cuisine en général. Les moules silicones sont souples, ce qui
facilite le démoulage, conviennent à la cuisson comme à la congélation, ils sont
anti-adhésifs et très résistants.



Les résidents ont décidé de ne
pas assurer le service
minimum de jour ni celui des
gardes de 24 heures. Les
grévistes, qui exigent depuis
des mois la révision du
service civil, protestent
également contre le gel de
leurs salaires.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L e Collectif national des résidents a
accentué la tournure des évènements
en durcissant la protesta. La décision

de ne plus assurer le service minimum de
jour a été précisée dans une déclaration du
Camra. "Les patients ne pourront être pris
en charge qu’à partir de 16h et ce jusqu’à 8
h du lendemain". De plus, les gardes qui
devaient être assurées pendant la semaine,
seront exclusives pendant le week-end. Les
résidents estiment que "c’est le minimum
légal demandé". Face au blocage sur la
révision du service civil et le gel des

salaires de ces médecins pris par les diffé-
rentes directions des CHU, le collectif des
résidents se montre, cette fois, intransi-
geant. Ils exigent de la tutelle de débloquer
les salaires des grévistes et de tous ceux
qui sont concernés par le mouvement de
solidarité dont des milliers de spécialistes
en fin de parcours. Il faut rappeler que cette
situation dure depuis 3 mois où des mil-
liers de médecins sont privés de leurs
rémunérations. Pour donner plus de
hargne, les résidents ont également décidé
de boycotter les examens de DEMS sanc-
tionnant leur année scolaire. Dans toutes
les wilayas, les médecins résidents ont
rejeté l’offre du ministère de
l’Enseignement supérieur sur "un plan-
ning des examens". La réunion avec le
ministre a tourné à l’échec. Sur ce front, le
Camra veut peser encore par sa détermina-
tion à ne pas faire de compromis après que
des consultations avec le ministère de la
Santé aient débouché sur un accord de prin-
cipe pour réduire certaines spécialités du
service civil. Mais pour le collectif, il
n’en est pas question puisque tous les spé-
cialistes exigent sa révision complète ou
du moins son réaménagement. C’est d’ail-

leurs ce que propose l’ancien ministre de la
Santé Yahia Guidoum dans un entretien
paru chez notre confrère le Quotidien
d’Oran où il appelle "à l’actualisation du
service civil (…) en impliquant les minis-
tères de la Santé , l’Intérieur et celui des
Finances pour améliorer les conditions
d’accueil des médecins" en soulignant que
"l’affectation ne doit concerner que des
équipes pluridisciplinaires". Cette recom-
mandation qui peut satisfaire un tant soit
peu les résidents n’a pas été endossée dans
les négociations avec le ministère de
tutelle.

Les hôpitaux paralysés
Les CHU sont à bout de souffle. Les
malades se déversent actuellement en quan-
tité soit pour des consultations ou des
soins. La plupart peuvent attendre des
heures ou se voir ajournés pour d’éven-
tuels jours ou semaines. Il faut savoir que
le gros des troupes dans les enceintes hos-
pitalières est celui des médecins résidents.
Faute d’effectifs, la plupart des résidents
assurent parfois pleinement leurs fonc-
tions et sont tenus uniquement à présenter
leurs rapports de stages à leurs chefs de

service. Selon un décompte récent, les
médecins résidents occupent plus de la
moitié des services de chirurgie générale,
traumatologie, ophtalmologie, cardiologie
et gastro-entérologie. Les problèmes sur-
gissent de partout et parfois les cas d’inter-
vention chirurgicale sont reportés ou affec-
tés à d’autres hôpitaux. Les malades se
sentent floués par ces agissements où ils
se sentent selon plusieurs témoins «
otages d’une situation qui perdure ». Les
autorités de la santé vont-elles se laisser
faire ? Vont-elles réviser leurs positions en
amenant les médecins résidents à un com-
promis qui arrangerait les deux parties ?
C’est ce qu’on saura dans les prochains
jours.

F. A.

Il ne s’agit donc pas d’une rumeur. Déçus
de leur dernière rencontre, tenue avant-
hier lundi avec le ministère de
l’Enseignement supérieur, les médecins
résidents ont décidé de radicaliser leur
mouvement. Après la décision de boycot-
ter les DEM, ils menacent, désormais,
d’aller vers des démissions collectives.
Au cours de la journée, un débat a été

organisé au sein des adhérents du
Collectif autonome des médecins rési-
dents algériens (Camra), réunis en assem-
blée générale. Au moment où nous met-
tons sous presse rien n’a filtré sur les
résolutions de cette AG. Une source
proche de ce collectif, contactée hier, a
confirmé que les portes du dialogue sont
fermées avec tous les départements

ministériels concernés. Rappelons que
dans le cadre des négociations engagées
avec le gouvernement sur ses revendica-
tions, le Collectif autonome des méde-
cins résidents algériens (Camra) avait
réclamé le report de la session de "rattra-
page", prévue du 18 mars au 12 avril, des
examens du Diplôme d’études médicales
supérieures (DEMS), sanctionnant la fin

du cursus de spécialisation. Entre 1.800
et 2.000 médecins spécialistes sont diplô-
més chaque année en Algérie. Si les exa-
mens sont boycottés, aucun résident de
dernière année ne le sera, au risque de pro-
voquer un embouteillage dans l’ensemble
du cursus.

R. N.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

Le Syndicat national des pharmaciens d’of-
ficines (Snapo) tire la sonnette d’alarme. Le
Snapo s’inquiète et met en garde contre le
phénomène de l’automédication, auquel ont
recours de plus en plus d’Algériens. Ainsi,
ce syndicat indique que sur les 4300 médi-
caments commercialisés en Algérie, 1500
sont concernés par l’automédication. Près
d’un sur trois !
Il souligne, en outre, que 30% des citoyens
recouraient à l’automédication.
Particulièrement avec le recul du nombre de
médicaments remboursés par la sécurité
sociale. De son côté, le président de
l’Union nationale des opérateurs de la phar-
macie a évoqué le résultat d’un sondage
mené par son organisme en 2017. Ce der-
nier, fait ressortir que 52 % des Algériens
recouraient à l’automédication. Et 77 %

s’orientaient vers les herboristes. "La plu-
part du temps, les patients s’orientent vers
l’automédication, car ils connaissent leur
traitement, souhaitent se soigner rapide-
ment tout en évitant de passer par une
consultation médicale publique ou privée,
ou veulent éviter les dépenses liées l’assu-
rance sociale", faisait savoir récemment
Messaoud Belambri, président du Snapo.
D’autres raisons expliquent cet état de fait.
Parmi ces dernières : l’augmentation de
l’antibio-résistance, ou d’accidents liés à la
mauvaise utilisation des médicaments. Des
phénomènes pour lesquels les pharmaciens
sont souvent accusés.

Pour une automédication encadrée
et responsable

Ainsi, "à chaque fois que l’automédication
est abordée, le pharmacien se trouve sou-
vent en position de mis en cause", relève

Messaoud Belambri. Et de signaler que
contrairement à bien des préjugés et idées
reçues, "l’automédication est parfaitement
assumée dans les pays les plus développés
du monde. Il y a une forte collaboration
entre l’industrie pharmaceutique et les phar-
maciens d’officine d’un côté, et l’autorité
sanitaire et la sécurité sociale d’un autre
côté, pour mettre en place une automédica-
tion encadrée et responsable. Ceci faisait
partie intégrante de l’éducation destinée aux
patients". M. Belambri signale, en outre,
que les chiffres de l’automédication dans le
monde sont édifiants. "En 2017 les trois
pays qui enregistrent les ventes les plus éle-
vées de médicaments sans ordonnance sont
les Etats-Unis, l’Allemagne et le Royaume
Uni".
En France, on compte plus de 4.000 médi-
caments destinés à l’automédication pour
un marché annuel de 2,2 milliards d’euros.

R. R.

L’épidémie de rougeole se propage
de plus en plus en Algérie. Après
avoir fait des morts dans les
wilayas d’Illizi, El-Oued et
Ouargla, ce virus touche désormais

la wilaya de Biskra, où un nourris-
son de 11 mois est mort. Dans un
bilan communiqué avant-hier, le
ministère de la Santé faisait état de
quelque 2.317 cas de rougeole enre-

gistrés dans 13 wilayas du pays.
Dans la wilaya d’El-Oued, cette
épidémie a fait, jusqu’ici, 5 morts
et plus de 1 000 cas recensés. A
l’échelle nationale, plusieurs

sources évoquaient avant-hier le
bilan de 12 morts. Avec ce nouveau
décès à Biskra, ce bilan s’alourdit
ainsi à 13 morts.

R. R.
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Les résidents paralysent les hôpitaux

MÉDICAMENTS

52 % des Algériens recourent
à l’automédication !

MAUVAISE QUALITÉ D’INTERNET
Houda Feraoun

accuse
L’amélioration des services postaux et du débit
d’internet se heurte à un problème majeur, à
savoir le manque de formation des cadres, a
affirmé Imane-Houda Faraoun.
La ministre, qui répondait aux préoccupations
des membres de la Commission des transports,
des transmissions et des télécommunications
de l’Assemblée populaire nationale (APN), a
souligné que les diplômés de l’université algé-
rienne "reçoivent une formation strictement
théorique", rapporte l’agence officielle.
L’Algérie demeure un pays "importateur des
nouvelles technologies", ce qui nécessite des
dépenses colossales pour l’acquisition de nou-
veaux équipements et la formation des techni-
ciens et ingénieurs à leurs utilisations, a ajouté
Mme Faraoun.
Concernant le faible niveau des services au
niveau d’Algérie Poste, la ministre a imputé
cette situation aux "conditions financières dif-
ficiles qu’a connues l’entreprise ces dernières
années, au recrutement anarchique et au
départ à la retraite de plusieurs travailleurs".
Elle a rappelé, dans ce contexte, la titularisa-
tion de pas moins de 1.800 employés recrutés
dans le cadre des contrats de pré-emploi.
Par ailleurs, la ministre a affirmé que la déci-
sion de couper ou pas l’accès à internet lors des
épreuves du baccalauréat 2018 pour éviter la
fuite des sujets d’examen relève des préroga-
tives du gouvernement et n’est pas du ressort
de son département. "Aucune décision n’a été
prise, pour l’heure, au sujet de la coupure de
l’accès à internet lors des épreuves du bacca-
lauréat 2018 pour éviter la fuite des sujets
d’examen", a-t-elle affirmé, assurant que la
question "relève de la seule responsabilité du
gouvernement".

R. N.

3.000 médecins menacent
de démissionner collectivement !

EPIDÉMIE DE ROUGEOLE

Un nouveau décès à Biskra
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Mari et père de famille modèle, Bruno Davert,
ingénieur en chimie du papier, se retrouve licen-
cié du jour au lendemain après la délocalisation
de son entreprise. La quarantaine, il pense
retrouver très rapidement un emploi. Mais deux
ans et demi plus tard, il pointe toujours au chô-
mage. En passant une fausse annonce d'offre
d'emploi, Bruno s’aperçoit que plusieurs cadres
ont un meilleur CV que le sien. Excédé, il décide
alors de changer de stratégie pour avoir une
chance de retrouver un poste : éliminer de façon
méthodique ses potentiels concurrents.

21h00

LLEE  TTAATTOOUUÉÉ

Félicien Mézeray exulte. Marchand de tableaux richis-
sime, il vient de localiser un Modigliani non répertorié,
et pour cause : le dessin est tatoué sur le dos de
Legrain, un ancien légionnaire. Mézeray ne doute pas
que l'homme consentira à lui céder l'œuvre s'il y met le
prix. Plus malin qu'il n'y paraît, Legrain accepte de  -
vendre sa peau- en échange de quelques réparations
dans sa maison de campagne périgourdine. Parvenu sur
les lieux, Mézeray découvre que ce qu'il croyait être une
modeste bicoque est en fait un château médiéval en
ruines. Legrain, quant à lui, n'est autre que le dernier
des comtes de Montignac.  .

21h00

TTOOPP  CCHHEEFF

Pour son 100e épisode, le concours met les petits
plats dans les grands ! Les sept talents encore en
compétition vont d'abord cuisiner des produits de
la mer avec un commis de marque. Eric Antoine,
David Ginola, Julia Vignali, Ophélie Meunier,
Marianne James et Mac Lesggy vont ainsi prêter
main-forte à un cuisinier pour concocter un plat à
base de produits de la mer. Pour la seconde
épreuve, direction le château de Chantilly, dans
l'Oise, où 100 meilleurs ouvriers de France juge-
ront 50 bouchées salées et 50 bouchées sucrées,
préparées par quatre candidats qui se seront illus-
trés dans des défis techniques.

21h00

GGRREEYY''SS  AANNAATTOOMMYY
LLEE  VVEERR  EESSTT  DDAANNSS  LLEE

FFRRUUIITT

Lors d'une conférence de presse organisée
autour de Meredith et Riggs, Maggie
devine qu'il s'est passé quelque chose
entre eux deux et ne décolère pas. Richard
et Stephanie s'occupent avec April et
Andrew d'un étonnant cas d'obstruction
intestinale chez une patiente. Les
analyses de cette dernière révèlent la
présence de nombreux vers, qui se
multiplient à une grande vitesse. Par ail-
leurs, Alex voit revenir Veronica en fin de
sa grossesse, et dont malheureusement le
cancer s'est aggravé.

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS
EETT  DDEESS  AAIILLEESS

Véritable montagne au milieu de la mer, la Corse
compte 120 sommets à plus de 2.000 m d’alti-
tude. Dans ce massif spectaculaire, rivières et
lacs foisonnent. Dans la vallée du Taravo, l’an-
thropologue Ghjasippina Giannesini s'intéresse
aux maisons fortifiées. Dans la vallée de
l’Ortolo, Julie et Philippe Farinelli ont redonné
vie à un vignoble d’exception : le domaine
Saparale. Quant à l’hydrobiologiste Antoine
Orsini, il veille depuis trente ans sur la faune et
la flore de montagne et en particulier, la truite qui
colonise des tourbières en altitude...

21h00

PPRRÊÊTTEESS  ÀÀ  TTOOUUTT

Aline, professeure dans un lycée et mariée à un chi-
rurgien réputé, est issue d'un milieu bourgeois. Un
jour, elle reçoit un appel de la police l'informant
que son fils vient d'être arrêté pour possession de
drogue. Au commissariat, elle fait la connaissance
de Nadia, mère célibataire vivant dans une cité de
banlieue. Son fils a été arrêté en même temps que
celui d'Aline. Leurs deux garçons se connaissent et
ont commis leur délit ensemble. Brutalement
confrontées au même défi, elles vont se rapprocher
puis s'unir pour tenter de les sauver, malgré leurs
différences et leurs préjugés.

21h00

LLEE  MMEEIILLLLEEUURR  DDUU  2200..4455
AAVVEECC  CCAAMMIILLLLEE  CCOOMMBBAALL

Chaque soir dans - Touche pas à mon poste ! -, 
le chroniqueur propose, dans sa rubrique - Le
20.45 -, une compilation d'images hilarantes, diffu-
sées sur les télévisions françaises et étrangères. Il
présente également ses fameuses séquences  La
Version trop censurée, Le Wow, Les Génériques
chantés et Il en pense quoi ton frère ?. Dans cette
dernière, il s'amuse à surprendre des passants dans
la rue en se déguisant pour leur ressembler.
Camille Combal a sélectionné les moments les plus
marquants, agrémentés également de ses meilleurs
sketches, parodies et incrustes.

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS

Affaire Gomis : vrais jumeaux, faux coupable. En
2012, une série de viols se produit à Marseille.
Un individu finit par être identifié. Il s'agit
d'Elvin Gomis, un chauffeur-livreur de 24 ans, qui
aurait agressé une personne âgée • L'affaire
Maillant : Faux coupable ? Le 12 août 1991, dans
les Vosges, le corps dénudé de Valérie Bechtel est
retrouvé derrière un arbre. Yann Bello, l'ex-petit
copain de la jeune fille, se confie. Il accuse
Raphaël Maillant, son meilleur ami, du meurtre.

21h00
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narcotrafiquants
condamnés à 20
ans de réclusion
criminelle à Oran.

3 34 580
contrebandiers
interceptés dans

l'extrême
sud du pays.

mille patients pris
en charge

actuellement par
l'ONAAPH.
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"L’Et at  al g éri en acco rde un i nt érêt  p art i cul i er à l a l angue arabe et
dép l o i e d’i nt ens es  effo rt s  p our l a dév el opp er et  l a p romouv o i r en

imp l i quant  t ous  l es  act eurs  dans  di v ers  s ect eurs .  (. . . )  Le Haut -Cons ei l
de l a l angue arab e œuv re,  en part enari at  av ec p l us i eurs  mini s t ères  et
i ns t ances  nat i onal es ,  à dév el opp er et  p romouv o i r l a l angue arab e et
l a g énéral i s at i on de s on ut i l i s at i on dans  di v ers  domaines ,  hui t  com-

mi s s i ons  conj o i nt es ont  ét é i ns t al l ées  à cet  effet . " 

Salah Belaid, président du 
Haut-Conseil de la langue arabe 

Création de 2 nouveaux prix culturels dédiés 
à Blaoui Houari et AEK Alloula  

U ne première mission médicale, organisée conjointement
par l'Association des donneurs de sang, l'Association
populaire d'amitié franco-algérienne, la direction de la

santé et de la population, a déjà été organisée dans la wilaya de
Bouira. Une mission composée de 29 médecins spécialistes,
d’infirmiers spécialisés et qui a accompli plus de 334 actes
médico-chirurgicaux dans diverses spécialités au niveau de
l'EPH de Bouira et de l'EPSP Aboubakr-Belkaïd. Une autre
mission médicale, celle-ci composée de 50 spécialistes dans
plusieurs disciplines, sillonne actuallement la wilaya.
L'Association Kafil el yatim a grandement participé à l'opéra-
tion qui aura permis, pour l’heure plus de 500 consultations
gratuites. Cette caravane, initiée   par la nouvelle directrice du
secteur, s'inscrit dans le cadre des engagements pris au profit
des zones enclavées. Le programme retenu pour ces missions
concerne les consultations médicales spécialisées
(cardiologie, gynécologie, pédiatrie), les soins dentaires, le

dépistage du diabète, du cancer du sein et du cancer du col de
l'utérus, des consultations en psychologie et en psychomotrie.

L e directeur général de l’Office national des droits d'auteur
et droits voisins (Onda), Sami Bencheikh, a annoncé la
création de deux prix annuels de créativité du nom des

artistes défunts Blaoui Houari et Abdelkader Alloula. Sami
Bencheikh a souligné que ces deux prix annuels s’inscrivent
dans le cadre de la démarche de l'Office national des droits d'au-
teur et droits voisins à encourager la créativité dans le domaine
culturel et artistique. Le prix Blaoui-Houari, d'une valeur de 1
million de dinars, sera octroyé au meilleur talent de la chan-
son oranaise dont Blaoui Houari a été sans conteste le pion-
nier. Alors que le prix Abdelkader-Alloula, d'une même valeur,
sera attribué à la meilleure œuvre théâtrale. Les mécanismes
d'organisation de ces deux prix seront mis en place ultérieure-
ment. L’Onda œuvre, actuellement, et en collaboration avec
ses partenaires du secteur de la culture, à mettre en place deux
jurys pour ces deux futurs prix. Pour cela l’Office national des
droits d'auteur et droits voisins veille à regrouper des artistes
et des spécialistes dans ces deux genres artistiques, a expliqué
Sami Bencheikh. Sami Bencheikh a abordé aussi le rôle de

l'Onda et sa place sur la scène culturelle et artistique interna-
tionales, en tant que pionnier au sein d'organismes internatio-
naux des auteurs. 

L a maison de la culture Hassan-El-Hassani de Médéa
abrite du 5 au 8 mars les 7es journées de l’art de la brode-
rie traditionnelle et de la décoration intérieure, avec la

participation de femmes artisanes. La manifestation constitue
une opportunité pour les femmes de la région de faire connaî-
tre leurs travaux et faire revivre certains métiers féminins
tombés en désuétude afin de préserver un savoir-faire légué de
mère. La préservation de ce patrimoine en déperdition a incité
les responsables de la maison de la culture  de Médéa à  orga-
niser ces journées de l’art de la broderie et de la décoration
intérieure des demeures. La tenue de ces journées a par ailleurs
coïncité avec la célébration de la Journée internationale de la
femme.
Pour cette exposition, il a été mis l’accent sur la vulgarisa-
tion d’un patrimoine féminin ancien hérité des temps où la
maîtresse de maison confectionnait elle-même certains usten-
siles et certains objets de décoration intérieure : broderie,
macramé, calligraphie sur tissu, céramique, poterie tradition-
n e l l e ,
objets en alfa.

L’art de la broderie traditionnelle
a sa journée à Médéa 

Caravane médicale à travers la wilaya 
de Bouira Longyearbyen,

la ville où les
habitants n’ont
pas le droit de...

mourir
Pour empêcher la conservation
dans le sol gelé d’éventuels virus
mortels présents dans les cada-
vres, les habitants de
Longyearbyen ont l’interdiction
de mourir dans leur ville. Les
personnes dont la situation est
désespérée sont ainsi transférées
à Oslo, 2.000 kilomètres plus
loin. La capitale de l’archipel du
Svalbard ne possède par ailleurs
ni maternité ni maison de
retraite.  
En 1998, une mission scienti-
fique avait ainsi découvert des
restes d’agents infectieux sur des
cadavres d’habitants décédés de
la grippe espagnole en 1918.
Voilà pourquoi on ne trouve ni
maison de retraite ni service hos-
pitalier gériatrique dans la ville
de l’île de Spitzberg.   
L’achat d’alcool, dont le prix est
très peu élevé à Longyearbyen,
est rationné pour éviter aux habi-
tants de trop en consommer. La
ville n’accepte pas les nouveaux
habitants et les personnes qui
perdent leur emploi sont priées
de quitter les lieux. Car les
conditions de vie très difficiles et
les températures négatives en
toute saison rendent indispensa-
ble l’autonomie financière des
citoyens.
Il se fait piquer

son argent… 
par son rat 

domestique !
On connaît tous l’histoire de la
petite souris qui dépose de la
monnaie sous l’oreiller des
enfants lorsqu’ils perdent une
dent de lait. On ignore si aux
États-Unis ce mythe enfantin
existe, mais on dirait bien que ce
rat domestique se constitue une
petite cagnotte. Son maître a
déposé une poignée de dollars
sur une table et le rongeur lui
chipe ses billets pour les ramener
dans sa cage. L’homme a été
obligé de lutter ferme avec son
rat pour lui faire lâcher prise et
récupérer son... argent.  

Selon nos confrères de TVMag, celle
qui avait enchanté les coachs avec son
interprétation d'Hallelujah, mythique
morceau de Leonard Cohen, et a décidé
de quitter l'émission à cause de la
polémique, sera coupée au montage.
On ne verra donc pas Mennel
participer la semaine prochaine à
l'Audition finale ni à l'épreuve des

Battles, toutes deux enregistrées il y a
plusieurs semaines. Nikos Aliagas fera
de son côté un commentaire en voix
off. TVMag précise ensuite que Mennel
est allée très loin dans la compétition
puisqu'elle a gagné l'Audition finale,
les Battles et qu'elle était donc qualifiée
pour les live. C'est donc la personne
qui l'affrontait qui a été qualifiée.

"Nous avons décidé, avec Mika, de
qualifier le talent qui était opposé à
Mennel lors de ce duel", poursuit la
société de production de The Voice.
"Pour débuter les grands shows en
direct, Mika aura donc une équipe de
quatre talents comme les autres
coachs", a expliqué ITV Studios
France.
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MENNEL (THE VOICE 7)

A PEINE NÉE
, DÉJÀ COUVÉE PAR 

LEONORE 

ET NICOLAS...
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VOILÀ COMMENT LA PRODUCTION A GÉRÉ LE MONTAGE !



L e bilan est lourd et risque de
s’aggraver. Au moins 4 per-
sonnes ont été tuées et 14

autres blessées par un véhicule
fou ayant foncé sur des passants,
dont des écoliers, dans la com-
mune de Bougara, à Blida, a-t-on
appris de source hospitalière.
Un premier bilan communiqué
plus tôt par les services de la
Protection civile ne faisait état
d’aucune perte en vie humaine.
Les quatre victimes, dont deux
enfants, sont toutes décédées à
l’hôpital, précise notre source.
Les victimes sont, selon nos
sources, deux enfants âgés de 13
et 14 ans et de deux adultes, une
femme et un homme, décédés
dans les hôpitaux de Ben-Boulaid
et de Frantz-Fanon à Blida.
Par ailleurs et selon des sources
locales, le chauffeur à l’origine
de cet accident, âgé de 56 ans,
souffrirait de crise d’épilepsie.
Terrible pour les familles.
Honteux pour nous tous.
Quelles réponses pouvons-nous
fournir à leurs familles ?

Quatre innocents, dont deux
enfants perdent la vie et des ques-
tions devraient être posées.
Comment un épileptique a-t-il
pu accéder à un véhicule ? Qui
lui a fourni un permis de
conduire ? La facilité d’accéder
au permis de conduire reste une
des questions d’actualité.
D’autant que tous les rapports
évoquent l’erreur humaine dans
70 % des accidents qu’enregis-
trent les routes algériennes. Avec

leur lot de morts, d’handicapés,
de deuils et de larmes !

2017 : l’hécatombe
routière

Plus de 2.800 personnes sont
décédées dans 19.559 accidents
de la route survenus lors des
neufs premiers mois de l’année
écoulée (2017), selon le Centre
national de prévention et de
sécurité routière (CNPSR).

Selon cet organisme, les
19.559, 4.382 (près de 25 %)
ont été causés par l’excès de
vitesse, 2.516 autres par la
baisse de vigilance, et 1.282
suite à des dépassements dange-
reux.

30 morts et 975 bles-
sés en une semaine

30 personnes ont trouvé la mort
et 975 autres ont été blessées
dans 870 accidents de la circula-
tion enregistrés durant la période
du 4 au 10 mars au niveau natio-
nal, selon un bilan établi hier
par la Protection civile. Le bilan
le plus lourd a été enregistré dans
la wilaya d'Annaba avec trois
morts et 27 blessés dans 34 acci-
dents de la route, note la même
source.
Par ailleurs, les éléments de la
Protection ont effectué, durant la
même période, 847 interven-
tions pour procéder à l'extinction
de 529 incendies urbains, indus-
triels et autres.

Donald Trump a limogé hier
son secrétaire d’Etat, Rex
Tillerson, remplacé par Mike
Pompeo, actuel directeur de la
CIA, ont annoncé plusieurs
média internationaux. "Mike
Pompeo, directeur de la CIA,
deviendra notre nouveau secré-
taire d'Etat. Il fera un boulot for-
midable! Merci à Rex Tillerson
pour son service! Gina Haspel
deviendra la nouvelle directrice
de la CIA, la première femme à
ce poste. Félicitations à tous !",
a écrit mardi Donald Trump sur
son compte Twitter. "J’ignore
totalement les raisons de mon
limogeage", a réagi le désor-

mais ex-secrétaire d’Etat , selon
un de ses proches , cité par
l’AFP. Cela faisait des mois que
les médias américains faisaient
état de tensions entre le
Président et son secrétaire
d'Etat, ancien patron
d'ExxonMobil, explique l'hab-
domadaire français Paris Match
sur son site, en citant notam-
ment le dossier iranien et les
rapports avec la Russie.
Ce remaniement intervient au
lendemain de l'appui apporté par
Rex Tillerson à l'enquête britan-
nique sur l'empoisonnement
d'un ancien espion russe sur son
sol. Tillerson avait assuré

avoir "toute confiance à l'en-
quête britannique selon laquelle
la Russie est probablement res-
ponsable de l'attaque", explique
la même source : "Nous
sommes d'accord sur le fait que
les responsables - à la fois ceux
qui ont commis le crime et ceux
qui l'ont ordonné - doivent en
subir les sérieuses conséquences
appropriées". Quelques heures
plus tôt, la porte-parole de la
Maison-Blanche Sarah
Huckabee Sanders avait refusé
de reconnaître la responsabilité
de la Russie : "Nous soutenons
notre allié britannique. Je pense
qu'ils travaillent encore sur les

détails", avait-elle déclaré, après
avoir dit que les Etats-Unis
"condamnaient fermement»
cette attaque sans en nommer
les suspects. En décembre der-
nier, Donald Trump criait aux
«fake news" pour qualifier les
rumeurs de renvoi de Rex
Tillerson : "Les médias spécu-
lent que j'ai viré Rex Tillerson
ou qu'il partirait bientôt - FAKE
NEWS! Il ne part pas et même
si nous avons nos désaccords (je
décide à la fin), nous travaillons
ensemble et l'Amérique est
enfin respectée à nouveau !"

Sept personnes ont été blessées
hier lors d'une explosion qui s'est
produite sur une route de la bande
de Ghaza peu avant le passage du
convoi du Premier ministre de
l'Autorité palestinienne Rami
Hamdallah, en visite dans l'en-

clave, ont rapporté des médias
palestiniens. L'explosion qui s'est
produite dans la ville de Beit
Hanoun au nord de la bande de
Ghaza, a touché les deux derniers
véhicules dans le convoi, entraî-
nant sept blessés, selon l'agence

palestinienne (Wafa).M.
Hamdallah, ainsi que le chef du
renseignement palestinien Majid
Faraj qui se trouvait également
dans le convoi n'ont pas été tou-
chés, selon l'agence. La détona-
tion, d'origine indéterminée, s'est

produite alors que le convoi entrait
dans le territoire pour une rare
visite de la part de M. Hamdallah.
Le président de l'Autorité palesti-
nienne MahmoudAbbas a dénoncé
un "lâche attentat", selon les
mêmes sources
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Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs

4 MORTS DONT 2 ENFANTS ET 14 BLESSÉS

CARNAGE ROUTIER
À BLIDA

USA

DONALD TRUMP LIMOGE
SON SECRÉTAIRE D’ÉTAT

GHAZA

UNE EXPLOSION AU PASSAGE DU
PREMIER MINISTRE PALESTINIEN

MALGRÉ UNE
OFFRE ABONDANTE

LE BRENT
REMONTE
À PLUS DE

65 DOLLARS
Les cours du pétrole
remontaient hier dans les
échanges européens,
après avoir flanché la
veille, mais les analystes
ne croient guère à un
rebond durable face à une
offre toujours plus abon-
dante.
Le baril de Brent, réfé-
rence européenne, pour
livraison en mai,
s'échangeait à 65,12 dol-
lars, en hausse de 17
cents, sur
l'IntercontinentalExchan
ge (ICE) de Londres.
Le baril de light sweet
crude (WTI), référence
américaine du brut, pour
livraison en avril, était
en hausse de 20 cents à
61,56 dollars dans les
échanges électroniques
sur le New York
Mercantile Exchange
(Nymex). Une hausse
déconnectée de la réalité
du marché, à lire les ana-
lystes.
«La croissance rapide de
la production américaine
de pétrole de schiste rend
toute hausse de prix vir-
tuellement impossible»,
préviennent par exemple
ceux de Commerzbank.
L'an dernier, "la demande
mondiale de pétrole
dépassait l'offre. Mais à
en croire différentes pré-
visions, cette tendance
s'est inversée cette année
et s'accentue chaque
mois", note pour sa part
Tamas Varga, analyste
chez PVM. Lundi,
l'Agence américaine d'in-
formation sur l'Energie
(EIA) a annoncé que cette
production allait proba-
blement augmenter de
131.000 barils en avril
au niveau record de 6,95
millions de barils par
jour. Le cours du brut est
aussi suivi de près dans
la perspective de la plus
grande introduction en
Bourse jamais vue dans
le secteur, et plus large-
ment dans l'histoire
financière internationale,
celle du groupe public
pétrolier saoudien
Aramco. Selon le quoti-
dien Financial Times,
l'Arabie saoudite pourrait
repousser à 2019 la pre-
mière cotation de ce
géant, que se disputent
les grandes places finan-
cières mondiales.
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